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AVIS AU LECTEUR

Les principes qui nous ont guidé dans ce travail ont été exposés dans 
notre Commentaire sur le genre llieracium (Association française pour 
l'avancement des sciences, Congrès de Grenoble, 1885, p. 426-438 : 
Paris. 1886) ; nous y renvoyons le lecteur bienveillant.

Nous le prévenons, en même le nps, que les lacunes qu’il remarquera, 
au point de vue de la synonymie, le défaut presque absolu de citations 
bibliographiques et, peut-être, dans certains cas, et surtout dans la pre­
mière partie, l'insuffisance des notes descriptives, proviennent de ce que 
ce travail était d'abord destiné à être inséré dans une Flore locale 
élémentaire.

Il devait furmer un chapitre de la septième édition de la Flore du bassin 
moyen du Rhône, en préparation. Son étendue trop considérable, les 
développements que nous avons été contraint de lui donner, pour traiter 
d’une manière convenable un genre aussi difficile, développemen's qui 
se sont trouvés hors de toute proportion avec le cadre de cette Flore, nous 
ont obligé à lui donner un autre mode de publicité.

Sur la présentation qui fut faite par le docteur Saint-Lager, la Société 
linnéenne de Lyon vota l'impression de notre travail dans sa séance 
du 28 mars 1887.

A ce moment peut-être, nous aurions dû le reprendre, le Moucher et 
même le refondre pour ainsi dire en entier pour l’approprier A sa nou­
velle destination en lui donnant les compléments nécessaires à la forme 
monographique qu’il semblait revêtir. Mais c’était apporter de longs
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It AVIS AU LECTEUIt

retards et peut être un ajournement indéfini à sa publication. Nous nous 
sommes donc décidé à le présenter tel quel, nous réservant, s’il recevait 
un accueil favorable, de le compléter dans une nouvelle édition.

Pour permettre à tous les botanistes, à quelque école qu’ils appartien­
nent, de s’intéresser à ce travail et d'en retirer quelque fruit et, aussi, 
pour donner une idée aussi exacte que possible, quoique, dans bien des 
cas, encore provisoire, de la manière dont nous envisageons les nom­
breuses formes et espèces de ce genrecrilique, nous les avons réparties, 
suivant l’ordre indiqué dans le tableau systématique pla.'é ci-après, sous 
quatre titres différents :

Les especes présumées de 1er ordre en X O R M A W D ES C A P I­
TAINES, corps 9 5

Les espèces présumées de 2e ordre en n o r m a n d e s  b a s  «le c a s s e ,  
corps 9 ;

Les espèces présumées de 3° ordre en normandes bas de casse, 
corps 7 ;

Les variétés, ou présumées telles, en italiques, corps 8 .

Il nous reste à témoigner ici toute notre reconnaissance aux nombreux 
botanistes qui nous ont aidé de leurs conseils ou nous ont obligeamment 
communiqué, pour l’élude, leurs récolles et leurs collections, et parmi 
lesquels nous devons une mention toute spéciale à MM. les abbés Faure, 
Ravaud, Sauze, Ilcrvier, à MM. Saint-Lager, Malinvaud, Freyn, Burnat 
et Grcmli, Peter, à MM. Neyra. Moulin, Pellat, Guillon, Didier, llostan, etc.

G. Arvet- T ouyet .
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L ina ta. 
Lanatclla.

Sous-genre 1. STENOTHECA, Fuies. 

Seition TOLPIDIFOFiMIA, DC.

Sous-genre 2. P1L0SELLA, Fuies. 
Pilosellina.
Piosellina.
Auriculina.
Cymellina.
Praeallinn.

Sous genre 3. ARCHIERACIUM, Fuies.
Section 1. — AURELLA, K en.

Glauca.
F r io p h y i la .
Villosa.
Pilifera.

Section 2.  —  ALPLVA, F u i e s .
Eualpina.
Hispida.

Section 3. — IIETERODONTA, Anv.-T.
S ction Í. — PSEUDOCER1NriIODEA, 

Koch.
R u p ig cn a .
Balsamca.
Hispánica.

Section H. —  CEKINTHÜIDEA, Koch . 
Eriocerinlhea.
Cerinthca.
Vogesiaca.
A la ta .
Pyrenaica.

Section G. —  ANDRYALOIDEA, K< en. 
Tliapsoidca.

Section 7 . — PULMONAROIDEA, Kocn 
Oreadea.
Ceiinlhellina.
Aurellina.

Pulmonarea Scapigora.
Cauligera.

Section 8 . — PRENANTIIOIDEA, Kocn 
A lpestria.
Prenanthea.
Coloneifolia.

Section 9 . —  PICROIDEA, Auv. T. 
Lactucaefolia.
Viscosa.
Ochroieuca.
Albida.

Section 10. — AUSTRALIA, Anv.-T. 
Olympica.
Italica.
Cernua.
Orienlalia.
Rracteolata.
Symphytacea.
Polyadena.

Section 11. —  ACCIPITRIXA, Koch. 
Corymbosa.
Foliosa.
Tridentata.
Sabauda.
Umbellata.
Eriophora.
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L E S H IERACIUM
DES

ALPES FRANÇAISESo

OCCIDENTALES DE L’EUROPE

HI ERACIUM,  L., Tauscii, Fries. — Épervière.

Péricline à écailles imbriquées ou sur deux rangs; réceptacle nu, 
alvéolé; alvéoles plus ou moins saillants, à bords entiers, denticulés, 
dentés ou même laciniés-fibrilleux et parfois en même temps brièvement 
poilus-ciliés ; achènes subcolumnaircs, cylindriques, striés, tronqués au 
sommet et dépourvus de bec; aigrette sessile, unisériée ou subbisériée, 
roussâlre ou blanchâtre (parfois d’un blanc de neige, dans le sous-genre 
Stcnotkeca), à poils simples, raidis, fragiles. Plantes herbacées, péren- 
nautes.

S o u s-g en re . — S t e n o t h e c a ,  Fries.

Péricline i  écailles sur deux rangs, les extérieures très comtes, en 
forme de calycule, les intérieures linéaires-allongées ; achènes terminés 
au sommet par un bourrelet non crénelé; aigrette unisériée.

S e c t i o n  1. —  T O L P I D I F O R M I A ,  D G .

Aigrette blanche, peu fragile; achènes atténués vers la base.
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2 LES IIIEIMCIIM

1 . II. S T A T IC P 5 F O I.IU 1 I, Vill. — E. à feuilles de Staliec. — 
Clih'ocrepis ¿Lat¿cefolia, Griseb. — Phyllopodc ( 1 ), glauque ; racine 
écailleuse, rampante par des stolons souterrains ; lige de 1-3 décimètres, 
simple ou divisée; feuilles linéaircs-lancéolées, entières ou dcnliculces, 
glabr.s; pédoncules allongés, pulvérulents, écailleux cl un peu rendes 
sous le péricline; celui-ci à écailles pulvérulentes, acuminées\ fleurs 
d’un jaune soufre, verdissant par la dessiccation. % Juin-juillet.

Bords des torrents, ravins, rocailles; Jura méridional, Ain, Rhôn", 
Savoie et dans toutes les vallées du Dauphiné.

S o u s -g e n re  2. — P i l o s e l l a ,  Fries.

Péricline à écailles imbriquées; achènes très petits (1-2 millimètres), 
crénelés au sommet par le prolongement des sillons ; aigrette à poils égaux 
et unis;'ries (pics fins et plus blancs que dans les Archieracium). Plantes 
se multipliant par des stolons, plus rarement par des rosettes ou des 
bourgeons radicaux latents.

Groupe 1. —  P IL O S E L L IN A , F r i e s .

Souche rampante, ordinairement stolonifère; tige nue ou unifoliée, 
monocéphalc ou fourchue et ramcuse-oligocéphale; péricline à écailles 
intérieures acuminécs-aiguës; plantes ordinairement très étoilées-fari- 
neuses, surtout sur la face inférieure des feuilles.

i .  M . P II iO S E L IjA , L. — E. Piloselle. — Souche rampante, 
émettant des stolons radicants, feuilles et quelquefois florifères; feuill* s 
obovées-obtuses ou oblongucs-lancéolécs, blanchcs-tomenteuses en 
dessous, hérissées en outre en dessus ou sur les deux faces, de longs poils 
setiformes; tige nue et monocéphalc, très rarement dicrphale par la 
souduic de 2 pédoncules; péricline ovoïde à écailles intérieures allô- 
nuées-aiguës; fleurs d’un jaune soufre, celles de la circonférence ordi­
nairement striées de rouge extérieurement. % Mai-septembre.

b. nigrescens, Fn 'ES.  — P ér ic l in e  e t  som m et  du  p éd o n c u le  c ou v e r ts  de poils n o i r s  et  
g landuleux ; s to lons  a l longés .

(1) Piullopode signifie que la plante sc renouvelle par un bourgeon rosulifère qui, normale­
ment, développe ses feuilles à l’automne de la ircmc année, produit la lige dans le courant ne 
I année suivante et persiste à la base de cette lige pendant sa floraison.
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c. virescens, Fa. —  Feuilles il peine blanchâtres en dessous ; fleurs concoures exté­
rieurem ent; stolons allongés.

d. incanum , DC. (H. Camerarii, C a le . ) .  —  Feuilles très étoilées-farlneuses et 
blanchâ'.res sur les deux faces ; stolons allongés.

Co!eaux secs, lieux arides de toute la circonscription; la var. d, prairies 
des Hautes-Alpes granitiques et schisteuses : Lautaret, mont Viso, mont 
Cenis. la Claie, Sources de l’Arc, vallée de Larocheur, etc.

* .H .  P e l c t e r i a n i i m ,  Mérat.— E.de Pelletier. — Diffère du pré­
cédent, surtout par ses stolons courts, épais et ascendants, ordinairement 
très hérissés, ainsi que la lige et le pôricline qui est plus grand, etc.

pilosissimum (H. Pilosella t . pilosissimum, V a ill . ,  F ries) .  —  Plante très 
hérissée par de longs poils sétiformes.

b. depilatum. —  Plante beaucoup moins hérissée, à péricline un peu plus petit.
c. incanum, LC. —  Feuilles très étoilées-farineuses et blanchâtres sur les deux faces.
d. subnivettm, A . - T .  cl IJe r v . —  Forme peu hérissée sur les feuilles et sur le péri - 

cline, très blanche-farineuse sur la face inférieure des feuilles, sur le scape et sur 
le pôricline plus petit, dont les écailles peu aiguës sont, en outre, ponctuées de 
tubercules noirâtres et de glandes jaunâtres.

Presque toutes les Alpes du Dauphiné et de la Savoie : Chaurousse, 
les Grandes-Rousses; tout le massif du Pelvoux, la Salette, etc.; tout 
le massif du Viso; la Maurienne; mont Mirantin; toutes les montagnes 
des environs de Gap : Bayardon, la Garde, Devez de Rabou, etc.; 
var. b. : Lautaret, mont Cenis; var. c. : le Pelvoux, laVallouise; var. d. : 
Veauchette sur les grèves de la Loire.

H. Sanssnreoidcs, Arv.-T . (1873). — E. en forme de Saussurée. — 
plante délicate, totalement dépourvue sur toutes ses parties de poils sim­
ples, sétiformes ou glanduleux, éloilée-farineusc et d'un blanc de lait sur 
la face inférieure des feuilles, le scape et la base du péricline; celui-ci 
assez petit, à écailles toutes très aiguës, les extérieures étalées, y  Juin- 
juillet.

Montagne de Serres, sous Taillcfer, enlre Saint-Christophe et la 
Morte, à la limite inférieure des pâturages, un peu au-dessus des bois. 
— II.

3. H . b i f lo r u m ,  Arv.-T. (1871). — E. biflore. — H. sabino X  Pilo­
sella. Souche oblique eu rampante, slolonifcrc, à stolons microphylles, 
souvent allongés; plante hérUsée de longs poils jusque sur le péricline, 
très étoilée-farineuse sur toutes ses parties, excepté sur la face supérieure

DES ALPES FRANÇAISES 3
download unter www.zobodat.at



4 LES HIERACIUM

des feuilles ; celles-ci oblongucs obovales; lige à 1 5, plus souvent*} cnla- 
thides assez grandes et inégalement pédonculées ; pédoncules souvent 
plus longs que la tige; fleurs de la circonférence rouges ou striées de 
pourpre extérieurement, celles du centre ordinairement jaunes; écailles 
du péricline acuminé es-aiguës, très étoilées-farineuses, hérissées et glan­
duleuses extérieurement ainsi que les pédoncules, Juillet-août.

Alpes granitiques del’Oisans : prairies de Brandes, au-dessus d’Hucz; 
prairies du Lautaret, etc. Reidigalp, Simmenthal, canton de Berne 
(Suisse), etc.

u . fucüiorum, Arv.-T. (1885). — E. fardée. — II. P ilosd lax Auran- 
tiacoides? Souche oblique, assez souvent pourvue de 1-2 stolons grêles, 
écailleux et épigés ou souterrains; feuilles obovales-lancéolées, plus ou 
moins hérissées de poils fins et longs étirés légèrement semées en dessous 
de poils étoilés; tige de 2-4 décimètres, subunifoliée, hérissée de poils 
fins cl longs, plus ou moins étoilée-farineuse et glanduleuse supérieure­
ment, bifurquée-dicéphale, plus rarement à 1 ou 3 capitules; pédoncules 
dressés, n'égalant pas ordinairement la moitié de la tige; péricline assez 
grand, arrondi-ovoïde, à écadles acuminées-aiguës, hérissées-glanduleu - 
ses extérieurement ; fleurs jaunes ou mordorées en dedans, rouges exté­
rieurement. ¥ Juillet-août.

Prairies alpines : Grandes-Rousses (Oisans); au-dessous du col de 
Clavans, aux bords du torrent de Sarrène, etc. — R.

4. 11. l iy b r i i lu m ,  Chaix. — E. hybride. — IL cymoso X  Pelc- 
terianum. Souche oblique, ordinairement non stolonif'ere; feuilles oblon- 
gues-lancéolées ou oblongues-obovées,irès étoilées-farineuses en dessous, 
et hérissées ordinairement sur les deux faces de longs poils blancs (deve­
nant roux seulement par la dessiccation, comme dans tous les Hieracium); 
lige de 1-3 décimètres, très étoilée-farineuse et hérissée de longs poils 
sétiformes étalés, mêlés dans le haut et sur les pédoncules de poils noirs 
glanduleux, fourchue - oligocépha!e ; première ramification commençant 
souvent presque dès la base ou vers le milieu et appuyée par une feuille 
lancéolée; péricline assez grand, ovoïde à la base, à écailles linéaires- 
aiguës, très hérissées extérieurement; fleur d’un jaune doré, concolores. 
?: Juillet-août.

Pelouses aux bords des rochers surtout calcaires Ilautes-Alpes, envi­
rons de Gap, sur la lisière du bois Mondet, au Dcvez-de-Rabou, sur la 
montagne de Chabrières près de Chorges, au col de Glaize, à la combe 
de Mente ver, etc,
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b. substolonosum. — Souche pourvue de courts stolons feuillés et ascendants :
Lautaret, etc.

H. primniaeiorme, Arv. T. (1876). — E. en forme tle Primevère. — 
H. sabino X  Peleterianum ? — II. villoso x  Pilosella, Grenier in lierb. 
Burle. Souche oblique, ordinairement non slolonifère ; plante très velue- 
hérissêe sur toutes ses parties, en même temps qu'étoilée-farineuse ; tige 
de 1 - 2  décimètres environ, terminée par un certain nombre de pédon­
cules disposés en ombelle lâche, plus ou moins irrégulière, à peu 
près comme dans les Primevères (Primula variabilis) à fleurs rouges de 
nos jardins-, fleurs orangées ou rougeâtres extérieurement, r  Juillet- 
août. — R.

Environs de Gap Combe-Noire, près de Menteyer dans les Hautes 
Alpes (Burle). Se retrouve en Suisse, suivant Naegeli.

5 . H . F a u r e i ,  Arv. T. (1873). — E. de Faure. — H. glacial e x  Pilo­
sella ? Souche oblique, souvent brièvement stolonifère; feuilles lancéo­
lées ou sublinéaires, très êtoilées-farineuses en dessous et plus ou moins 
hérissées ordinairement sur les deux faces; lige de 5-15 centimètres, 
très étoilée-farineuse et plus ou moins hérissée, fourchue-oligocéphile ou 
terminée par un petit corymbe lâche; péricline médiocre ou pitit, à 
écailles linéaires-aiguës, hérissées extérieurement de poils simples cl 
d’autres glanduleux ; fleurs jaunes, concolores ou striées de pourpre e.\té- 
rieuremenl. -  Juillet-août.

b. hypoleucum (H. hypoleucum. Anv.-T. (1873), H. glaciale X  velulinum).
— Feuilles très étoilées-farineuses sur les deux faces, mais surtout en dessous.

c. subrubens (H. subrubens, Anv. T. (1873), H. glaciale X  Peleterianum).
— Feuilles plus larges que dans le type, scape plus trapu , souvent rougeâtre infé­
rieurem ent, monocéphale ou fourchu 2 -3-céphale ; fleurs ordinairem ent striées de
pourpre extérieurement.

Prairies alpines et rocailleuses. Massif du Pelvoux, Lautaret, la Grave, 
plaicau de Paris, Villard-d’Arène ; massif du Viso : Mal ri f, vallon de 
Ségure; mont Cenis, au col; rochers du torrent de Pisse-Vache, ait. 
2.000 mètres et massif de la Dent du Midi (Bas-Valais). — b. Lautaret à 
la Madeleine; vallon de Ségure. — c. Lautaret, le Mélezet, au-dessus de 
Guillestre, etc. Pâturages de la Baux : Grand Saint Bernard et Tyrol 
central : Gleisersée sur Matrei, etc.

©. 1 1 . a u r i c i i l a c f o r m e ,  Fries. — E. en forme à'AuricuUi. — Sou 
çhe rampante et stolonifère ; feuilles obovales lancéolées, plus ou moins
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6 LES IIIERAClUai

étoilées-farineuses en dessous, non ou peu hérissées de poils sétiformes; 
lige de 5-iO centimètres, étoilée-farineuse et portant de petits poils glan­
duleux mais non ou peu hérissée de poils sétiformes, fourchuc-oligocé- 
phale; péricline petit, à écailles linéaires- obtusius eu les, blanchâtres-carti- 
lagineuses sur les bords, glanduleuses sur le dos, ordinairement non 
hérissées de poils simples; fleurs jaunes, concolores ou striées de pour­
pre extérieurement. y Juillet-août. — R.

Pelouses alpines dénudées et rocailleuses : massif du Pelvoux ; environs 
de la Bérarde, etc.

b. Schultesii (H. Schultesii, Fr. ScnuLiz, G .-G  ) . — H. Pilosello X  Auricula, 
Fr. Scqultz. —  Cette plante ne diffère de X auriculae forme, que par sa taille ordi­
nairement plus élevée, 1 -3  décimètres, ce qui donne des stolons plus allongés) 
des feuilles plus grandes et un péricline égalem ent plus grand.

Pâturages : Rl:ône : Tassin à l’Aigua, etc.

Groupe 2 . —  R O S E L L I N A ,  Fr. (sub . R O S E L L A ) .

Souche descendante, rarement oblique ou un peu rampante, rosulifère ; 
tige subunifoliée, simple, monocéphale ou terminée par un petit corymbe 
oligocéphale; péricline à écailles acuminées; plantes naines ou peu éle­
vées, ordinairement très hérissées, surtout sur le collet, de longs poils 
sétiformes.

7. H . g l o b u l a r i a e f o l i u m ,  Ar v . - T .  (1881).— E. à feuilles de 
Globulaire. — Souche descendante, épaisse, subligneuse, très hérissée 
au collet de poils sétiformes; feuilles obovales-spathulées- arrondies au 
sommet, les plus intérieures lancéolées-aiguës, plus ou moins étoilées- 
arineases en dessous ou presque nues, hérissées de longs poils setifor­
me s; tige naine, 5-15 centimètres, hérissée jusqu'au sommet de longs 
poils sétiformes, étoilée-farineuse et plus ou moins glanduleuse supé­
rieurement, aphylle ou à 1-3 bractées linéaires-subfiliformes, terminée 
au sommet par 2-5 capitules agglomérés en tête ; péricline assez petit 
et obeonique- ovoïde, très hérissé et glanduleux ainsi que les pédoncules; 
fleurs jaunes, y  Août-septembre. — R.

Hautes-Alpes : sommets les plus élevés et les plus froids du Valgaudc- 
mard : Pétarel, au-dessus du lac du côlé de Navette et sommet de celle 
combe du côté de Chilliol et du Champsaur, etc.

8 . H . CiliAC lA L E , Lachen. — E. des g’aciers. — Souche oblique 
ou un peu rampante, rosulifère, non ou très brièvement stolonifère; feuilles
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7
d’un vert clair, obovales-lancéolécs, obtuses ou subaigués, les plus iule 
ricurcs lancôolées-aiguôs. plus ou moins étoilées- farineuses en dessous 
ou presque nues, hérissé ?s de poils assez courls et peu sétiformes; l'go 
courle, 1 -2  décimètres, nue ou portant une feuille vers la base ou vers 
son milieu, cloiléc-farineuse et en outre pourvut de quelques poils sim­
ples et d’autres glandu'eux, terminée au sommet par 2-7 capitules plus 
ou moins agglomérés en tète ou en petit corvmbc et ordinairement briè 
vcment pédicellés; pêricline petit ou assez petit, ovoïde, hérissé et 
glanduleux, à écailles internes acuminées-subaiguës ; fleurs jaunes. % Jui'- 
let-août.

a. Kochii, Gremli (H. breviscapum, Kocn, non DC.). — Plante naine, trta 
étoiloe-farineusc sur le pêricline, la lige et la face inférieure des feuilles.

b. Gaudini (H. an gustifolium, Gaud., Kocu) .  — Plante un peu plus forte et plus 
élevée, à peu près dépourvue de poils étoilés sur la face inférieure des feuilles ; péri- 
cline un peu noirâtre, etc.

Pelouses des alpes granitiques et schisteuses : massif du Pelvoux, des 
Grandes-Rousses, de Belledonne ; Lautaret, etc. ; massif duViso ; Savoie : 
au col Iseran et au col de la Levsse, le Cormet, Dcnt-du-Corbeau, la 
Croix-dc-Pierrc près de Ilauteluce, mont Cenis; Haute-Savoie : Vcrgy 
cl Méry, col de Balme, etc.

DES ALPES FRANÇAISES

Groupe 3 . -  A U R I C U L I N A ,  Fuies.

Souche oblique ou rampante et plus ou moins stolonifère ; tige uni-plu 
rifoliéc, terminée par un corymbe, rarement fourchue-oligocéphale ou 
m mocéphale; périclineà écailles obtuses ou subobtuses 5 plantes à feuilles 
le pl is souvent dépourvues en dessous de poils étoilés.

» . H . S m i th i i ,  Arv.-T. (1873). — E. de Smith. — H. niphobium 
et amaurocephalum, Naeg. et Pet. (1885). — II. glaciale X  Auricula ? 
Souche oblique ou rampanle, pourvue de stolons courls ou allonges; 
plante finissant souvent par faire de larges touffes par le développement 
des stolons; feuilles obovales-lancéolées ou oblongucs, pourvues ou 
presque dépourvues de poils étoilés sur la face inférieure; lige de 
1 2  décimèlrcs, fourchue-rameuse o'.igocéphile ou terminée par 1 , rare­
ment 2  petits corymbes très lâches, à calathides inégalement et quelque­
fois assez longuement pédonculées ; pêricline un peu noirâtre ou grisâtre,
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plus ou moins hérissé et glanduleux; fleurs jaunes. Plante intermédiaire 
entre glaciale et Auricula et probablement hybride, v Juillet-août.

a. subglaciale (Auricula X  glaciale!). — Stolons courts, feuilles étoilée s - fa r i­
neuses en dessous.

b. subauricula (glaciale X  Auricula). — Stolons allongés; feuilles presque nues 
en dessous.

Gà et là dans presque toutes les Alpes : Chapelle du Cornet, col Joly, 
mont Mirantin, mont Vergy (Savoie), Chamonix au Chapeau, col de Balaie 
cl col du Bonhomme (Haute-Savoie). Prémol, Lautaret, massifs du Pel- 
voux et du Viso, etc. (Dauph.). Glaciers du Rhône, Mattmark, vallée de 
Saas, rochers sous Saas-Fée, Mayens d’Arolla, val d’Hérens, glaciers du 
val d’Arolla (Valais).

n. corym builierum , Arv.-T. (1871). — E. à petits corymbes. —  H. 
Sabinox Auricula. — Souche oblique ou rampante, pourvue de stolons 
courts ou allongés; plante finissant souvent par faire de larges touffes par 
le développement des stolons ; feuilles oblongues-obovales ou oblongues- 
lanccolées, ordinairement très hérissées de poils sétiformes et plus ou 
moins étoilées-farineuses en dessous; lige de 2-4 décimètres, à 1-2 feuil­
les, fourchue-rameuse ou le plus souvent terminée par un double corymbe, 
l’un au-dessus de l’autre, plus ou moins hérissée de longs poils simples 
et d’autres glanduleux; péricline ovoïde, médiocre et ordinairement très 
hérissé; fleurs j.uinos ou rarement un peu orangées, z  Juillet-août.

Cà et là dans les Alpes Lautaret; Grandes-Rousses, etc. Mont Cenis; 
massif du Viso ; Grand Saint-Bernard; Torrenthorn près Louèche-lrs- 
Bains (Valais, Suisse). Celte plante tient tantôt plus de Y Auricula, tantôt 
plus du sabinum et se place par scs caractères, entre Y Auricula et le 
pratense. — Un hybride d’Auricula et de cymosum pourrait bien difficile­
ment se distinguer du corymbuliferum.

IO . II. A U IIIC U L A , L. — E. Auricule. — Souche rampante, stolo- 
nifère, feuilles glauques obovales ou en languette obtuse et allongée, dé­
pourvues de poils étoilés sur les deux faces, mais plus ou moins ciliées par 
des poils sétiformes; tige dressée de 1-3 décimètres, nue ou unifo- 
liée, pourvue de quelques poils courts et glanduleux et souvent de poils 
étoilés, terminée par un corymbe lâche, formé de 2-6  calathides, à 
pédoncules courbés-'ascendants, plus rarement fourchue-oligocéphale ou 
monocéphale; péricline ovoïde, à écailles obtuses, glanduleuses et quel­
quefois un peu hérissées; fleurs d'un jaune citron. % Mai-septembre,
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Prés, lieux incultes, secs ou humilies; pelouses alpines. Présenu* p!u 
sieurs variétés monocephala. gracilenta, végéta, alpina. etc.

t i .  H . a u ra i»  t ln e o ld e s ,  Arv.-T . (1871-1879) — E. faiss* 
orangée. — H. aurantcllum, Naeg. et Peter ! — H. aurantiaco >; gin 
ciale, Naeg. et Peter. — H. cruentum, Naeg. et Pet. cxsicc. p. p.. n. 17C 
(1886), non Jord. — Souche oblique ou un peu rampante, parfois pourvut 
de i -2  stolons grêles, non feuilles, mais écailleux et en forme de dard fl  
h  plus souvent souterrains; feuilles lancéolées ou oblongues lancéolée*, 
atténuées vers la base, aiguës au sommet, hérissées de poils simples 
souvent sur les deux faces et pins ou moins étoilées-farineuses en dessous 
les caulinaires 1 -8 ; tige ferme, dressée quoique souvent grêle, plus on‘ 
moins hérissée de poils assez longs et étalés horizontalement, blancs à 
base noire, éloilée-farineuse et glanduleuse surtout vers le hau». ter­
minée par un petit corymbe lâche ou resserré, à 3 15 calathides I-*2 fois 
plus petites que dans l ’aurantiaeum,k écailles plus ou moins grisâtres ou 
noirâtres, aiguës ou subaiguës ; fleurs jaunes plus ou moins mordoréa 
de pourpre; styles jaunes ; cette plante tient à la fois des fuscum, sabinum. 
pratense et aurantiacum, mais ne parait pas hybride. £ Juillet-août.

Les Grandes-Rousses; Lautaret, au pied de Gombeynot; le G jbbbr 
sur Savoie, la Grave, au Goléon et aux Trois-Évèchés, etc. Mahlcchcn- 
bach et pâturages du val Avers près Cresta ! (Grisons); Thvon (Valais), etc.

b. macranthum. —  Cala th ides  un peu p lus  g r a n d e s ;  p la n te  plus forte. Alpes du
Chabîais, vers 2000 mètres, autour de Saint-Jean-d’Aulph, etc. (Haute-Savoir).

c. rubellum. — Fleurs d’un beau rouge orangé. Mont Cenis, etc.

H. Fiammnia, Arv.-T. — Ilerb., E. Flammettc. — //. décolorant 
Uechtr. non Fr.! — //. fioribundum, Freyn, p. p. non W imm. — H.praeat- 
tum, Freyn, p. p. non Vill. — Diffère de Vaurantiacoidcs, par sa sou- he 
grêle et rampante-stoloniformc, par sa taille généralement plus élevée, 
quoique toujours grêle. par sa lige cl s^s feuilles plus lâchement cl plus 
courtcment poilues-hérissées ou môme g’abresccntis, par scs feuilles 
caulinaires inférieures canalicuiées en dessus et demi-vaginantes à l.i 
base, par son péricline noirâtre, par ses ligules jaunes ou plus rare 
ment un peu rougeâtres en dehors; ses styles sont également jaunes et 
non brunâtres, etc. % Juillet-août.

Forêt de Rabou près de Gap (Hautes-Alpes). — Bohème : Men.segr- 
birge, ait. 800 mètres, et Bohême australe Witlingau, etc. (Freyn.)

H. pyrrhanthes, Naeg. et Peter. — E. à fleurs rouges de feu. —
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II. aurantiacum X  Aurícula, Naeg. et P éter. — H. fuscim , Vill., v ar.?  — 
Plaute intermédiaire, mais à degrés divers, entre aurantiacum ci Aurí­
cula; d’un vert glauque ou glaucescent, presque glabrescente ou plus ou 
moins poilue-hispide ; souche rampante et stolonifère, à stolons feuillés ; 
feuilles minces et molles ou un peu épaisses et parcheminées, ciliées, 
ainsi que la tige, par des poils souvent ridés-setiformes ; calathides 
généralement plus petites que dans aurantiacum ; péricline à écailles 
obtuse*, scarieuses sur les bords, hérissées-glanduleuses et étoilées-fari- 
muises ainsi que les pédoncules; ligules de couleur très variable, tantôt 
entièrement jaunes, tantôt striées de pourpre en dehors, tantôt presque 
entièrement rouges-orangées; styles bruns ou d’un jaune livide.

Chablais : pâturages du Roc de Tavaneuse, altitude 1800 mètres, du 
côté d’Abondance (Haute-Savoie), etc. (Rriquet) — R.

1 *. O . A U R A W TIA C U Jfl, L. — E. orangée. — Souche rampante, 
pouivuc ou dépourvue de stolons; feuilles d'un vert gai, nullement glau­
ques, obovales-lancéolées, hérissées souvent sur les deux faces; les cau’i 
naires 1-3, semblables aux radicales, mais plus petites; lige dress e, 
rude au toucher, très hérissée dans toute sa longueur, de longs poils mous, 
horizontaux, roux à la base de la tige, noirs vers son sommet qui est en 
outre éloilé-farineux et glanduleux; calathides en corymbe là he et 
pauciflore (3-10); péricline à écailles obtuses, lancéolées-linéaires, noires, 
hérissées de très longs poils noirs, mêlés d’autres plus courts, articulés et 
glanduleux; fleurs pourprées, passant quelquefois au jaune doré; styles 
bruns, r  Juin-août.

Pâturages des hautes montagnes : Ain, le Jura, près du Recule’, au- 
dessus du chalet de Thoiry (Reuter), entre le SorgiazetleGiâlel(Michaud); 
Hautes-Alpes la Grave, Lautaret, la Grangelte près de Gap (Vill.)

Savoie: Crrst-Volland, les Allues. — Haute-Sivoie: Roc-d’Eufer ; 
Ycrgy et Méry ; Col de Balmc ; mont Lâchât ; les Gcts et toutes les 
Alpes du Chablais.

1 3 . H . ■* R  A T E N SE , Tauscii. — E. des prés. — Souche rampante, 
émettant parfois des stolons plus ou moins allongés et feuillés; feuilles 
vertes, un peu glauques, sinuées-detiticulées, hérissées sur les deux faces 
et plus abondamment sur la nervure dorsale, de poils mous et allongés, 
dépourvues de poils étoilés à la face inférieure; les radicales obovales ou 
oblongues-obtuses, atténuées en pétiole; les caulinaires, 1 - 3 , lancéolées, 
brièvement acuminées, rétrécies à la base; tige dressée, simple, velue à 
la base, munie au sommet de poils noirs glanduleux, et d’un duvet i'toilé;
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calalhidcs nombreuses, en corymbe serréy péricline ù écailles Linéaires- 
obtuses, noires sur le dos. hérissées de longs poils noirs et d’autres plus 
courls, articulés et glanduleux; fleurs et styles jaunes, v Juin-aoû».

Prairies humides : Isère, Vienne? le Sappcy près de Grenoble ? (Vill. )

Groupe 4. — CYMELLl . VA,  Fa.  (sub. C Y M E L L A ) .

Souche oblique ou descendante, plus rarement rampan'c; tige uni-plu- 
rifoliée, terminée par un corymbe ou une cyme, plus rarement fourchne- 
pairculée; péricline à écailles intérieures ordinairement aiguës; plantes 
hérissées et plus ou moins iloilces-farineuses.

1* . 1 1 . CYHOS4UM, L. Fr. — E. à cyme. — Souche oblique, 
épaisse et tronquée; feuilles obovales ou oblongues-lancéolées, d'un vcrl 
gai, hérissées de soies sur les deux faces et de plus pourvues en dessous 
de poils étoilés-grisâtres; tige de 3-6 dccimèlres, { orlant 1 3  feuilles dans 
sa partie inférieure, hispide et en outre couverte dans toute sa longueur, de 
poils étoilés, mêlés dans le haut de poils glanduleux, terminée par une 
cyme ombelliforme, multiflore, resserrée ou assez lâche et un peu diffuse; 
péricline-ovoik-cylindrique, à écailles aiguës, grisâtres, couvertes de 
poils étoilés et hérissées ainsi que les pédoncules, de poils simples, et 
d’autres, ordinairement en petit nombre, glanduleux ; fleurs et styles 
jaunes.

a . hispidum. Fa., G. G. — Calalhides médiocrementpoilues-hérissées, 
disposées en cyms lâche ou quelquefois resserrée, souvent augmentée de
1 - 2  rameaux latéraux et distants; plante hérissée-hispide.

b. canopilosum. — Ca'alhides très petites, couvertes de po.Is blan \  . 
très abondants et ordinairement agglomérées en cyme complète; plante 
plus mollement hérissée. (H. capitatum, A;-T.)

Pelouses alpines et sous-alpines : var. a sur sol calcaire; vir. b sur sol 
schisteux : massif de la Grande-Chartreuse : Siint-Eynard, Chimechaudc, 
Gharmanson : col de la Ruchère ; chaîne de Grenoble à Die cl à Gap ; 
montagnes des environs de Gap mont Séusc, etc.; Massif du Pelvoux 
la Sait tte, etc. Massif du Viso : Molin°s, Abriès col de Vars, etc. Savoie 
Saint-Sorlin-d’Arves, etc.

H. spariam , Cuaix. — E. croisée. — II. cymosum, c. spurium, V.n.. 
II. cymiflorum, Naeg. — H. hybridum, Vill. Voy. p. p. — Soc. D uiph. 
cxsicc. n. 4173, nm Chiix. — II. Peleteriano x  cymosuml — Souche 
oblique ; feuilles oblongues obovées ou oblongucs-lancéolécs, hérissées d ’
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poils séliformes et couvertes en dessous, plus rarement sur les deux faces, 
d’un duvet étoilé; lige de 3-5 décimètres, portant 1-4- feuilles dans sa 
moitié inférieure, étoilée farineuse et hérissée de poils sétiformes, mêlés 
dans le haut et sur les pédoncules, de poils noirs glanduleux, fourchue- 
paniculée-subcorymbiformeoupresqueen ombelle ; péricline médiocre, plus 
grand que dans H. cymosum, ovoïde-subcylindrique, à écailles longuement 
acuminées-aiguës et ordinairement très hérissées; fleurs d’un jaune doré, 
concolores. y Juillet-août.

Chaîne calcaire de Grenoble à la Croix-Haute ; Saint-Eynard ; Devez-de- 
Rabou et montagnes des environs de Gap, etc.

15 . H . Iiaggeri,ScH .-B iP . — E. de Lagger. — Souche oblique, tron­
quée, jamais rampante ni stolonifère ; feuilles lancéolées ouoblongues-lan 
cédées et quelquefois sublinéaires, plus ou moins hérissées depoils simples 
ordinairement sur les deux faces et pourvues en dessous de poils étoilés; 
tige de 2-4- décimètres, portant 1-2 feuilles dans sa partie inférieure, 
hérissée-hispide et étoilce-farineuse dans toute sa longueur et en outre 
glandulcuse-noirâlre dans le haut et sur les pédoncules, terminée par un 
petit corymbe de 3-10 calathides agglomérées en cyme ombelliforme ; 
péricline ovoïlc-subcylindrique, plus grand que dans le glaciale et dans 
le cymosum, à écailles d'un noir grisâtre, ordinairement très hérissées 
extérieurement, les intérieures aiguës; fleurs et styles jaunes, y  Juilh'l- 
août.

' i .  genuinum  (H densicaf ilium, Naeg. et P .) . — Tige De dépassant pas 2 déci­
m ètres , term inée par 3-5 calathides agglomérées, à péricline ordinairem ent très 
hérissé de poils noirs au moins intérieurem ent.

b. elongatum. — Tige de 2 -4  décim ètres, grêle et élancée, h calathides plus nom ­
breuses, 3 -1 0 , plus ou moins hérissées su r le péricline de poils noirâtres infé­
rieurem ent.

c. pohjanthemum. — Tige de 2 -4  décim ètres, plus forte et plus épaisse, terminée 
par une cyme ombelliforme ordinairem ent compacte, à 10-20 calathides, dont le 
péiicline est plus ou moins hérissé. — (Cette dernière forme est peut-être un hybride 
du Laggcri ou du glaciale et du cymosum ou du sabinum?)

L'II. Laggeri se distingue toujours assez facilement des //. Smithii ( t 
corymbuliferum par sa souche non rampante ni stolonifère, croissant 
isolément comme le glaciale et le cymosum et non souvent en touffes 
comme les premiers, etc.

Une partie des Alpes du Dauphiné et delà Savoie : pelouses rocheuses 
vers 2000 mètres et au-dessus : Laularet et massif duPelvoux; Bayardon
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et Combe-Noire près Gap; la Salelte-Fallavaux près Corps ; Taillefer 
et mont Thabor sur Nantes et la Mure ; mont Cenis et Sources de l’Arc ; col 
de Champ-Rosa et col Joli, etc.

1 ®. H . s a b l n a m ,  Seb. M. — £. des Sabins. — H.multiflorum, Scm.. 
— Souche oblique épaisse et tronquée, émettant souvent un ou plusieurs 
stolons grêles, écailleux et souterrains. (Ces stolons plus ou moins allongés, 
développent à leur extrémité une rosette qui ne fleurit ordinairement 
que la deuxième année, ce qui avait fait croire à Jacques Gay et à Gaudin 
que cette espèce était bisannuelle. En réalité, elle est pércnnenlc comme 
les autres espèces et possède trois modes de reproduction : par graines, par 
rosettes sessiles sur la souche oblique et par rosettes pédonculées au moyeu 
de stolons souterrains ce qui explique l’abondance relative de celte 
espèce dans certains cantons de nos Alpes et la présence fréquente, dans 
une même station, de rosettes portant une tige et de rosettes stériles : 
le dernier mode de propagation, par stolons souterrains, n’a lieu que dans 
les terrains meubles) ; — feuilles obovales ou oblongues-lancéolées, d’un 
vert gai, hérissées sur les deux faces de soies très longues et très nombreu­
ses, et de plus munies en dessous d'un duvet fin et serré-, lige de 3-5 de 
cimètres, portant 5-4 feuilles dans sa moitié inférieure, hérissée delongues 
soies blanchâtres et couverte de poils étoilés, entremêlés, dans la partie 
supérieure et sur les pédoncules , de poils glanduleux, terminée par ur.e 
cyme ombelliforme multiflore et ordinairement compacte ; périclinc ovoïde - 
cylindrique, à écailles acuminôes-aigucs ou subaiguës, ordinairement 
très hérissées de longs poils blanchâtres ; fleurs d’un jaune orangé ou 
d’un beau jaune, y Juin-août

a. luieum. — Fleur d’un beau jaune.
b. rubellum, Kocu. — Fleur d’un jaune plus ou moins orangé.
c. laxum. — Fleur comme dans la var. b, mais calalhides plus grandes, en c>me 

lüclie ou très lâche e t non compactc-agglomérée ( H. chamaeaurantiacum , A .-T .).

Prairies alpines du Dauphiné et de la Savoie Lautarct, Saint-Sorlin- 
d’Arves, Grandes-Rousses et massif du Pelvoux; col deGlaize, Chaudun 
et Bayardon près Gap; massif du Viso : col de Vais, Abriés, etc.; 
massif de 1a Chartreuse, Charmanson, etc. Mont Cenis et Maurienne, etc.

i l .  I I .  a u c l tn s o id c s ,  Arv. T .(1873). — E. à feuilles deBuglossc. 
— (H. echioides, W illk. et Lang, non Lumn.). — Souche descendante ou 
oblique, jamais stolonifère; feuilles oblongacs-lancéolces, ordinairement 
très allongées et longuement atténuées en pétiole ailé, pouvant mesurer
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ensemble plus de 2 décimètres, d'un vert glauque, hérissées de très longs 
poils séiiformes et, de plus, semées en dessous d’un duvet étoilé; lige de 
3 -7 décimètres, portant 2-4 feuilles dans sa moitié inférieure, glauque- 
grisâtre, hérissée de très longs poils raides-sétiformes et couverte ou par­
semée de. poils étoilés entremêlés dans le haut et sur les pédoncules de 
poils glanduleux quelquefois très rares, fourchue-paniculée ou terminée 
par un corymbe très lâche et irrégulier, composé de 5-50 calathides; péri - 
clinc médiocre, plus grand que dans les H. cymosum et sabinum, ovoïde- 
cylindrique, à écailles acuminées aiguës ou subaiguës, plus ou moins 
hérissées de très longs poils blanchâtres ; fleurs le plus souvent d'un 
jaune citron, v Mai -juillet.

Pelouses rocailleuses, rochers herbeux : montagnes de Chalves sur 
Proveyzieux ; massif du Pelvoux; le Valgaudemard au Clôt; l’Oisans, etc. 
(Dauphiné), Sainte-Thècle près de Saint-Jean-de-Maurienne ! etc. 
(Savoie). — Se retrouve en Espagne et en Bavière, etc.

Groupe 5. — P R A E A L T I N A ,  Arv.-T .

Souche oblique ou descendante, ou rampante et stolonifère; tige uni- 
plurifoliée, fourchue-paniculée-subcorymbiforme, plus rarement termi­
née par une cyme régulière et ombelliforme, à calathides le plus souvent 
petites et nombreuses ou même très nombreuses; plantes plus ou moins 
hérissées de poils sétiformes, d’un vert plus ou moins glauque ou même 
glauque-pruineux, un peu vireuses et très cassantes, et par ces derniers 
caractères rappelant les Glauca; péricline à écailles le plus souvent obtu­
ses ou oblusiuscules.

19. H . f a l l a x ,  W illd. Enumer. hort. berol., non herbl E. trom 
peuse; H. Zizianum, Tatjsch ex Koch et Rchb. — H. cymosum, Bor. et 
mult. nonL.! — H. praealtum, var. hirsutum, Kocn, etc. — Souche 
oblique ou descendante, le plus souvent épaisse et subligneuse, très rare­
ment brièvement stolonifère; feuilles oblongues ou obovales lancéolées 
ou sublinéaires, d’un vert grisâtre, ainsi que toute la plante, plus ou 
moins hérissées etsemées en dessous d'un duvet étoilé; tige de 2-5 décimè­
tres, étoilée-farineuse et plus ou moins hérissée de poils sétiformes, 
ordinairement mêlés, dans le haut et sur les pédoncules, de poils glandu­
leux, très rares, ou, par exception, assez abondants, portant de la base 
jusqu'au milieu et au-dessus, 3-8 feuilles rapprochées et assez dévelop­
pées dans le bas, espacées et décroissant en bractées dans le haut, terminée
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par une particule subcorymbiforme, lâche ou agglomérée, à rameaux infé­
rieurs quelquefois distanls; péricline assez petit, ovoïdc-cylindrique, à 
écailles obtuses, ou les intérieures seules aiguës, grisâtres-hérissées et 
très étoilées-farineu ses ; üenrs jaunes. % Juin-juillet.

b. substolonosum. — Plante munie de stolons.

Pierrailles calcaires à Villebois (km) (forma angustifol.). — Saint-Ro­
main! (Côte-d’Or), sous Alpes de Mordes! canton de Vaud(Suisse), etc.

■i. scierotriclm m , Arv.-T ., incd. — E. à poils rudes. — Planle glau­
que, et non d’un vert grisâtre, comme dans fallax, W illd., hérissée de 
poils très raides-sétiformes; tige munie, dans sa partie inférieure seule­
ment, de 2 -3  feuilles cuspidées, terminée par une cyme ombelliforme 
compacte et très régulière comme dans H. cymosum ou sabinum; péri - 
clino à écailles obtuses, hérissées, glaiiqaes-gnsâlres et non noirâtres 
comme dans H. praealtum Vil!. ; fleurs jaunes. £ Juillet-août. — R.

Alpes du Dauphiné : montagnes des environs de Gap : Chorges! etc.; 
massif des Alpes de l’Oisans.

19 . H .  P R E A A liT B lf l ,  Vill. — E. élancée. — Souche oblique ou 
descendante, pouvant émettre dis rejets ascendants florifères, mais très 
rarement brièvement stolonifère; plante d’un vert clair ou obscur, plus 
ou moins glauque ou glaucescente, glabre et nue ou munie de soies 
éparses; feuilles lancéolées-sublinéaires ou obovales-lancéolées, les cau- 
dnaires 1-3 plus étroites et plus aiguës; tige de 3-6 décimèties, ferme, 
dressée, élancée, étroitement panicu’ée-subcorymbiforme dans le haut, à 
panicule agglomérée au sommet et à rameaux dressés ou ascendants- 
dressés-, calathides médiocres ou assez petites, ordinairement nombreuses 
ou mè.ne très nombreuses, à péricline ovale-subcylindriquo, à écailles 
obtuses, d'un vert plus ou moins noirâtre, êtoilées-farineuses et glandu­
leuses, ainsi que les pédoncules. % Juin-juillet.

b. substolonosum. — P,'ante p lu s  ou m o in s  s to lon ifère .
c. hispidum. —  Feuilles et tiges plus hérissées.
d. farinaceum. —  Plante étoilée-farineuse sur la tige et le dessous des feuilles, 

mais conforme au type pour tous les autres caractères (H. Zizianum , Naeg. et P. ,, 
non Koch ! an Tausch ?)

Prairies fraîches ou même marécageuses du Dauphiné et de la Savoie, 
mont Radiais, le Sappey,Saint-N’izier, Saint-Ange, Prémol; Hauteluce,
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Annecy, col du Cornet, Salève, Pringy, Thonon, montagnes de Glaize et 
Bayardon près Gap, etc.

9 0 . n .  f l o r e n t i n  u n i ,  All., Vill. — E. florentine. — H.piloselloi- 
des, Vill. — Souche oblique ou descendante, ¿mettant souvent plusieurs 
tiges, mais non stolonïfère; plante d’un vert plus ou moins g'auque, 
glabre et nue ou munie de soies éparses; feùilles lancéolées-linéaires ou 
étroitement obovales-lancéolées; les caulinaires, 1-3, plus étroites et 
plus aiguës; tige de 2-6  décimètres, ferme, dressée, rameuse souvent 
dès son milieu et très lâchement paniculée subcorymbiforme, à rameaux 
arqués-ascendants ; calathides petites ou très petites, ordinairement nom­
breuses ou très nombreuses, àpéricline subcylindrique, à écailla obtuses, 
d'un vert plus ou moins noirâtre, le plus habituellement dépourvues ou 
à peu près de poils étoilés et simplement glanduleuses ainsi que les 
pédoncules; fleurs jaunes. y  Juin-août.
à. simplex. —  Tige simple ou peu ram euse.
c. farinciceum. —  Plante étoilée-farineuse su r  la tige, les pédoncules, le péricline, 

mais conforme au type pour tous les autres caiaclères.

Graviers des torrents et des rivières, lieux arides, sablonneux et cail­
louteux, dans les Alpes et sous-Alpes du Dauphiné et de la Savoie : bords 
du Drac et delà Romanche, de l’Isère et de l’Àrve, etc.

91 .  H .  f l o r e n t i n o i d e s ,  Arv.-T . (1871). — E. fausse florentine.
— U. acutifolium, ViLL.p. p.? nonalior. ! —H.junciforme, Arv.-T. p. p.
— //. adriaticum, Naeg. et P. (1875-1885). — //. Raiblense,U\:TER(l8’Jo).
— H. Pilosella x  florentinum ? — Souche oblique ou descendante, non 
stolonïfère; plante d’un vert-glauque grisâtre; feuilles oblongues-lancéo­
lées ou sublinéaires, plus rarement obovales-lancéolées, hérissées de 
poils sétiformes et couvertes en dessous d’un duvet étoilé; les caulinai- 
res nulles ou 1-2 sublinéaires ; tige de 2-4 décimètres, dressée, fourchue- 
paniculée-subcorymbiforme dès son milieu ou presque dès sa base ou au 
sommet seulement, à rameaux et pédoncules étalés-dressés, très étoilés 
farineux et plus ou moins glanduleux, portant des calathides plus ou moins 
nombreuses et 2-3 fois plus grandes que dans le florentinum ; péricline 
ovoïde, à écailles intérieures acuminées-aiguës, les extérieures glanduleu­
ses farineuses et quelquefois un peu hérissées; fleurs d'un jaune citron. 
i: Juin-août.

b. subfallao». — Feuilles, tige, pédoncules et péricline hérissés de poils sétiformes, 
plus ou moins clairsemés.

c. puiilhnn. —  P lan te  de î M 5  . c e n t i m è t r e s .
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Pâturages rocailleux et arides des vallées sous-alpines du Dauphiné 
cl de la Savoie et bois clairsemés Séchilienne et Saint-Barthélemy- 
sous-Taillcfer (Dauphiné). Valais, Garinthie, Islrie, Alpes -Maritimes, 
Auvent près Annol (Basses-Alpes), etc. Var. c. — Bois de pins au hameau 
de la Madeleine, entre Lans-le-Villard et Bessans, dans la haute Mau­
rienne (Savoie), etc. Bords de la route de Bourg-Saint-Fierrc à Proz 
(Valais).
n. caricinum , Ary.-T. (1873). — E. à feuilles aiguës. — Souche 

épaisse et subligneuse; feuilles fermes, dressées, oblonguesAancéolée.s 
ou sublinéaires et ordinairbnenl très aiguës, très étoilèes-farineuses en des­
sous et plus ou moins hérissées; tige de 2-5 décimètres, un peu jaunâtre 
sur le sec et en forme de chaume, à port strict, terminée au sommet seu 
lement par un petit corymbe oligocéphale, d’abord penché puis dressé- 
étalé; péric’ine ovoïde ou presque oblong; fleurs d'un jaune-soufre, r  
Juin-août.

Rochers épars dans les bois des Alpes et pelouses très arides : 
Taillefer, entre la Morte et le lac de Poursollet (Isère). Se retrouve iden­
tique dans le grand-duché de Bade, sur les rochers d’Istein. parmi des 
pelouses très arides, à une altitude de 380 mètres.

Peut-être trouvera-t-on, dans notre circonscription, les H. brachialum, 
Bertol., du groupe pilosellim et Bauhini. Schult., du groupe Praealtina. 
Ce dernier, très voisin des H. praealtum et florentinum, s’en distingue 
facilement à ses longs et souvent nombreux stolons rampants; il com­
prend comme formes ou variétés les H. auriculoides, Lange, alticum, 
Nym., magyaricum, Naeg. et P., etc.

S o u s -g e n re  3. — A r c l t i e r a e l u m ,  F ries.

Péricline à écailles imbriquées; achènes plus grands (3 4  millimètres) 
que dans les Pilosclla, tronqués et terminés au sommet par un mince 
bourrelet non crénelé par les sillons et les côtes qui sc terminent contre 
lui ; aigrette à poils subbisériés et inégaux, les extérieurs plus courts; 
renouvellement des tiges se faisant par des rosettes ou des bourgeons 
i a beaux latents, jamais par des stolons,
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Section 1. — A U R E L L A ,  K o c h .

Péricline à écailles nombreuses et régulièrement imbriquées ; récepta­
cle non cilié; ligules à dents glabres, très rarement ciliolées; calathides 
le plus souvent grandes; plantes glauques ou glaucescentes; renouvelle­
ment de la plante se faisant par rosettes.

a) G la u ea , Fries.

riantes glauques, plus ou moins vireuses, raides et cassantes, glabres, 
ou plus rarement hérissées de poils simples; péricline étoilé-farineux 
et en outre quelquefois un peu hérissé et même glanduleux, à écailles 
ordinairement obtuses; tige feuillée.

f .  H . © L A C C U M , All. — E. glauque, — H. porrifolium, V ll. 
p. p., non L. — Phyllopode, glauque, glabre, ou portant quelques poils 
raides, en forme de cils, à la base des feuilles basi'aircs; feuilles lancéo­
lées ou sub-linéaires, assez fortement dentées ou seulement denticulées, 
les caulinaires ordinairement peu nombreuses, espacées et très décrois­
santes; tige de 2-6  décimètres, simple ou plus souvent rameuse, à 
rameaux et pédoncules allongés, plus ou moins arqué s-ascendants ou étalés 
subdivariqués, lâchement en corymbe au sommet; péricline médiocrement 
grand ou assez petit pour la section, ovoïde, à écailles obtuses, très in é ­
gales et régulièrement imbriquées, ordinairement toutes appliquées et très 
etoilées-farineuses; ligules à dénis glabres, x Juillet-août.

Présente plusieurs variétés dont une à feuilles très étroites et linéaires ou sublinéaires 
qui se rapproche un peu du porrifolium , L. ; une autre à tige beaucoup plus forte, 
plus élevée et plus feuillée, k feuilles oblongues,lancéolées et ordinairem ent fortement 
dentées et enfin une forme intermédiaire qui para ît ê tre  le type d’AUioni. Celte espèce 
est le saxatile de Jacquin, mais non celui de Villars admis par tous les auteurs 
anciens ! Les H.saxetanum  et illyricum, F ries , nous paraissent de simples formes 
ou variétés du glaucum.

Comme on l’a confondu avec les espèces voisines, notamment avec le 
bupleuroides, nous n’indiquerons que les localités où nous l’avons nous- 
même recueilli : Névachc, Briançon, mont Genôvre et toutes les stations 
intermédiaires; de Cervières à Château-Queyras ; la Monta, les Roux et 
Valpréveyre près d’Abriès, dans le massif du Viso, etc.

? . H . b u j» lc « « ro td c s , Gmjsl. — E. à feuilles de Buplèvre, —
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II. porrifolium, Vill. p. p. non L. — Phyllopode, glauque, glabre, ou 
portant des poils raides, en forme de cils, à la base des feuilles infé­
rieures; feuilles oblongues-lancéolées ou sublinéaires, très entières ou 
à peine denticulées-, les caulinaires ordinairement plus nombreuses et 
moins décroissantes que dans le glaucum-, tige de 2-5 décimètres, sou 
vent simple, mono-oligocéphale, ou rameuse, à pédoncules plus ou moins 
dressés-étalês, en corymbe au sommet; péricline plus grand proportion- 
nellement que dans glaucum, à écailles plus allongées, moins inégales et 
moins obtuses, les extérieures plus souvent étalées et généralement moins 
étoilées-farineuses, assez souvent pourvues de quelques poils simples 
ou glanduleux qui se rencontrent plus rarement dans le glaucum ; ligules 
à dents glabres.

Présente des variétés parallèles à celles du glaucum, avec lequel il est très souvent
confondu.

Alpes de l’Oisans le Freney, Venosc et Saint-Christophe; Alpes du 
Viso : les Roux et Valpréveyre près d’Abriès; Chaîne du Villard-de- 
Lans ; cascade de Charabotle (Ain), etc.

3 . H . f a l c a t u m ,  Arv.-T . (1873). — E. à feuilles en faux. — H. 
penninum, Naeg. et P. (1886). — Hypophyllopode (1), d'un vert glauces- 
cent. glabre ou porlant des poils raides en forme de cils, à la base des 
feuilles inferieures ; feuilles très entières ou simplement denticulées, celles 
des rosettes et les caulinaires inférieures lancéolées ou oblongues-lan­
céolées, les moyennes et les supérieures arrondies-ovales à la base et de 
là régulièrement et assez longuement atténuées ou acuminêes jusqu'au 
sommet -, tige de 2-7 décimètres, simple ou rameuse, régulièrement 
feuillée jusque dans lapanicule subcorymbiforme, à rameaux et pédoncules 
plus ou moins dressés-étalés; péricline ovoïde à peu près semblable à 
celui du bupl euroides ; ligules à dents glabres et styles bruns, y Juillet- 
août.

Hautes-Alpes : Lautaret; éboulis de rochers calcaires en montant au 
Galibier, où il est très abondant, etc. Se retrouve dans la Suisse austro- 
occidentale, au mont Creux-de-Champ, sur Ormonts-Dessus.

(1) Hypophyllopode , signifie que la plante se renouvelle par un bourgeon rosulifère qu 
s'accroît à l’automne de la meme année, mais ne développe ordinairement ses feuilles qu avec 
la lige dans le courant de. l’année suivante ; dans ce cas les feuilles radicales et caulinaires 
inférieures persistent ou ne persistent pas sous l’anlhf se, suivant les circonstances, et la plante 
peut paraître phyllopode ou aphyilopode.
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4 . H . A r v e t l ,  Verlot. (1879).— E. d’Arvet. — //. politum,G.G. non 
F ries. ! —  II. glaucum, V ill. non All. ! — Phyllopode, d'un vert plus ou 
moins glauque et bleuâtre, glabre ou portant souvent des poils raides, en 
forme de cils, à la base des feuilles inférieures ; feuilles lancéolées ou ellip- 
tiques-lancêolées, ordinairement tachées de violet comme dans les Pul­
monaires, dcnliculées ou dentées ou très entières; les caulinaires plus ou 
moins nombreuses et décroissantes, sessiles ou atténuées vers la base; 
tige de 2-5 décimètres, monocépha'e, fourchuc-oligocéphale ou un peu 
en corymbe au sommet, àpédoncules dressés-êtalés, étoilés-farineux dans 
le haut et parfois un peu glanduleux ainsi que le péricline; celui-ci 
ovoïde, médiocrement grand, à écailles obtuses ou les intérieures subai­
guës ; Mettes à dents glabres; achènes bruns ou noirâtres. ^Juillet- 
septembre.

Chaîne calcaire.de Grenoble à Gap: Saint-Nizier; Villard-de-Lans; 
mont Séuse; Chamechaude; Briançon; le Valgaudcmard à Navettes; la 
Bérarde, etc.

5 . H . c a ly c in u m , Arv.-T . (1876). — E. calyculée. — H. glaucum, 
All., p. p., tab. 81,fig. 1. — Phyllopode, glauque, glabre ou portant des 
poils raides, en forme de cils, à la base des feuilles inférieures ; feuilles 
lancéolées ou sublinéaires, denticulées, ou très entières; les caulinaires 
plus ou moins nombreuses et très décroissantes, sessiles ou atténuées 
vers la base; tige de 1-4 décimètres, monocéphale, rameuse-oligo- 
céphale ou un peu en corymbe au sommet, à pédoncules dressés- 
étalés, parfois recourbés; péricline ovoïde, médiocrement grand ou assez 
petit, à écailles presque sur deux rangs, les extérieures un peu étalées, 
égalant ou sarpassant en longueur la moitié du péricline, et non très 
inégales et régulièrement imbriquées comme dans les espèces précéden­
tes, toutes atténuées-aigués ou quelquesunes subobtuses, toujours hérissées 
de quelques poils simples mêlés ou non de poils glanduleux ; ligules à 
dents glabres; achènes toujours jaunâtres à la maturité, r  Juillet-août.

Massif du Pelvoux : le Valbonnais au Désert, parmi des blocs de 
rochers éboulés, sur la rive gauche de la Bonne, en allant vers le mont 
Olan. Se retrouve dans les Alpes-Maritimes et en Croa ie, etc,

G. H . N e y r a c a n u m , Arv.-T . (1883). — E. Neyréenne. — IJ. poli- 
tum, R everchon exsicc., r.-on Fries.! — Phyllopode ou hypophyllopode, 
d’un vert glaucescent, glabre ou glabrescente; feuilles lancéolées ou ellip- 
tiques-lancèolèes, mucronées-denticulées ou très entières, assez minces et 
subpapy racées, ciliées sur la marge et en desso-us, sur les nervures, de
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poils fins et mous, ou les supérieures tout à fait glabres ; les caulinaires 
3 5 (5-8 dans la plante cultivée) lancéolées et toutes atténuëes-resser- 
rées inférieurement, mais de manière pourtant que les inférieures embras­
sent un peu la tige par leur base, en forme de gaine ou demi-gaine; tige 
élancée, un peu flexueuse, glabre et lisse, portant ordinairement au 
sommet seulement, un petit nombre de calathidcs pédonculées et parfois 
disposées en corymbe; pédoncules subtilement étoilés-farineux et glan­
duleux; périclinc médiocre ou assez petit, ovoïde subculindnquc, â 
écailles étroites, obtuses ou subaiguës, peu imbriquées, les extérieures 
subétalées, semées de poils étoilés et de poils glanduleux très inégaux, 
les uns très courts, les autres plus allongés; ligules à dents ciliolées ; 
style brunâtre ou noirâtre, % Juillet août.

Cet Hieracium qui a tout à fait le port et l ’aspect des espèces du groupe Glauca, 
touche aussi par certains côtés, notamment par son périciine, par ses ligules à 
dents ciliées et ses poils mous, aux espèces de la sect. Prenanthoidea, groupe 
Alpestria.

Massif du Pelvoux et de ses contreforts : Lautaret, au Pied-du-Col 
(bois de Saules) ; Briançon, au col de l’Échauda (bois de Saules vers 
2000 mèlres); Embrun, dans les bois rocheux du mont Morgon, etc. 
Plante toujours rare, mais très distincte !

7. H . i n c l l n a t i i n i ,  Arv.-T. (1879). — E. inclinée, — II. rupestre, 
niull. non Ai l .!  — H. arenicola, G odet in G kem li, Excurs.flor. (1881). — 
H.subspeciosum,N a e g . et P., p.p.(1886).— Phyllopode,glauque-grisâlre. 
lâchement hérissée, ordinairement sur toutes ses parties, de poils raides, 
en forme de cils, un peu plus visiblement denticulés que ceux du glaucum, 
mais non subplumeux; feuilles lancéolées ou oblonguesou ovales-lancéo 
lées, sinuées-dentées, à dents cuspidées, ou sinuées-denticulées ou près 
que 1res entières; les caulinaires plus ou moins nombreuses, tantôt toutes 
développées, et alors les moyennes et les inférieures peu décroissantes et 
assez semblables aux radicales, tantôt toutes bracléiformes ou, le plus 
souvent quelques-unes seulement développées inférieurement et les 
auires brusquement décroissantes et sublinéaires, toutes atténuées vers la 
base; tige de 1-5 décimètres, ascendante ou dressée, souvent contournée- 
flexueuse, monocéphale ou rameuse-oligocéphale ou en panicule très 
lâche et subcorymbiforme; rameaux et pédoncules ascendants ou étalès- 
subdivariqués, souvent penchés-recourbés ou à la fin dressés ; périciine 
arrondi-ovoïde, médiocre ou assez grand, à écailles atténuées-obtuses ou
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les intérieures subaiguës, munies, outre les poils simples qui ne manquent 
jamais totalement, d'un duvet étoilé et de poils glanduleux; pédoncules 
souvent un peu renflés sous le péricline; ligules à dents glabres ou rare­
ment subciliolécs; styles jaunâtres ou un peu brunâtres. % Juin août. 

Espèce très distincte, mais très variable.

<pviui;it<m (H. rupestre, Mult. non All. ) .— Feuilles sinuées-dentées, à d rn ts 
cu»pidées,ou sinuées-denliculces ; les caulinaires assez brusquem ent décroissantes et 
tublioéaires ; tige de 2 -3  décimètres.

b. subspeciotum (H . subspeciosum calcicola, Naeg. et P . exsicc., n . 365) 
(1886). —  Feuilles sinuées-denticulées, les caulinaires insensiblem ent décrois­
san tes, les moyennes et les in férieures assez semblables aux radicales et seulement 
plus p e tites; tige de 2 -5  décimètres (toutes les autres variétés finissent par ren tre r 
dans celle-ci par la culture).

r. subglaucum (H. subspeciosum genuinum , Naeg. et P ., n . 3 6 1 -362 ) (1886) 
semblable k la var. b., mais pédoncules et péricline presque totalement dépourvus 
de poils simples et glanduleux et sim plem ent étoiles-farineux. 

d. subrupeslre(H. arenicola, Godet in Greult, Excurs. F l.)  1881) — H. subspe- 
'•w sum  pseudorupestre, Naeg. et P ., n . 360). —  Feuilles sinuées-dentées à 
dents cuspidées ou sinuées-denticulées, les caulinaires brusquement décroissantes 
et linéaires ou sublinéaires; tige de 1-2 décim ètres, monocépbale ou fourchue- 
oligocépbale, à pédoncules arqués-ascendanls ou subdivariqués. —  Forme très  rap­
prochée de la var. a.

r. hastatum (E . hastatum, Ravaud herb .). —  Feuilles très ferm es et très aigué*, 
comme hastées ; tige de 5-15 centim ètres, 1-2-céphale.

On trouve, quelquefois dans le même lieu, tous les passages entre ces différentes 
variétés.

Plante peut-être plus répandue que le glaucum, en Dauphiné, en 
Savoie et en Suisse ? Rochers calcaires et granitiques, blocs épars, etc.

17ir. a. Chaîne calcaire de la Chartreuse jusqu’à Chambéry, etc. Var. b. 
Mont Séneppe, près delà Mure, etc. Var. d. Blocs et èboulis de rochers, 
surtout granitiques : au Clôt en Valgaudemard, à la Grave, au Lautaret. 
«mi Oisans à la montée des Commères, à la Madeleine entre Bessans et 
I.ans-lc—Villard en Maurienne, etc. Var, e. Sur la chaîne de laMouche- 
rollc en Lans, etc.

S. H . l e u e o p h a e a m ,  G. G. (1852). — E. grise-cendrée. — H. 
petrophilum, Godet, p. p., hybride du scorzoneraefolium eideYhumile, 
d'après Godet. — H. Godeti, Christen. — Phyllopode, verte-cendrée, 
hérissée au moins dans la partie inférieure, sur la marge et les pétioles 
d>'s feuilles et souvent sur toutes les parties de la p’anle, de poils raides, 
en forme de cil', plus visiblement denticulés que ceux du glaucum, mnis

download unter www.zobodat.at



DES ALPES FRANÇAISES 2 3

non subplumeux; feuilles oblongues ou ovales-lancéolées, obtuses-muero- 
nées ou très aiguës, denticulces ou dentées, les caulinaires conformes, 
ovales-lancéolées ou oblongues, arrondies sessiles ou subamplexicaules 
à la base, se continuant ainsi, le plus souvent, jusque dans la panicule; 
tige de 2-4 décimètres, ascendante ou dressée, mono-oligocôphale au 
sommet ou rameuse et lâchement subcorymbiforme, à pédoncules courts 
ou très allongés, dressés-étalés, parfois recourbés; péricline ovoïde, 
médiocrement grand, à écailles obtuses ou subobluses, portant souvent, 
outre les poils simples et le duvet étoilé, quelques poils glanduleux 
(ces derniers se trouvent même, en petit nombre, mêlés aux poils simples, 
jusque sur les feuilles); fleursd’un beau jaune, non ciliées. % Juillet.

Chaîne calcaire de Grenoble au Grand-Veymont, etc. Se retrouve sur 
les Alpes calcaires de la Suisse, etc.

9 . H . c h o iM lr i l lo id e s ,  Vill., non L. — E. fausse Chondrille. — 
H. glaucopsis, G. G. — H. Delasoiei, Lagger. — H. chondrillaefolium. 
Fries. — Phyllopode, d’un beau-vert clairet glauque ou un peu bleuâtre 
et tachée de pourpre violacé, velue-hérissée, principalement dans lapartie 
inférieure de la tige, sur les pétioles, la marge et le dessous des feuilles 
et souvent jusqu’au sommet ou presque jusqu’au sommet de la tige, 
de poils longs et mous, très visiblement denticulés et presque subplu- 
meux; feuilles ovales-lancéolées, oblongues-lancéoléesou sublinéaires, 
obtuses-mucronées ou très aiguës, denticulées ou dentées; les caulinai­
res atténuées vers la base, ou sessiles, non embrassantes, tantôt 5-7. 
grandes et ovales, tantôt 3-6-lancéolées, tantôt 1-3, sublinéaires ; lige 
de 2-0  décimètres, dressée ou un peu ascendante, rameusé-corymbiforme 
ou fourchuc-oligocépha'.e, à rameaux et pédoncules dressés ou étalés 
dressés; péricline ovoïde, médiocrement grand, à écailles obtuses, noird 
tres, êtoilés-farineuses et quelquefois un peu poilues et glanduleuses, los 
extérieures très inégales, régulièrement imbriquées et ordinairement toutes 
appliquées comme dans glaucum; ligules poilues sur le dos mais glabres 
sur les dents. % Juillet-août.

a. glaucopsis (H. glaucopsis, G. G.). — Feuilles ovales-lancéolées ou lancéolées, 
les caulinaires conformes; plante assez forte et assez élevée (3 -S décim ètres).

b. elatum. —  F e u ille s  com m e d an s  la  var. a , m ais  p la n te  t r è s  fo r te  e t  t r è s  é levée , 
5 -7  d é c im è tre s , à ra m e a u x  a llo n g és , fo rm an t un la rg e  co ry m b e .

c. angustí folium. —  Feuilles lancéolées ou sublinéaires, souvent dentées, à der.ts 
en saillie sur le limbe, les caulinaires 3 -6 , décroissantes.

d. Delasoiei (H . Delasoiei, Lagger). — F e u illes  com m e d a n s  la  var. c, assez  fo r te -
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ment déniées ou presque entières, mais les caulinaires i - 2  seulement e t tige sim ple 
ou fourchiie-oligocéphale.

c. chondrillaefolium (H. chondrillaefolium, Fuies). — Feuilles ob longues-lan - 
céolées, acuminées très aiguës, fortement dentées, à dents cuspidées, ren d an t la 
feuille quelquefois presque pinnalifide, les caulinaires peu nombreuses, toutes 
linéaires et décroissant en bractées; tige de 2 -4  décimètres, forte, ra ide , glabre 
et lisse, raraeuse-oligocéphale, souvent dès la base, à rameaux très allongés, 
monocéphales, arqués-ascendants ;péricline arrondi-ovoïde, plus grand que dans 
les var. précédentes.

Ces deux dernières variétés constituent peut être des espèces de 3° ordre?

Une grande partie des Alpes du Dauphiné : Lautaret,la Grave, Villard- 
d’Arène; Saint-Christophe aux Gorges du Diablo,la Bérardeet le Clôt en 
Valgaudemard; Grandes-Rousses et Taillefer; mont ignés de Serres sur 
Villard-Sainl-Chrislophe; Mont Chamoux, la Salelte et le Valbonnais ;ui 
Désert; mont Aurouse, pic de Chabrières, col de Glaise, Rabou, la Gran- 
gette et Séuse près de Gap; mont Séneppe, etc.

b) Erlophylla, Arv.-T.

Plantes hérissées ou 1res velues par des poils subplumeux (c’est-à - 
dire dont les denticules surpassent un peu, ou égalent au moins en 
longueur, le diamètre du poil); péricline hérissé ou velu, à écailles 
ordinairement aiguës; lige feuillée; plantes souvent très vireuses, comme 
les Glauca.

1 0 . H . B i i r n a t i ,  Arv . -T . (1883). — E. de Burnat. — II. tomen- 
tellum, N aeg . et P. (1886). — Phyllopode, d'un vert grisâtre, à fond 
glauque ou glaucescent, plus ou moins hérissée, ordinairement sur toutes 
ses parties, de poils un peu raides, étalés en forme de cils et subplumeux; 
feuilles étroitement oblongues-lancéolées, longuement atténuées-aiguës, 
inégalement sinuées-dentées ou denticulées, à dents souvent très aiguës 
et cuspidées ; les caulinaires 3-5 plus étroites, lancéolées ou sublinéaires, 
denticulées ou entières; tige de 2-5 décimètres, relativement assez grêle 
mais dressée, droite ou subflexueuse, rameuse dès la base, ou dès le 
milieu ou au sommet seulement et lâchement fastigiée ou subcorvm - 
biforme; rameaux et pédoncules arqués-ascendants et subdivariqués, 
hét'issés ainsi que le reste de la plante, de poils étalés et en outre d autres 
très petits articulés et glanduleux en plus ou moins giand nombre, ainsi 
que le péricline ; celui-ci médiocre ou assez petit, aiiondi à la base et un 
peu resserré au-dessus, pendant l’anlhèse,ovoïde conique en toupie (sur le
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vif), après l’anthèse, à écailles longuement alténuées-aiguës ou subai- 
gués; marge des alvéoles du réceptacle ordinairement très saillante et 
dentée- fibrilleuse7  ligules à dents glabres; achèn es noirâtres à la main 
rite, longs de 3 1/2 mill;mètres.

Plante pouvant se com parer au glaucum  pour le port, la taille, la direction des 
rameaux, la dentelure des feuilles, mais s'en éloignant par tous les autres caractères, 
notamment par scs poils subplumeux et n ’ayant d’affinité intime et véritable qu’avtc 
VII. Mv.teli.

Graviers, éboulis de rochers, bords des torrents : environs de Limone 
et de Vinadio-les-Bains (Piémont). Se retrouvera très vraisemblablement 
dans les Hautes ou Basses-Alpes. 2 Juillet.

1 1 . n .  IT Iiitc li, Arv. T. (1881). — E. de Mulel. — H. rupestre, 
Mut., p. p., non alior. — Phyllopode, d'un vert glauque, glabrescente 
ou lâchement veluc-hérissée par des poils mous et subplumeux; feuilles 
lancéolées ou oblongues-lancéolées, très entières ou simplement denti- 
culées; les caulinaires 2-5, décroissantes et parfois presque toutes rédui­
tes et bractéiformcs; lige de 1-4 décimètres, simple ou bien plus souvent 
fouvehue-rameuse dès la base ou dès le milieu, à rameaux et pédoncules 
étalés-dressés, souvent flexueux-contournés; péricline assez petit ou 
médiocrement grand, ovoïde, à écailles velues-tomenteuses et non glan ­
duleuses (ainsi que les pédoncules), atténuées au sommet mais obtusius - 
cules, les intérieures seules aiguës; ligules à dents glabres ou glabrcs- 
cenles; achènes ordinairement noirâtres à la maturité; mqj’ge des alvéoles 
du réceptacle plus ou moins saillante et simplement dentée. LU. Muleli 
est assez exactement intermédiaire entre VH. Burnati et 17/. chloropns ; 
il a aussi des affinités de port, de taille et de feuilles avec 17/. scorzo- 
neraefolium, Vill., mais ses poils sont subplumeux, etc. % Juillet aoû'.

a. genuinum ramosum. —  Plante de 1 -2  décim ètres, ordinairem ent rameuse dès 
la base ou dès le milieu, glabrescente ou peu hérissée, si ce n’est sur le péricline.

b. genuinum simplex. — Plante de mime taille que a, mais plus velue et souvent 
simple ou moins rameuse.

c. subelalum ramosum. — Plante de 2-4  décimètres, ordinairem ent rameuse dès 
la base, g labrescente ou peu hérissée, si ce n’est su r le péiicline.

à. subelalum macranthum. — Plante de même taille que c .,  mais plus forte, 
moins rameuse, plus hérissée, à péricline un peu plus grand.

Éboulis de rochers, blocs épars, elc. : Taillefer, mont de Lans, le 
Bourg d'Oisans, les Grandes-Rousses ; massif du Viso, soüs la Traversette;
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environs de Gap; la Madeleine entre Bessans et Lans-!e-Villard (Mau­
rienne), — Environs de Limone et val Sablione (Piémont).

i 2 . H . c h l o r o p s l s ,  G. G. — E. vert-pâle. — Phyllopode ou 
hypophvllopode, d'un vert glauquc-grisâlre et même blanchâtre; plus 
ou moins velue-hérisséc par des poils subplumeux ; feuilles ovales ou 
oblongues-bincéolées, aiguës, cuspidées-denticulées sur les bords ou 
presque très entières; les caulinaires 3 - 1 0 , semblables aux radicalesmais 
sessiles et décroissantes; tige de 2-5  décimètres, ferme, ascendante ou 
dressée, souvent flexueuse-contournée, simple, oligocépliale au sommet, 
ou plus souvent, lâchement et inégalement ramcuse-subcorymbiformc ; 
péricline médiocrement grand, tronqué aux deux extrémités, à écailles 
aiténuées-obtuses ou les intérieures subaiguës, noirâtres et velues-tomen- 
teuscs; marge des alvéoles du réceptacle presque nulle; ligules à dents 
glabres ou ciliolées; achènes noirâtres à la maturité. Plante viveuse et 
fétide sur le frais, comme la plupart des espèces du groupe Glauca. 
X Juillet-août.

Une grande partie des Alpes du Dauphiné et presque toujours en com­
pagnie du glaucopsis : tout le massif du Pelvoux et de ses contre-forts 

Lautaret. le Lauzet, la Grave, Besse, Clavans et les Grandes-Rousses; 
Taillefer, le Valbonnais au Désert, la Salette, etc., mont Séneppe, etc.; 
massif du Viso, dans la vallée du Guil ; mont Cenis et Maurienne, etc.

? H. Morisianum , Rclib. —  E. Morisienne. —  Plante ayant les plus grandes affinités 
avec VH. chloropsis et ne paraissant en différer que par ses feuilles plus lar­
gement ovales-lancéolées, par ses poils plus allongés et moins visiblement 
subplumeux, par son péricline un peu plus grand arrondi-ovoïde à la base et 
à écailles toutes acuminées-aiguës, etc.

Massif du Viso : vallée du Guil, en allant aux chalets de Ruines (Reuter); Lautaret 
(Dauph.) ; mont Cenis : pelouses entre le lac et le col ; vallée de Tende (Piémont), etc. 

? H. spectabile, Fr . —  E. remarquable. — H. corruscans, F r. Epie, non symb. 
—  Celte plante critique, qui n ’est connue e t représentée jusqu 'à ce jourque par deux 
échantillons renfermés dans l’herbier Reuter, se rapproche du Morisianum. 
Elle paraît en différer surtout par une tige plus forte et plus élevée,  plus lon­
guement ramifiée, par des feuilles plus nombreuses sur la tige, plus atténuées 
vers la base, et plus allongées, par des poils plus courts et plus visiblement 
subplumeux, par des calathides plus nom breuses et par un péricline ovoïde, ù 
écailles presque obtuses et non acum inées-aiguës, etc.

Mont Viso, sous les chalets de Ruines (R euter).

* 3 . H . P a m p h i l i ,  Arv.-T. (1873) E. de Pamphile. — [H. lanalo- 
X  scorzoneraefolium? — Phyllopode ou hypophvllopode, vert-glauque;
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velue- barbue, depuis la base jusqu’au sommet, par de très longs poils rnous 
étalés ouflexueux et subplumeux ; feuilles ovales-lancéolées ou oblongnes 
élargirs-lancéolées, denticulées ou très entières, velues-losnenteuses 
principalement en dessous, ainsi que le reste de la plante; les caulinaires 
4-10, conformes aux radicales, mais sessiles et décroissantes; lige de
2-4 décimètres, forte, épaisse, ordinairement dressée etflexueuse, mono- 
cephale ou rameuse-oligocépkale, à pédoncules plus ou moins allongés, 
dressés ou ascendants-dressés et flexueux, terminés, chacun, par une 
calathide très grande, à péricline arrondi-ovoïde, dont les écailles, toutes 
acnminées-aiguës, sont couvertes de très longs poils subplumeuœ, plus 
blancs et plus abondants que ceux du villosum; ligules d’un beau jaune 
d'or, ainsi que les styles. — Plante des plus belles du genre ! Présente 
une var. coloratum, à liges et feuilles plus ou moins colorées et tachées 
de pourpre-violet. ^ Juillet-août.

Alpes du Dauphiné massif du Pelvoux : Laularet, Galibier et vallon 
des Roches-Noires ; mont Chamoux, la Salelte, du côté du Valbonnais, etc. 
Se retrouve en Piémont, etc.

H. eriophyiium , W illd., p. p. — E. à feuilles velues-laineuses. — 
//. lanato x  villosum? — H. villoso x  lanatum, Reuter! — Se dis­
tingue du Pamphili dont il est très voisin, par sa teinte plus grisâtre, par 
ses feuilles souvent encore plus larges, les caulinaires plus ou moins 
Cordiformes-embrassantes à la base, à villosité encore plus abondante, etc.

Alpes du Dauphiné et surtout Alpes-Maritimes (France et Piémont).

c)  irlllosa, F r., p . p .

Plantes velues ou hérissées par des poils simples, rarement glabres- 
cenles; péricline velu ou hérissé, à écailles ordinairement aiguës; tige 
feuillée, totalement (ou à peu près), dépourvue de poils glanduleux, ainsi 
que les pédoncules et le péricline.

A4. H ; VILE.OSUJ?!, L. — E. velue. — Phyllopode, velue-héris­
sée, ordinairement sur toutes scs parties et principalement sur le péri­
cline, par de lonjs poils mous, simples, étalés, sans poils glanduleux; 
feuilles molles, ovales-lancéolées ou lancéolées, dentées, denticulées ou 
entières; les caulinaires plus ou moins nombreuses et décroissantes, 
sessiles, élargies et arrondies ou souvent en cœur à la base, acuminées 
au sommet; lige de 1-4 décimètres, mono-oligocéphale au sommet seu­
lement ou plus souV' nt rameuse presque dès la base, à pédoncules
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ascendants; calalhidcs moyennes ou grandes, à péricline formé d'écailles 
acuminées très aiguës, les extérieures ordinairement plus larges et 
étalées, très velues; ligules à dents glabres ou ciliolées, à styles jaunis 
ou brunâtres; aliènes noirâ'res ou d’un gris roussâlre. % Juillet-août.

b. barbatum. — Plante tics veine et comme barbue-laineuse, mais à poils simples 
et non subplumcux.

c. pilosum (H. pilosum, Scm . ? ) .— Plante couverte de poils très blancs, à tige peu 
¿levée et monocéphale ou plus rarement Cieéphale, à péricline un peu réduit ainsi 
que les feuilles caulinaires. Presque interm édiaire entre villositm et piliferum.

d. adprcssum. — Écailles du péricline presque toutes égales et apprim ées ou subap- 
primées; calathides médiocres .

e. flexuosum (II. flexuosum W . et K. sec. Kocu non Gaud. nec DC. — Feuilles 
dentées et glabres en dessus: tige flexucuse.

f  latifolium. — Feuilles caulinaires très larges et subcordiformes ; ca ’athides 
grandes.

g. daium. — Tige élevée, hypopbyllopodc; calathides grand.s.

Abonde dans toute la région élevée des Alpes du Dauphiné et d : la 
Savoie ; la chaîne jurassique dans l'Ain, etc.

Présente, odre les variétés mentionnées, des formes à feuilles moins 
velues ou glabrescentes et d’autres à feuilles très fortement dentées, var. 
grossidens, Fries.

15. H . e longatiia iB , W illd. — E. allongée. — II. villosum, var. 
elongatum, G. G., Fries. — Très voisin du précédent, a comme lui, les 
dents des ligules tantôt glabres, tantôt ciliées, les styles jaunes ou brunâ­
tres. les achènes noirâtres ou d’un gris roussâlre. 11 en diffère surtout 
par sa tige généralement plus élevée, plus élancée, proportionnellement 
plus grêle, plus stricte, à poils plus courts plutôt hérissée que velue, et 
hypopkyllopode plutôt que phyllopode; par son péricline plus petit, à 
écailles moins longuement acuminées-aigues, les extérieures toujours 
conformes et apprimées ou subétalées, y Juillet-août.

a. elatum. — Tige élevée, assez forte; péricline à peine moins grand que celui
du villosum.

b. intermedium. — Tige moins élevée, moins forte et plus rameuse ; péricline sen ­
siblement moins grand que celui du villosum

c. gracilentum (H. Pellaiianum , A .-T .) —  Tige moins élevée et beaucoup plus 
grêle ; péricline une fois plus petit que celui du villosum.

Abonde dans toute la région élevée des Alpes du Dauphiné et de la 
Savoie; la chaîne jurassique dans l’Ain, de.
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16. H. ealliaiithmaB, Arv.-T. (1879). — E. à belles fleurs. — //. 
viilosum, var. nudum, G. G. — H. scorzoneraefolium, mult. et (forma 
pumila) Soc. dauph. exsicc. n. 483, non Vill. — Phyllopode ou hypo 
phyllopode, d'un vert très glauque, glabrcscenle ou plus souvent lâche­
ment hérissée sur les feuilles et sur la tige de longs poils en forme de cils ; 
feuilles inégalement et quelquefois profondément dentées ou denticulées, 
les radicales lancéolées ou oblongues-lancéolôes, les caulinaires, 3-15, 
ovales-lancéolées, acuminécs-cuspidées au sommet, rarement presque 
toutes réduites et bractéiformes; tige de 1-5 décimètres, ascendante 
flexueuse ou dressée, mono-oligocéphale ou lâchement rameusc-subco 
rymbiforme, à rameaux arqués -flexueux, ascendants ou élalés-dressés, 
monocêphales, à calathides souvent très grandes; pêricline ovoïde, à 
écailles attênuêes-aiguës, velues, loutes appliquées ou les extérieure? 
étalées; fleurs ordinairement d'un beau jaune d’or. % Juillet-septembre.

b. elatum. — Tige de 3-5' décimètres, à 8 -13  feuilles développées, ovales-lancéo 
lées, calathides très grandes.

c. lanceolatum. — Feuilles caulinaires lancéolées et ordinairem ent nombreuses ; 
calathides grandes ou très grandes.

d. pumilum. — Tige basse, à feuilles,la plupart réduites et bractéiform es; cala- 
Ibides moins grandes ou médiocres.

e. involucratum. —  Forme remarquable par ses pédoncules arqués-ascendants, 
munis de nombreuses bractées subfoliacées qui se continuent jusque sous le p é ii- 
cline et qui, l’enveloppant comme d’un involucre, le font ressembler un peu à celui 
du viilosum. Cette plante a souvent aussi le port et l’aspect de VH. leucophaeum 
dont elle se distingue surtout par son pêricline ù écailles atténuées-aiguës, les exté­
rieures ou bractées en forme d’involucre.

Tout le massif calcaire de Grenoble à Gap et à Die, dont cdte plante 
est l’un des ornements par ses fleurs d’un jaune d’or, plus belles et plus 
grandes que celles du viilosum qui vient également sur celte chaîne ainsi 
que la var. cymont Séneppc, près de la Mure; sommet du mont Colom­
bier du Bugey (Ain); sous les chalets de Thoiry au Reculet; ravin de 
Lauvvi, vallée de Binn (Valais); Chablais: rochers au pied du mont 
Brian, altitude 1600 mètres, vallée d’Abondancc (Haute-Savoie), etc.

1 7 . H . c h l o r a e f o l l u m ,  Arv.-T. (1871). — E. à feuilles de 
Chlore. — Phyllopode ou hypophyllopode, d’un vert plus ou moins 
glauque; tout à fait glabre ou lâchement hérissée sur les feuilles et sur 
la tige de longs poils en forme de cils; feuilles très entières ou simple­
ment denticulées ; les radicales elliptiqur s-lancéolées ou oblongues-lan-
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céolées, les caulinaires, 5-10, ovales-lancèolées ou lancéolées,arrondies à 
la base, acuminées-cuspidées ail sommet; lige de 1-5décimètres, ascen- 
dante-subflcxueuse ou dressée, mono-oligocéphale, ou lâchement ra- 
meuse-subcorymbiforme, à rameaux 1-3 céphales et pédoncules mono- 
céphales, ascendanls-flexueux ou étalés-dressés; péricline ovoïde, 
médiocre ou assez grand, à écailles atlénuées-obtuses, ou les plus 
intérieures aiguës, hérissées ou velues, toutes conformes, les extérieures 
appliquées ou quelques-unes un peu étalées ; ligules à dents glabres ou 
portant quelques longs cils ; styles jaunes ou bruns; achèncs d'un bai 
marron, jamais noirâtres à la maturité, y  Juillet-août.

a. genuinum, — Plante tout à fait glabre, à péricline simplement hérissé ; celte
variété présente une forme à feuilles étroites et très réduites su r une tige peu
élevée.

b. pilosum. —  Plante lâchement hérissée de longs poils simples sur les feuilles et
sur la tige; péricline plus ou moins velu.

Alpes du Viso : vallée du Guil ; chalet de Ruines et pied des prairies 
sous la Traverselte où se trouvent les deux variétés; chaîne calcaire de 
Grenoble à Die; Saint-Nizier, la Moucherollc, le Grand-Veymoni, etc. 
Sommet du Colombier de Gex, aux Rociilles. Haule Maurienne à la Made­
leine; mont Genis, etc. Vallée moyenne de l’Ellero, au-dessousdu mont 
Grosso (Alpes-Maritimes).

18. H . i i i i l c l i r u i » ,  Arv.-T. (1887). — E. à port élégant. — //. 
speciosum, Hornem, forma spontanea? — Phyllopode ou hypophyllopode, 
d'un vert glauque et cendré-grisâlre, lâchement ou abondamment velue-  
hérissée, sur toutes ses parties, par de très longs poils fins, d'un bla?ic 
soyeux; feuilles inégalement cuspidées-ientées ou denticulées ou presque 
très entières ; les radicales étroitement ou largement oblongues-lancco - 
lées; les caulinaires, 3-8, lancéolées ou ovales-lancéolées, décroissantes 
et bractéiformes sous les pédoncules; tige de 3 -7  décimètres, dressée, 
très droite ou subflexueuse, grêle ou assez forte, habituellement simple 
et monocèphale ou 2-céphale, plus rarement en corymbe oligocéphale 
au summel, mais toujours à port strict; péricline médiocre ou assez 
grand, arrondi-ovoïde, à écailles atténuées-obtuses ou les plus intérieures 
aiguës, velues par des poils soyeux et très blancs et toutes conformes et 
appliquées; ligules à dents glabres; achènes noirâtres à la maturité. 
2î Juillet-août.

a. genuinum, — Tige sim ple, mono-oligocéphale.
b. subcorymbomm, — Tige un peu en corymbe au sommet.
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Alpes du Dauphiné : massif du Pelvoux et de ses contreforts : Lautarct 
au Pied-du-Col; col de l’Échauda; Villard-d’Aiène, Arcincs; les 
Grandes-Rousses, entre les rochers Rissiou et les Aiguillettes; ravin 
de Lauwi et fond de la vallée de Binn (Valais); var. b. : Alpes des envi­
rons de Gap : mont Aurouse, etc.

IS . II. s c o r z o n c r a c f o l i u m ,  Vill. — E. à feuilles de Scorzonère. 
— H. glabratum, G- G. — H. flexuosum, DC. — Phyllopode ou hypo 
phyllopode, d’un vert plus ou moins glauque, souvent très glauque, glabre 
ou plus ou moins hérissée sur les feuilles et sur la lige, par de longs 
poils (lexueux, en forme de soies ou de cils et quelquefois très abondants ; 
feuilles très entières ou denticulées, plus rarement dentées, ordinaire­
ment fermes et non molles comme dans le villosum ; les radicales subli­
néaires ou oblongues-lancéolées, très aiguës ou un peuobluses-mucro- 
nées; les caulinaires, 3-6, lancéolées ou ovales-lancéolées, sessiles et 
décroissantes; tige de 1-4 décimètres, ascendante ou dressée, presqu; 
toujours plus ou moins contournée-flexueuse, simple, monocéphale ou 
inégalement fourchue 2-4-céphale, à calalhides grandes, ou médio­
cres ; péricline ovoïde, à écailles atténuées-aiguës, très velues ou sim­
plement hérissées ou pres que nu as, ordinairement toutes conformes et 
lâchement appliquées, ou les extérieures subétalées; ligules à dents 
glabres; achènes noirâtres à la maturité, y  Juillet-août.

b. flexuosum(H. flexuosum, W ill d . ,  F in es) . —  Feuilles plus largement lancéolées, 
souvent dentées; tige plus élevée, fiexueu.se, et péricline à écailles nues ou héris­
sées ou velues comme dans le type ; calalhides grandes ou médiocres.

c. glabratum (H. glabratum, H oppe) . —  Feuilles plus élroiles, sublinéaires ; 
glabres ainsi quê ta  tige ordinairement peu élevée, à feuilles très décroissantes; cala­
lhides médiocres.

Une grande partie de la région élevée des Alpes du Dauphiné et de la 
Savoie : massif du Pelvoux et de ses contreforts; chaîne calcaire de 
Grenoble à Gap; massif de la Grande-Chartreuse ; chaîne granitique de 
Grenoble à Allevard; Maurienne ; mont Cenis; la Tournctte; Brizon ; 
Salève, e:c.

SO. I I .  p l a n t a g in e u a n ,  Arv.-T. (1881). — E. à feuilles de Plan­
tain, — Phyllopode ou hypophyllopode ; d'un vert glauque-grisâtre ou 
cendré ; lâchement hérissée sur les feuilles et sur la lige ou sur les feuil­
les seulement, de poils en forme de cils, plus courts et plus fins que ceux 
du scorzoneraefolium; feuilles minces ou un peu épaisses mais toujours 
molles et non fermes et raides comme dans le précédent,, sinuées-denti-
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culées ou très entières, plus rarement dentées; les radicales, tantôt 
oblongues-lancéolées, atténuées aux deux extrémités et acuminées-aiguës 
ou meme très aiguës, tantôt étroitement obovales-lancéolées et obtuses- 
mucronées ouïes intérieures aiguës ; les caulinaires,2-5, lancéolées-acu-  
minées, toujours atténuées vers la base, les supérieures parfois réduites 
en bractées; tige de 1-4 décimètres, élancée ou un peu trapue, dressée 
ou ascendante et souvent contournée-flexueuse, simple et monocéphale 
ou plus souvent fourchue 2-7-céphale, au sommet seulement; ou dès le 
milieu ou quelquefois même dès la base, à pédoncules courts ou très 
allongés, étalés-dressés ou ascendants et souvent contournés-flexueux, 
dilatés ou non sous le péricline; celui-ci arrondi-ovoïde, assez petit ou 
médiocre, à écailles courtes, atténuées-obtusiuscules ou aiguës, étoilées-  
tomenteuses ou poilues-hérissées, mais jamais velues comme dans le scor- 
zoneraefolium, toutes conformes ou les extérieures plus petites et plus 
étroites et toutes appliquées ou subappliquées; ligules à dents glabres; 
styles bruns ou jaunes; achènes noirâtres à la muturité. % Juillet- 
août.

a. lancifolium (forma t Soc. D auph.). — Hypopbyllopode; tige élancée; feuilles 
longuement atténuées aux deux extrém ités e t très-aiguës au sommet.

b. basifolium.— Phyllopode; feuilles basilaires nombreuses, assez souvent tachées 
de pourpre, disposées en rosette fournie, atténuées aux deux extrém ités et aiguës 
au som m et; tige plus ou moins trapue, très étoilée-farineuse ainsique le péricline 
qui est à peine un peu hérissé.

c. crispulifolium (forma 2 Soc. D auph.). — Phyllopode; feuilles plus courtes, plus 
ou moins ondulées ou crispées sur les bords e t souvent tachées de brun-pourpre : 
les radicales obtuses-mucronées ou peu aiguës; tige plus ou moins trapue ou quel­
quefois élancée.

Débris de rochers; pelouses graveleuses dans les Alpes calcaires des 
environs de Gap et montagnes voisines : var. a., bois graveleux de Lou­
bet et de la Grangette, sous le mont Aurouse; var. b., mont Aurouse à 
Fontalibao, etc.; var. c, mont Séuse sous la Corniche; Grand-Veymont; 
la Salette-en-Valbonnais, etc.

**• H . c e n i s i u m ,  Arv.-T . —  E. du mont Cenis. — Phyllopode 
ou hypophyllopode, d'un vert pruineux, plus ou moins glaucescent; fine­
ment hérissée sur la marge et le dessous des feuilles et souvent au bas 
des tiges, d'ailleurs glabrescente ; feuilles un peu épaisses et de consis­
tance plus ou moins ferme, le plus souvent marbrées ou tachées de brun 
violet. très entières ou denticulées ou même dentées vers leur milieu; les
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radicales obovales-lancéolées ou oblongues-obovales, obtuses-mucronées 
ou brièvement acuminées; les caulinaires presque nulles et bractéiformes 
ou 2-5 développées, el alors les inférieures attenuées-cunéiformes vers 
lu base, les autres sessiles ou un peu embrassantes el toutes acuminées- 
aiguës; tige de 1/2 à 5 décimètres, ferme, dressée, simple, monocéphale 
ou fourchue %-6-cêphale dans le haut ou dès le milieu, ou dès la base, 
à pédoncules dressés ou ascendants-dressés, très étoilés-farineux et 
poilus-pub escents mais non glanduleux, à poils noirs inférieurement; 
péricline assez petit ou médiocre, ovoïde-obconique ou ovoïde-subcylin- 
drique (sur le vif), à écailles porrigées, assez longuement et finement 
atténuées-aiguës. poilues-pubescentes extérieurement; ligules à dents 
glabres ou glabrescentes; styles bruns ou jaunâtres; achènes noirâtres à 
la maturité. ? Juillet-août.

a. scaposum. —  Tige courte, scapiform e; feuilles caulinaires nulles ou bractéi­
formes.

b. intermedium. —  Tige moins basse ; feuilles caulinaires inférieures développées.
c. foliosum. — Tige plus élevée; feuilles caulinaires toutes développées.

Alpes de la Savoie, spécialement celles où les roches granitoïdes sont 
mêlées de schistes, à l’altitude de 2000 mètres environ; êboulis et pelouses 
caillouteuses : mont Genis (Savoie et Piémont), sur les pentes gazonnées 
et fortemei.t inclinées qui sont à droite du col, en venant de France; 
Haute-Maurienne : pentes ravinées et fortement inclinées du Vallonnet, 
en face de l’Écot et de Bonneval, etc.

* » . H . p o r r c c t u m ,  Fries. — E. porrigée. — Phyllopode, d'un 
vert pâle et un peu glauque-grisâtre, poilue—liérisséc sur la tige; 
feuilles molles, velues sur les deux faces, entières et rarement denticulées; 
les radicales elliptique s-lancéolées ou oblongues-lancéclées, subaiguës au 
sommet et atténuées en assez long pétiole à la b ise ; les caulinaires 2-4, 
ovales, sessiles ou semi-amplexicaules ; tige de 3 décimètres environ, sim­
ple, raide, flexueuse, poilue-blanchâtre et étoilée-farineuse, terminée au 
sommet seulement par 2-5 calathides portées par des pédoncules raides, 
dressés, étoilés-farineux et poilus, non glanduleux, simples, portant à 
la base une bractée foliacée et, sur leur longueur, plusieurs bractées fili­
formes ; péricline assez petit ou médiocre, ovoïde, à écailles cuspidées, 
hérissées et non glanduleuses ; corolles à dents glabres el styles de cou­
leur fauve; réceptacle à alvéoles ujan:s aux angles, d d e n t s  aiguës. 
y  Juin-juillet.
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Rocailles des montagnes calcaires : vallon d’Ardran, au-dessous du 
Reculet (Ain), etc.

93 . I I . d c n t a t a m ,  Hoppe. — E. dentée. — Phyllopode, d'un vert 
glauque ou glaucescent; plus ou moins velue ou poilue-hérissée sur la lige 
et sur les feuilles; feuilles ordinairement molles, dentées, sinuées-dentées 
ou presque entières; les radicales lancéolées, ovalcs-lancéolées ou oblon- 
gues; les caulinaires, 1-10, atténuées, sessiles ou même parfois un peu 
élargies mais non embrassantes à la base; lige de 1-4 décimèlres, ordi­
nairement dressée, simple, monoccphale, ou fourchue-oligocéphale ou 
en corymbe au sommet; péricline médiocre ou assez grand, à écailles 
atténuées-aiguës et plus ou moins velues, toutes conformes et appliquées 
ouïes extérieures un peu étalées; ligules à dénis glabres; achènes, à 
l’instar de ceux du villosum et de Yelongatum, tantôt roussâlres ou bais- 
roussâtres, tantôt noirâtres à la maturité. % Juillet-août.

a. genuinum (H. dentatum , Ho ppe) .  — Feuilles lancéolées, toujours plus ou moins 
dentées; les caulinaires, 3 -1 0 , assez rapprochées et toutes atténuées vers la base; 
plante mollement et médiocrement po ilue-hérissée.

b. satevense, Ra p . —  Feuilles lancéolées, dentées ou presques en tières; les cau li­
naires, 2 -3 , espacées, sessiles à la base; péricline hérissé de poils courts à base noire.

c. pseudoporrectum (H. pseudoporreclum, C d r isten ). —  Feuilles lancéolées ou 
ovales lancéolées, dentées ou presque en tières, les caulinaires, 2 -7 , assez espacées, 
atténuées ou quelques-unes un peu élargies à la base ; plante mollement et médio­
crement poilue-hérissée.

d. gapense. —  Feuilles lancéolées ou oblancéolées, un peu épaisses et presque ferm es, 
dentées ou sinués-denticulées ; les caulinaires, 2 -6 , atténuées-sessiles ou les supé­
rieures quelquefois élargies à la base ; plante médiocrement poilue-hérissée, mais 
très étoilée-farineuse dans le haut et su r les pédoncules.

e. Gaudini (II. Gaudini, Cb r isten ) .  — Tige courte, médiocrement et finement 
poilue-hérissée, t-2 -céphaIe ; feuilles lancéolées ou ovales-lancéolées, les cau li­
naires 1-3, réduites.

f. subvillosum (H. Gaudini, Mult. non Cb r is t e n ) . —  Plante mollement velue, 
se rapprochant, souvent, un peu du villosum , dont elle diffère surtout par ses 
feuilles caulinaires, 1-3 , ou rarem ent 5, atténuées vers la base et par son péricline 
généralement moins velu, à écailles conformes et appliquées ou subappliquées, e tc .

g. ambiguum (II. subdeniatum, A nv .-T .). — Plante verte, ù peine glaucescenle, 
jaunissant facilement et devenant roussâtre par la dessiccation, velue-hérissée, à 
feuilles lancéolées ou ovalcs-lancéolées, denliculées ou assez fortement dentées, 
portant, outre les poils simples, quelques petits poils glanduleux; les caulinaires 2 -5 , 
espacées, atténuées ou les supérieures souvent élargies à la base; lige monocéphale 
ou inégalement fourchue-oligocéphale.

Chaîne calcaire de Grenoble à la Moucherollc et de là à Die et à Gap

download unter www.zobodat.at



DES ALPES FRANÇAISES 3 5

et montagnes des environs de Gap ; la Grave, dans les débris mouvants 
entre le Golcon et les Trois-Évêchés ; mont Séneppe, au-dessus de 
Marcieu; le vallon d’Ardran, près du Reculet (Ain), le Salève (Savoie).

Chablais : rochers du Grand-Cirque d’Enlre-Deux-Pertuis, altitude 
5000 mètres, vallée d'Abondanoe (Haute-Savoie), etc.

h . prionatum , Arv.-T. — E. dentée en scie. — Plante glauque-cen- 
drée ou grisâtre, plus ou moins velue-hérissée, le plus souvent fourchue- 
oligocéphale dès le milieu ou même dès la base, dressée, à port strict, à 
pédoncules allongés, étalés-divergents ou étalés-dressés, rarement simple 
et monocéphale-, péricline médiocre, à écailles acuminées mais peu aiguës 
ou quelques-unes subobtuses, médiocrement velues-hérissées ; feuilles 
oblongues-lancéolées ou sublinéaires, pourvues, surtout vers leur milieu, 
de dents de scie fines ou très prononcées et très saillantes; les radicales 
insensiblement atténuées en pétiole ailé; les caulinaii es peu nombreuses 
et plus réduites, à la base de chaque pédoncule; achènes toujours noirâ­
tres à la maturité. Plante généralement basse ou peu élevée. ¥ Juillet.

Chaîne de Grenoble à la Moucherolle (Dauphiné), etc. Mont Cenis, sur 
le plateau, aux bords du lac, paimi les buissons de saules et les cailloux 
roulés par le torrent de Savalin (Piémont), etc. Vallée du Trient sur ter­
rains d’alluvions; Mazériat dans la vallée de Bagnes (Valais).

n. Gremiii, Arv.-T . — E. de Grémli. — (H, dentatum, var. hirtum, 
Lagger, Fries, et Gremli, Fl. anal., p. 338. — Plante d'un vert obscur, 
à peine glaucescente, hérissée-hispide, souvent fourchue à l’aisselle des 
feuilles caulinaires, plus rarement simple et monocéphale, ordinaire­
ment ascendante; péricline médiocre, à écailles acuminées mais peu 
aiguës ou quelques-unes obtuses, médiocrementpoilues-hérissées, portant, 
ainsi que les pédoncules-, outre les poils simples, de petits poils glandu­
leux:; feuilles un peu épaisses et fermes, oblongues-lancéolées, sinuées- 
denticulées ou dentées ou même roncinées-dentées, hérissées hispides, 
quelquefois sur les deux faces, par des poils assez courts et raides-séti- 
formes; achènes noirs à la maturité. Plante bisse ou peu élevée. £ Juil­
let-août.

Chaîne de Grenoble à la Mouchero le (Dauphiné) (J.-B. Verlot) ; 
Alpes de Suisse : Bonatzchesse(Wolf); Rappaz, Alpes de Bex (Gremli), etc.

d) »»lllfera, Arv.-T.

riantes différant des Villosa par la lige ordinairement non feuillée 
et scapiforme, pourvue, ainsi que les pédoncules et le péricline, de
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poils glanduleux, souvent très abondants, plus rarement tout à fait 
nuis.

*4 . H . d a p y t r l c b i im ,  Arv.-T. (1873). — E. à poils épaissis. — 
H. glandulifero X  villosumï — Phyllopode, vert-glauque-cendrée ou 
grisâtre un peu fuligineuse dans le haut ; velue-hérissée par de longs poils 
mous étalés, ceux de la lige épaissis-noirâtres à la base; feuilles ordi­
nairement très entières; les radicales obovales-lancéolées ou oblongucs, 
obtuses-mucronées ou aiguës, les caulinaircs 2-4, décroissantes; tige de 
2-3 décimèires, ascendante ou dressée, monocêphale ou inégalement 
fourchue-oligocéphale, rarement 4 -5-céphale, glanduleuse en même temps 
que velue sur les pédoncules; péricline assez grand ou moyen, à écailles 
plus ou moins atténuées-aigues et velues ; ligules presque toujours norma­
lement développées; achènes fauves-roussâtres ou bais-brunâtres à la 
maturité y .  Juillet—août.

a. subvillosum. —  Plante plus velue et à poils plus blancs-, calathidss grandes.
b. subnigrellum. —  Plante moins velue et à poils moins blancs; calathides souvent

moins grandes.
c. subpiliferum (H. pilifero X villosuml). — Comme dans la var. a, mais pédon­

cules non glanduleux.

Gà et là, dans les Alpes du Dauphiné et de la Savoie : Lautaret, dans 
es pelouses boisées de Prabrunet, au-dessus de la Madeleine; la Grave, 
sur le plateau de Paris ; vallée de Maurin, entre les carrières de Serpen­
tine et le col de la Noire; massif du mont Blanc (A. Pellai); vall'e d’É- 
ginen (Valais), etc. Var. c. : mont Queyrel près de Saint Bonnet (Hautes- 
Alpes).

» 5 . H . i i s t u la t n n i ,  Arv.-T . (1873). E. — noir brûlé. — Phyllopode, 
verte-glaucescente dans le bas, noirâtre dans le haut ; feuilles très entières 
ou dentées, poilues-hérissées ou velues ; les radicales lancéolées, obov.des - 
lancéolées ou oblongues, obtuses-mucronées ou aiguës ; les caulinaires 
nulles ou 1-3, espacées et réduites; tige de 1-3 décimètres, ascendante 
ou dressée, monocêphale ou inégalement fourchue-oligocéphale, rarement 
4 6 céphale, glanduleuse-noirâtre dans le haut, sur les pédoncules et le 
péricline; celui-ci médiocrement grand ou assez petit, à écailles atté- 
nuées-obtusiuscules ou les intérieures aiguës, hérissées-glanduleuses, à poils 
noirâtres ou un peu velues surtout à labase ; ligules normalement déve­
loppées ou toutes tubuleuses et très courtes; achènes fauves-roussâtres 
ou bais-rougeàtres ou bais-brunâtres à la maturité. % Juillet—aoû(;.
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a. nigritellum (H. nigritellum., A .- T . ,  1871) — F e u ille s  v elu es ; p é r ic lin e  a sse z  
g ra n d , to u jo u rs  p lu s  ou  m o in s  velu  en  m êm e te m p s  q u e  g la n d u le u x , à é c a ille s  
g é n é ra le m e n t o b tu ses  ou  o b tu s iu s c u le s  ; p la n te  t r è s  g la n d u le u se -n o irâ tre  s u p é -  
î ie u re m e n t.

b. ustulatum. —  F eu illes  p o ilu e s -h é r is sé e s  ; p é r ic lin e  m éd io cre  ou  a ssez  p e l i t ,  
h é r is sé -g la n d u le u x , a in si q u e  les  p éd o n cu le s , n on  velu , si ce n 'e s t  q u e lq u e fo is  à 
la b ase , à éca ille s  in té r ie u re s  to u jo u rs  a ig u ë s ;  p la n te  p le io c ép h a le  ou so u v en t m o n o - 
c ép h ale , o rd in a ire m e n t trè s  g la n d u le u se -n o irâ tre  d an s  le h a u t .

c . deniatum. —  Com m e d a n s  la  v a r .  b, m ais feu illes  p lu s  obovales e t p lu s  ou  m o in s  
d e n té e s ;  p é r ic lin e  p lu s  a r r o n d i ,  p eu  g la n d u leu x  e t  m o in s  n o irâ tr e  a in s i q u e  les 
p é d o n cu le s .

d. absconditum (H. absconditum, Hu ter) .  —  C om m e d an s  la  v a r . c ,  m ais  
p la n te  p lu s  tra p u e  e t o rd in a ire m e n t p lu s  b a s s e , p re sq u e  to u jo u rs  m o n o c é p h a le .

e. tubulosum (H. Pilosello X  alpinum, Verlot). —  É cailles  du p é r ic lin e  o b lu -  
s iu sc u le s  ; coro lles  tr è s  c o u r te s  e t to u te s  tu b u le u se s , lo n g u e m e n t d ép a ssé es  p a r  le 
s ty le ;  p la n te  p eu  g la n d u le u se  e t p lu tô t g r is â tr e  q u e  n o irâ tre  su p é r ie u re m e n t .

Massif du Viso : vers 2000 mètres : col de Vars; vallon de Ségure ; 
vallon du Guil; col des Thurres; Malrif, etc. Massif du Pelvoux : Lau- 
taret; Névacheau col des Rochilleset monlThabor, etc.

*6 . H . A B IÜ E R IO ID E S , Arv.-T. (1871). — E. fausse Armérie. 
— H. Murithianum Favre (1876). — Phyllopode; glauque ou glauces- 
cente à labase, grisâtre fuligineuse ou blanchâtre supérieurement ; feuilles 
très enlières ou denticulées, tout à fait glabres, avec des cils à la base ou 
plus ou moins poilues-hérissées, lancéolées-acuminées ou obovales - 
lancéolées; les caulinaires milles ou 1-2 bractéiformes; tige de 1-3 déci­
mètres, ascendante ou dressée, monocéphale ou inégalement fourchue- 
oligocéphale, rarement 4-5 céphale, très étoilée-farineuse dans le haut et 
semée, en outre, de poils simples el d’autres glanduleux-noirâtres, dont 
la rareté ou l’abondance relative, la rendent plus ou moins grisâtre ; 
péricline médiocrement grand ou assez petit, à écailles toujours atténuées- 
aiguës et plus ou moins velues par des poils blancs ou grisâtres, ou même 
un peu fuligineux; fleurs rarement normalement développées, le plus 
souvent les extérieures courtement ligidées, déchiquetées et froissées et les 
intérieures tubuleuses ou toutes tubuleuses et très courtes; styles bruns 
ou jaunes; acliènes d’un blanc grisâtre, ou fauves roussâlres ou noirâtres 
à la maturité, y  Juillet-août.

a. genuinum. — F e u ille s  g la b re s ,  avec  des c ils  à la  b ase  ou à la m a rg e  ; p éd o n cu le s  
trè s  peu  g la n d u le u x ; po ils  du  p é ric lin e  d 'u n  b la n c  g r i s â t r e ;  ach è n e s  b la n c h â tre s  
pu n o irâ tre s  à la  m a tu r i té .
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b. puberulum (H. trichocladum, A .-T .)  —  Feuilles plus ou moins poilues-pubé- 
rulentes e t même légèrement étoilées-farineuses en dessous; pédoncules peu glan­
duleux; poils du péricline très blancs (sur le v if); achènes ordinairement fauves- 
roussâtres à la m aturité.

c. nigrellum (H. nigrellum , A .-T .)  — Feuilles plus ou moins poilues-hérissées; 
pédoncules souvent très glanduleux; péricline à écailles un peu plus longues et 
plus longuement atténuées-aiguës que dans les var. précédentes, velues par des 
poils plus abondants, plus allongés et un peu fuligineux; pédoncules souvent renflés 
sous le péricline, ce qui le fait paraître subturbiné avant l’antbèse ; achèncs noirâtres 
à la m aturité.

Presque toutes les Alpes granitiques on schisteuses du Dauphiné et de 
la Savoie : tout le massif du Pelvonx et de ses contreforts; toutes les 
Alpes de la Maurienne ; mont Cenis; tout le massif du Viso, Malrif, etc. ; 
la var c. dans la haute Maurienne, jusqu’aux sources de l’Arc, etc.

H .  P I I jIFERUIW , Hoppe. — E. pilifère. — H. Schraderi, Koch. 
H. alpinum, ViLL.p. p. — Phyllopode, non ériopode;  glauque-blanchâtre ; 
velue-hérissèe par de longv poils mous, étalés; feuilles ordinairement 
très entières, lancéolées ou obovales-lancéolées; les caulinaires nulles ou
1 - 2  bractéiformes; tige de 1 - 2  décimètres, simple et monocéphale, rare­
ment 2-3-céphalc, très velue-hérissée mais jamais glanduleuse; péricline 
grand ou médiocre, à écailles aiténuées-aiguës, lâchement appliquées, 
très velues par des poils très blancs ou un peu fuligineux; corolles à 
dents glabres, normalement développées ou, très rarement, toutes tubu­
leuses; achènes fauves-roussâtres à la maturité, y Juillet-août.

b. furcatum. — Calalhides 2 , rarem ent 3 ;  feuilles caulinaires nulles ou bractéi­
formes.

c. gracilentum. —  Tige grêle ou assez grêle ; calathides presque une fois plus 
petites.

Pelouses des Hautes-Alpes du Dauphiné et de la Savoie, spécialement 
les granitiques et schisteuses; chaîne de Grenoble à AUevard : Chan- 
rousse, Belledonne, etc., chaîne des Grandes-Rousses; tout le massif du 
Pelvoux ; mont Viso à Malrif, etc., mont Aurouse, etc.; les Allues, la 
Vanoise, l’Iscran, les sources de l’Arc, mont Cenis; Tournelte, Vergy et 
Méry ; etc.

u. îeucochioram, Arv.-T. (1873). — E. blanchâtre; diffère du 
piliferum, par sa villosité plus lâche; par ses feuilles souvent dentées ou 
denticulées; par sa lige généralement plus grêle, plus élancée, souvent 
fourchue-oligocéphale et mupie, dans le haut, de quelques poils glandu­
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leux; par son péricline plus petit, à écailles plus appliquées et plus 
aiguëi et par ses achènes toujours noirs à la maturité.

Massif du Viso, à Malrif, etc. Lautaret derrière l’hospice, etc., haute 
Maurienne depuis l’Ecot et Bonneval, jusqu’aux sources de l’Arc, pentes 
du Vallonetavec VH. cenisium; mont Genis, etc. Lieux graveleux au bas 
du glacier de Mont-Durand en montant à la Grande-Chermonlagne, 
vallée Je Bagnes ; Alpes de Bricolla, vallée d’H^rens; Diestelalp, vallée 
de Saas (Valais).

* 8 .  H . C l i .H V D U I i lF E l lU J I l ,  Hoppe. — E. glandulifère. — 
H. alpinum, Vill. p. p. — Phyllopode, non ériopode-, plus ou moins 
glauque; feuilles très entières ou à peine denticulées, souvent crispulées 
sur les bords, lancéolées ou sublinéaires, glabres ou plus ou moins velues 
hérissées ; les caulinaires milles ou 1 - 2  bractéiformes ; tige de 1 - 2  déci­
mètres, simple et monocéphale, rarement 2 -céphale, très glanduleuse, 
surtout dam le haut, étoilée-farineuse et en outre pourvue ou non de 
quelques poils' simples mêlés aux glanduleux; péricline grand ou 
médiocre, à écailles atténuées-aiguës ou subobtuses, lâchement appli­
quées, très velues par des poilb plus ou moins fuligineux ; corolles à 
dents glabres, normalement développées ou, plus rarement, toutes tubu­
leuses et très courtes; achènes noirâtres ou d’un bai roussâlre à la 
maturité, y  Juillet-août.

b. furcatum. — Calatliides 2 .
c. gracilentum. —  Tige g rê le ; calalhides presque une fois plus petites.
d. calvescens, Fr. — Feuilles et partie inférieure de la tige glabres.

Pelouses des hautes Alpes du Dauphiné et de la Savoie, spécialement 
les granitiques et schisteuses ; chaîne de Grenoble à Allevard : Chan- 
rou^se, Belledonne, etc. ; chaîne des Grandes-Rousses ; tout le massif du 
Pelvoux, Lautaret, etc; massif du Viso, Malrif, etc.; toute la haute 
Maurienne et massif du mont Blanc; mont Genis ; etc.

if. fuiiginniDin, ÎIüTER. — E. fuligineuse. — 11. pilifero X  glanduli- 
ferum? — Tige monocéphale, moins glanduleuse et toujours pourvue de 
poils simples-, péricline velu-fuligineux; corolles toujours tubuleuses et 
très courtes, y  Juillet août.

Alpes de Savoie et de Piémont mont Geuis, etc. — R.
H Favreanwn, Arv.-T .— E. de Favre.— H. glanduliferum var. insigne, 

Favre. — Feuilles ovales ou obovales-lancéolées, grandes ou assez grandes, 
souvent dentées ou denticulées, d’un vert obscur, à peine glaucescentes
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(el non très glauques), poilues-hérissées, ordinairement sur les 2 faces; 
lige de 1 - 2  décimètres assez forte et trapue, à feuilles nulles ou bractôi- 
formes, mais souvent fourchue 2-4 cêphale et peu glanduleuse; corolles 
normalement développées; achônes noirâtres à la maturité; périclinc 
médiocrement grand, à écailles atténuées aiguës et plus ou moins velues.

Alpes de Suisse : Simplon (Favre et Wolf, etc). — R.
* » .  H . SUBN lVAK iE , G. G. — E. des neiges. — Phyllopode et 

ériopode (c’est-à dire abondamment velue-laineuse sur la souche, à la 
base des feuilles) ; d'un glauque intense et pruineux; feuilles très entières, 
obovales-lancéolées ou lancéolées, obtuses-mucronées ou les plus inté­
rieures acuminées, lâchement velues par des poils très longs, très 
flexueux et très blancs, sur la page supérieure, abondamment sur les 
pétioles et presque toujours glabres sur la face inférieure, quelquefois 
même sur les 2  faces, et alors simplement ciliées ; les caulinaires nulles 
ou 1 - 2  bractéiformes; tige de 1 - 2  décimètres, simple et monocéphale, 
rarement 2 -céphale, lâchement hérissée de très longs poils flexueux, 
éloilée-farineuse et pourvue en outre de petits poils glanduleux ordinal* 
rement très abondants; péricline assez grand ou médiocre, très arrondi, 
à écailles courtes, atténuées-obtuses ou sub-obtuses lâchement appli­
quées, très velues par des poils très blancs ; corolles toujours courtes (la 
partie exserte n’égalant pas ou ne surpassant pas en longueur celle du 
péricline), ou très courtes et toutes tubuleuses; achènes courts, 2  milli­
mètres 1 /2 , mais assez épais, d’un bai roussâtre ou brunâtre à la maturité; 
aigrette blanche (sur le vif). y. Juillet-août.

b. furcatum. — Calathides 2 .
c . gracilenium. — Tige g rê le ; feuilles plus étroites et plus courtes; calathides

presque une fois plus petites.

Hautes Alpes surtout schisteuses du Dauphiné et de la Savoie : col 
Isoard et col de Paga près de Briançon; brèche de Ruines, col Lacroix et 
col Longet dans le massif du Viso; mont Cenis, Saut des Allues, col 
Iseran, le Vallonnet en face de Bonncval, le Galibier, le Mauvais-Pas 
au-dessus de la Mer de Glace (Savoie), etc.

n . îencopsis, A.-T. — E. blanche. — H. subnivale 'X.glanduliferum ? 
Plante tenant à peu près le milieu entre subnivale et glanduliferum ; un 
peu ériopode, à villosité très blanche et abondante sur les feuilles 
et sur le péricline; tige monocéphale, médiocrement ou peu glanduleuse, 
hérissée de poils simples rares ou un peu abondants; achènes de
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3 millimètres, un peu plus grands que ceux du subnivale qui d’ailleurs 
a les feuilles plus glauques, plus larges et plus laineuses à la base, etc. 
¥ Juillet-août.

Rochers herbeux au-dessus de la Grave et des Dauphins, enlre le pla­
teau de Paris et celui de Riftort, avec Callianthemum rutœfolium. — R.

30 . H . A u a d e n u m ,  £. sans glandes. — (H. subnivale, b. ana- 
denum, Bürnatet Gremli , Catal. Hiei\Alp. Marit., p. 15 et 65), Arv.-T . ! 
(1885 et 1880). — Phyllopode et êriopode; d'un glauque très intense; 
feuilles très entières ou souvent inunies de chaque côté de 2-3 dents très 
saillantes, oblongues-lancéolées ou lancéolées, toujours acuminées très 
aiguës, excepté les plus extérieures, avec la villosité, à peu près, du sub­
nivale; les caulinaires nulles ou i - 2 -bracléiformes ; lige de 1 —*2 décimè­
tres, simple et monocéphale ou, souvent fourchue ’ü-S-céphale, lâchement 
hérissée ou plutôt semée de très longs poils flexueux avec des poils 
étoilés, mais sans aucun mélange de poils glanduleux; péricline médiocre, 
ovoïde, à écailles atténuées-obtuses ou subaiguës, étroitement appliquées, 
plus ou moins velues par des poils très blancs, souvent peu abondants ; 
corolles souvent très allongées (la partie exserte allant jusqu’à surpasser
2-3 fois en longueur celle du péricline) ou assez courtes, ou même très 
courtes et toutes tubuleuses; achènes plus allongés mais moins épais que 
ceux du subnivale, d’un gris roussâtre ou fauve jaunâtre à la maturité; 
aigrette roussâtre (sur le vif), y Juillet—août.

b. furcatum. —  Calathides 2 -4 .
c. gracïlentum (H . subnivale ; b. anadenum, Bornât et Gremli, l. c.). — 

Plante bien plus petite et plus grêle dans toutes ses parties, mais ordinairem ent 
plus ferme, plus stric te  et à feuilles, même un peu ra ides; péricline moins étoilé - 
farineux et à peine un peu velu; corolles médiocrement allongées ou toutes tubu­
leuses et très courtes.

Gros blocs de rochers épars au hameau de la Madeleine, entre Lans- 
le-Bourg etBessanscn Maurienne, Savoie, etc. Se retrouve en Piémont, 
dans les vallées vaudoises et dans les Alpes-Maritimes. Var. c. Alpes 
Maritimes (Burnat et Gremli). — R.

S e c t i o n  2 .  -  A L P I N A ,  F r i e s .

Péricline à écailles nombreuses et régulièrement imbriquées; récepta­
cle non cilié; ligules à dents ciliolées-glanduleuses ; calathides le plus

download unter www.zobodat.at



LES HIERAClUM

souvent grandes ; plantes verles, non ériopodes ; feuilles portant., outre les 
poils simples, des poils glanduleux ordinairement peu abondants ; renou­
vellement des tiges se faisant par rosettes.

31 . H . A LPIW U M , L. — E. des Alpes. — (H. alpinum, p. p. et 
Halleri, Vill.) — Phyllopode, verte, poilue-hérissée; feuilles molles et 
jaunissant par la dessiccation, denticulées ou dentées, rarement très entiè­
res, obovales ou lancéolées, atténuées en pétiole, munies, outre les longs 
poils simples, de poils glanduleux, plus ou moins abondants; les cauli— 
naircs nulles ou 1-3 décroissantes et réduites; tige de 1-2 décimètres, 
hérissée-glanduleuse et étoilée-farineuse, monocéphale, très rarement 
2-céphale; péricline à écailles intérieures allénuées-aiguës ou obtuses, 
les extérieures conformes ou parfois très développées et alors non appli­
quées mais é:artées et figurant presque un involucre, toutes velues-héris- 
sées par de longs poils simples mêlés de glanduleux ; ligules ciliolées 
% Juillet-août.

b. furcatum. —  Tige fourchue, 2 -céphale.
c. foliosum. — Tige à feuilles un peu développées.
d. gracilentum. —  Tige grêle, à calathides au moins une fois plus petites.
e. Halleri (H. Halleri, V il l . ) .  —  Feuilles toujours plus ou moins dentées; tige 

ferme, dressée; péricline couvert de poils noirâtres.

Alpes granitiques du Dauphiné et de la Savoie : chaîne de Grenoble à 
Allevard: Belledonne,lesSept-Laux, etc.; chaîne des Grandes-llousscs; 
massif du Pelvoux : le Valgaudemard, etc.; cols du Bonhomme, et de la 
Seigne; montMirantin et environs d’IIauteluce; Dent-du-Corbeau,Crest- 
Volant; col deBalme, Montanvert et tout le massif du mont Blanc; var. e, 
massif des Sept-Laux et d’Allevard, etc.

3 8 . H . U o c c o n c i ,  Grisb. — E. de Boccone. — H. hispidum, Fries 
(non F orsk. ) . — Hypophyllopode, verte, hérissée-hispide par des poils 
blancs assis sur une glande; feuilles oblongues-lancéolées, portant, outre 
les poils simples, des poils glanduleux ordinairement peu abondants, den­
tées, quelquefois fortement et à dents cuspidées ou denticulécs ; les radi­
cales ovales-lancéolées et pétiolées, souvent détruites sous l’anthèse ; 
les caulinaires 3-6, sessiles ou atténuées vers la base; tige simple, de 
2-4 décimètres, mono-oligocéphale au sommet, à calathides d’abord peu- 
chées, puis dressées; péricline médiocre, ovoïde,à écailles noirâtres, atté­
nuées—obtuses ou les intérieures subaiguës, toutes conformes et appliquées 
ou subappliquées, plus ou moins héris<ées-glanduleuscs ainsi que les
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pédoncules qui sont en outre étoilés-farineux ; ligules à dents glabres ou 
à peine ciliolées. y Juillet-août.

Combaz Derand, près deHauteluce (Savoie), etc. Simplon, Suisse, etc. 
-  R.

DES ALPES FRANÇAISES 4 3

S ection 3. — H E T E R O D O N T A ,  A r v . - T .

réricline à écailles plus ou moins nombreuses et plus ou moins régu­
lièrement imbriquées ou les extérieures inordinées; réceptacle denté 
et parfois un peu cilié; ligules à dents glabres; plantes vertes ou un peu 
glauques, non ériopodcs, à poils simples ou subplumeux mêlés, sur les 
feuilles, de poils glanduleux ordinairement peu abondants; renouvelle­
ment des tiges se faisant par rosettes.

33.  H .  h e t e r o d o n ,  Arv.-T. (1872). — E. à dents variables. — 
Phyllopode, d'un vert glauque ou glaucescent, hérissée-hispide par des 
poils blancs, assez courts, raides, étalés et fortement dentés, mêlés, même 
sur les feuilles, de petits poils glanduleux; feuilles lancéolées ou ovales 
lancéolées, fortement et inégalement dentées, principalement vers le 
milieu du limbe, à dents cuspidées; les radicales atténuées en pétiole; 
les caulinaires, 3-5, plus petites et décroissantes ; tige de 1-3 décimètres, 
dressée, simple, monocéphale ou profondément divisée en 2-3 pédoncules 
dressés ou dressês-élalés, écailleux et souvent un peu renflés-fistuleux 
sous les calathides grandes ou assez grandes ; péricline grisâtre ou blan­
châtre, à écailles aigues, imbriquées et lâchement appliquées, poilues 
hérissées et glanduleuses, un peu plus abondamment que le reste de 1 1 
plante; ligules à dents glabres et styles ordinairement jaunes; marge 
des alvéoles du réceptacle dentée et subciliolée. % Juin-juillet.

Chaîne calcaire de Grenoble à la Moucherolle et au Grand-Veymont 
Saint-Nizicr-sous-les-Pucelles et sur le chemin de Lans, au-dessus d’une 
carrière de mollasse, etc. — R.

h . h lsp id n in m , Arv.-T. (1881). — E. hispidulée.— Phyllopode; basse; 
d’un vert grisâtre et glaucescent; hérissée-hispide par des poils raides- 
sétiformes, mêlés, même sur les feuilles, de petits poils glanduleux; 
feuilles basilaires denticulées ou dentées, lancéolées-acuminées ou étroi­
tement elliptiques-oblongues et obtuses-mucronées, atténuées ou contrac­
tées en pétiole hérissé ainsi que les bords et le dessous du limbe de poils 
setiformes; les caulinaires, 2-3, lancéolées-acuminées, très entières ou 
denticulées, se continuant par des bractées sur les pédoncules ; lige de
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1-2 décimètres, grêle ou un peu trapue, ascendante ou dressée, 2-3 céphale 
au sommet ou fourchue -oligocéphale presque depuis la base, àpédoncules 
ascendants ou subdivariqués, très étoilé s-farineux et finement hispidcs- 
glanduleux ainsi que la tige; péricline petit ou médiocre, grisâtre ou un 
peu noirâtre, à écailles atténuêcs-aiguës ou presque obtuses, dandu- 
leuses-hispidulécs; marge des alvéoles du réceptacle dentée ou laciniée 
et plus ou moins ciliolée. y Juin-juillet.

Massif granitique du Pelvoux : rochers au-dessus de la Rampe des 
Commères en Oisans (Isère), rochers de Séuse, près de Gap, et çà cl là 
dans les Hautes-Alprs. — R.

h . a:cnatom , Arv.-T. (1883). — E. arquée. — Phyllopode, glauque, 
glabre ou glabrescente, très lâchement ciliée de poils sétiformcs et subtile­
ment glanduleuse, sur la marge et les nervures des feuilles, sur la tige 
dans le bas, sur les pédoncules dans le haut et sur le péricline; feuilles 
fermes et un peu coriaces (sur le sec) sinuées-dentieulées ou très entiè­
res; les radicales lancéolées ou obovales-lancéolées. insensiblement atté­
nuées en pétiole court et dilaté à la base; les caulinaires 2-5, celles du 
bas très rapprochées des radicales et ovales-lancéolées, les autres plus 
espacées, très décroissantes et bractéiformes; tige de 1 - 2  décimètres, 
rarement plus, souvent arquée-ascendante, monocépha'e ou fourchue- 
oiigocéphale, à peu près totalement dépourvue de poils étoilés, ainsi que 
les pédoncules ascendants; calathides médiocres; péricline d’un brun oli­
vâtre, à écailles atténuées-aiguës ou les moyennes un peu obtuses, très 
lâchement poilues-glanduleuses ; ligules à dents glabres, v  Juillet-août.

Chaîne calcaire de Grenoble à Die et à Gap : Grand -Veymont, etc. — R.
3 4 .  H .  l a c e r  u n i ,  R eut. — E. lacérée. — Phyllopode, verte-glau- 

cescente, hérissée-hispide par des poils courts, raides, étalés, mêlés, 
même sur les feuilles, de petits poils glanduleux ; feuilles étroitement 
oblongues-lancéolées; les radicales atténuées en assez long pétiole, 
lacérées-dentées ou irrégulièrement sinuées-lobées et presque pinnati- 
fides ; les caulinaires plus petites, décroissantes ; les supérieures très 
entières; tige de 1 - 2  décimètres, assez grêle, monocèphale ou profondé­
ment divisée en 2-3 rameaux monocèphales ; calathides médiocres; 
péricline noirâtre, à écailles atténuées aiguës, appliquées et plus ou 
moins hérissées-glanduleuses ainsi que les pédoncules ; ligules à dents 
glabres et styles livides ; réceptacle denticulé, non ciliolé. y  Juillet-août.

Chaîne calcaire de Grenoble à Die et à Gap : Grand-Vevmont, etc. 
— R.
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35. H. sqaalldam, Arv.-T. (1871-1881).—E. à calice gluant. — 
H. humile x  murorum? — Plante intermédiaire entre humile, Jacq. et 
murorum, L., mais assez variable et tenant tantôt plus de l’un, tantôt 
plus de l’autre; feuilles radicales lancéolées et atténuées à la base, ou 
ova’cs-subcordiformes, comme dans le murorum, mais plus ou moins 
glouduleuses ; tige ordinairement plus élevée, plus élancée que dans 
humile, pouvant atteindre jusqu’à 5 décimètres, rameuse-subfastigiée ou 
terminée par un corymbe oligocéphalc; calathides médiocres, assez 
semblables à celles d ’humile et toujours plus grandes que celles de 
murorum; pôricline ovale ou presque oblong, d'un noir grisâtre livide 
et gluant par la présence de très nombreux poils glanduleux, à écailles 
atténuées-aiguës ou subobtuses, hérissées ou non, ainsi que les pédoncules, 
de poils simples en plus des poils glanduleux ; achènes noirâtres à la 
maturité et non d’un bai roussâtre, comme dans l'humile) réceptacle 
denticulé, non ciliolé. La taille de cette plante varie entre 2 et 5 déci­
mètres ; celle de Yhumile entre 1 et 3 décimètres; elle n’est donc que 
relativement plus élevée dans la première. % Juin-août.

Chaîne calcaire de Grenoble à Gap et à Die : Engins, le Mouche- 
rolle, etc. Massif de la Chartreuse : route du Sappey, etc. Massif du 
Pelvoux : entre le Chamoux et Entraigues, etc.

36. H. HUOTIIÆ, J;\cy. — E. de Jacquin. — II. Jacquini, Vill. — 
Phyllopode ; verte; plus ou moins hérissée par des poils courts, raides 
et étalés, mêlés, même sur les feuilles, de poils glanduleux plus ou moins 
abondants; feuilles ovales-oblongues ou lancéolées ; les radicales et les 
inférieures de la tige plus ou moins pétiolées, dentées, incisées-dentées 
et même lobées ou subpin iatifides à la base; les supérieures sessiles et non 
ou peu dentées-, tige de 1-3 décimètres, arquée-ascendante ou dressée, 
rarement simple, rameuse-subcorymbiforme-oligocéphale à partir du 
milieu ou même dès la base et alors subfastigiée ; pcrielinc grisâtre ou 
un peu livide, à écailles atténuées-obtuses, médiocrement poilues-héris- 
sées et peu glandul uses, ainsi que les pédoncules ; achènes d'un bai 
roussâtre à la maturité, y  Juin-juillet.
a. genuinum. — Tige de 5 -15  centimètres, ascendante-oligocéphale ou même arquée- 

ascendante, plus rarem ent dressée.
b. opimum. — Tige plus élevée, 2 -3  décimètres, oligocéphale au sommet ou souvent 

rameuse-subfastigiée, dès le milieu ou même dès la base. Cette variété se rapproche 
un peu de VH. squalidum.

c. gracilentum, —  Tige très grêle, mais ferme et dressée; feuilles é troites; cala­
thides 1 -2  fois plus petites que dans le type.

DES ALPES FRANÇAISES
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Rochers des Alpes et sous-Alpes du Dauphiné et de la Savoie,- du 
Jura, etc. var. c. : gorges de la Bourne, entre Villard-de-Lnns et Pont- 
cn-Royans.

A celle section apparlienl encore VH. Borneti, Burnat et Gremli, des 
environs de Limone (Alpes-Maritimes piémontai'es) qui peut-être se 
retrouvera dans nos Alpes françaises, il a le port et la taille de 17f. 
hispidülum dont il se distingue nettement par ses poils subplumeux qui 
le rapprochent un peu de CH. Kochianum. Jord.

4 6

S e c t i o n . 4 .  -  P S E U D O C E R I N T H O I D E A ,  K o c h .

Péricline à écailles plus ou moins nombreuses et plus ou moins régu­
lièrement imbriquées; calathides grandes ou médiocres; réceptacle plus 
ou moins poilu-cilié; ligules à dents ciliolées; plantes souvent ériopodes, 
à poils simples ou subplumeux et toujours plus ou moins visqueuses- 
glanduleuses, même sur les feuilles; renouvellement des tiges se faisant 
par rosettes.

a) B u p lg en a .

Réceptacle peu poilu ou même, souvent, presque nu; poils simples ou 
subplumeux, toujours aussi abondants ou même plus abondants sur les 
feuilles que les poils glanduleux.

3 7 .  H .  r u p i g e n u m .  — E. rupigène. — H. rupicola J ord., non 
Fr ies! — Phyllopode ; verte, tirant souvent sur le vert pâle ; finement 
hérissée par des poils en forme de cils et médiocrement glanduleuse ; 
feuilles minces, molles, ciliées ; les radicales ovales-elliptiques ou obovales, 
obtuses-mucronées, dentées vers le milieu ou vers la base et atténuées 
en court pétiole; les caulinaires brusquement acuminées-aiguës au sommety 
arrondies et souvent amplexicaules à la base, ou réduites et simplement 
sessiles ; tige de 1 - 2  décimètres, mono-oligocéphale au sommet ou 
lâchement subcorymbi forme, à pédoncules arqués-ascendants, ou portant 
dès la base des rameaux ascendants, simples et monocéphales ; péricline 
arrondi, médiocre, à écailles attênuées-obtuses ou subaiguës, peu 
hérissées-glanduleuses ; réceptacle peu poilu ; ligules à dents ciliolées. 
v  Mai juin.

Rochers de Saint-Pancrasse, Saint-Hilaire et Saint-Bernard, sur 
Grollès (Isère), et Sisteron, dans les Basses-Alpes, etc. — R.
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3 8 . H . u r t l e a e c u m ,  Arv.-T . et R avaud (1876). — E. à poils 
d’Ortie.— H. ligusticum, Rchb., Reut., Gariot, non Fries ! — H. amplexi- 
caule, var. opimum, Fr ies . — H. Reichenbachii, Verl. (1879).— H. hu- 
mile x  amplexicaule ? — Phyllopode , verte, tirant sur le grisâtre ; 
assez abondamment hérissée, surtout sur la tige, par des poils mous, ou 
raides, étalés, qui la rendent un peu blanchâtre ; feuilles dentées ou 
souvent incisêes-dentées dans la partie inferieure; les radicales ovales- 
lancéolées, lancéolées ou oblongues, atténuées en pétiole; les çaulinaires 
conformes, mais plus petites et décroissantes, un peu embrassantes■ ou 
sessiles, les inférieures parfois atténuées-resserrées et comme étranglées 
au-dessus de la base embrassante ; tige de 1-3 décimètres, le plus souvent 
rameuse dès la base ou presque dès la base, fermant alors un corymbe 
très lâche qui la rend subfastigiée, ou oligocéphale et subcorymbiforme au 
sommet seulement; péricline à écailles atténuées-aiguës ou les exté­
rieures atténuées-subobluses, hérissées-glanduleuses, ainsi que le reste 
de la plante ; réceptacle plus ou moins poilu ; achènes d'un bai brun à la 
maturité, y  Juillet- août.

a. genuinum. —  Calathides grandes ou médiocres.
b. opimum (H. Reichenbachii, V e r l . ) .  —  Calathides grandes ; ligules ordinairement 

d’un beau jaune.
c . saxetanum (H. saxelanum, J o rd . ,  non  F u ie s .) —  F eu illes  un peu h a s té e s ;  du 

re s te  a sse z  con form e à la  v a r .  p ré cé d en te .
d. calvescens. —  F o rm e  m o in s h éris sé e  de po ils  b la n c s .
e. ambigens (H. rhombifolium, A .-T .) —  E . amplcxic.y^humilel F eu illes  cau- 

lin a ire s  p re sq u e s  é g a le m e n t a tté n u é e s  aux  deux  e x tré m ité s  e t  lan céo lées-su brh ora- 
b o ïd a le s ; éca ille s  du  p é r ic lin e  a tté n u é e s -su b o b lu se s .

Chaîne calcaire de Grenoble à la Moucherolle : Engins, Saint-Nizier, 
le MoucheroUe; Villard- de-Lans et Coranson; mont Séneppe ; massif du 
Pelvoux; massif de la Chartreuse; fort de l’Écluse ; mont Salève ; environs 
de Crémieu, etc.; gorges d’Omblèze (Drôme); rochers à Saint-Germain, 
près de Saint-Innocent (Savoie).

H. deiphinaie, Arv. T. (1886 p. p.). — E. dauphinoise. — H. ligus­
ticum, var. subcordatum, A. T., prius, non Fries ! — Port, taille, feuilles 
incisées-dcntées de l'H. urticaceum, dont elle diffère par sa souche ério- 
pode, par sa teinte glauque ou glaucescente, par ses poils simples, plus 
blancs et plus longs, par ses pédoncules épaissis sous le péricline arrondi- 
subtronqué à la base, à écailles également atténuées-aiguës, par ses feuilles 
çaulinaires plus arrondies-subcordiformes à la base quand elles ne so-.t
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pas réJuiles ; et surtout par son réceptacle abondamment poilu-cilié: 
caractère important qui placerait celle plante dans le groupe Balsamea. 
? Juin-juillet.

Gorges duNan, près de Saint-Marcellin (Isère), avec 17/. a m p le x ic a u le . 

Rochers à l’entrée du Pas de Lauzens, près de la forêt de Saou (Drôme), 
etc. — L7/. d e lp h in a le  primitif comprenait en pat tie VH. ru p ig e n u m ;  ni 
l’un ni l’autre ne paraissent hybrides.

39 . H . p e d c n io n tn n u m ,  B ornât et Gremli (1883), — E. pié— 
montaise. — H. va lb o n n en se , Arv.-T . (1883). — Phyllopode et ério p o d e  

d’un vert grisâtre, tirant parfois sur le glauque, a sse z  a b o n d a m m en t  

h érissée  de p o ils  m o u s, é ta lés et su b p lu m e u x  qu i re n d e n t to u te  la  p la n te  u n  

p e u  b la n c h â tr e ;  feuilles légèrementou profondément dentées: les radica­
les ovales-lancéolées ; les caulinaires conformes ou plus petites et décrois­
santes, u n  p e u  em b ra ssa n tes  ou s e s s ile s ;  tige de 1-3 décimètres, r a m e u s e -  

o ligocépha le  au sommet ou dès le milieu ou, plus rarement, dès la base; 
pé'icline à écailles a tté n u é e s -a ig u ë  s, plus ou moins hérissées et glandu­
leuses; ligules à dents ciliolées ; réceptacle p e u  h é r is s é  e t q u e lq u e fo is  

p resq u e  n u ;  achènes d’un bai brun à la maturité, y Juin-août.

a. dentalum. — Feuilles denlicutées ou dentées; poils fortement subplumeux.
b. inciso-dentatum. —  Feuilles dentées ou incisées-denlées ; poi's un peu moins

fortement subplumeux.

Col Lacroix, rochers sous les melèzes; Chàleau-Queyras, rochers sous 
les pins; le Valbonnais au Désert;etc. — R.

4 0 . I I .  k e t e r o p h y l l u m ,  Arv. T. (1886). — E. hélérophjlle. — 
II. g la u c o p h y llu m , Scheele, var. ? — Phyllopode; g la u q u e -c e n d ré e , lâche­
ment hérissée de p o ils  f in s  é ta lé s ;  poils glanduleux e n  tr è s  p e t i t  n o m b re  

su r  le s  fe u ille s  e t s u r  la  t i g e ;  feuilles radicales d e n té e s  ou p ro fo n d é m e n t  

in c isé e s -d e n te e s , à d en ts  cu sp id ées, a tté n u é e s  en pétiole à la base; les 
caulinaires p e u  n o m b reu ses  e t é c a rtée s , tr è s  e n tiè re s  ou l’inférieure à 
peine dentée, subembrassantes à la base et parfois même un peu dilatées 
ou sessiles, a c u m in é e s  en  p o in te  trè s  a ig u ë  e t so u v e n t fa lq u é e  au  s o m m e t;  

les supérieures bractéiformes; tige de 1-4 décimèlres, fo u r c h u e -r a m e u s e ,  

à  r a m e a u x  d ressés , n e  p o r ta n t des ca la th id es  q u 'a u  s o m m e t;  péricline à 
écailles a tté n u é e s -a ig u ë s , peu hérissées-glanduleuses mais tr è s  é to i lé e s -  
fa r in e u se s  a in s i que les péd o n cu les  ; ligules à dents ciliolées et styles jau­
nes; réceptacle denté, no n  ou à  p e in e  c il io lé j achènes ja u n e s - r o u s s â tr e s  
à la maturité, y  Juillet-août.
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Massif du Pelvoux : vallée de la Bonne entre le Désert et le mont 
Olan, etc. — R.

DES ALPES FRANÇAISES 4 9

b) n alsam ea.

Réceptacle très poilu-cilié; plantes poilues-hérissées et glanduleuses 
ou souvent entièrement glanduleuses sur les feuilles.

4 1 . H . p u l i u o n a r l o i d e s ,  Vill. — E. fausse pulmonaire. — II. 
ligusticum, Frif.s, p.p ., non Rchb. — Phyllopode et souvent ériopode, 
d'un vert clair ou sombre ou tirant plus ou moins sur le glauque; tou 
jours poilne-hértisèe sur les feuilles et souvent au bas des tiges, en même 
temps que glanduleuse ; feuilles radicales ovales-lancéolées ou oblon- 
gues, incisées-dentées ou dentées, surtout dans le bas; les caulinaires 
conformes mais plus petites et décroissantes, atténuées ou sessiles à la 
base; lige de 1-4 décimètres, dressée, rameuse-subcorymbiforme au 
sommet seulement ou dès le milieu, plus rarement presque dès la base; 
à rameaux et pédoncules dressés ou étalés-dressês; péricline à écailles 
alténuées-aiguës, d’un vert olivâtre-livide, ou fuligineuses-noirâtres ou 
un peu grisâtres, plus ou moins hérissécs-glandulcuses; ligules à dents 
ciliolécs ; achènes noirâtres ou d’un bai noirâtre à la maturité, y  Juin- 
août.

b. subvulgatum. — Plante ordinairement plus grêle et plus élancée; péricline plus 
petit; port d'un vulgatum.

c. araneosum (H. araneosum, A-.T.) — Plante glauque, tachée de pourpre, gla- 
brescente, excepté à la base qui est ériopode, abondamment étoilée-farinem e et 
comme tom enteuse-aranceuse su r les pédoncules et le péricline; feuilles radicales à 
peine glanduleuses, subpennatiûdes inférieurem ent; péricline assez petit.

Chaîne calcaire de Grenoble à Die et à Gap; mont Séneppe; Voreppe 
et massif de la Chartreuse; chaîne jurassique dans l’Ain, etc. Var. c, envi­
rons de Briançon, sur la route du mont Genèvre, etc.

4 » . H . A M P IiE X .IC .4 U L E , L. — E. amplexicaule. — Phyllo­
pode, gymnopode ou ériopode, d’un vert cla;r ou sombre ou tirant plus 
ou moins sur le glauque, toute visqueuse 'par de très nombreux poils 
glanduleux, jaunâtres ou à base noire et répandant une odeur balsaini 
que, mêlés ou non de poils simples; feuil'cs radicales obovalcs-oblongucs, 
plus ou moins dentées, surtout dans la portion inférieure; les caulinaires 
cordiformes-embrassant es à la base ou demi embrassantes ; tige de 
2-4  décimètres, dressée ou ascendante, souvent rameuse dès la base ou
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dès le milieu ou au sommet seulement; à rameaux et pédoncules étalés- 
ivdressésel souvent fasligiés; péricline à écaillesattcnuées-aiguës, livides- 
glunduleuses ou grisâtres, les extérieures étalées; ligules à dents cilio- 
lées; réceptacle poilu-hérissé; achènes noirâtres à la maturité, z Juillet- 
août.

b. sessilifolium (H. pulmonarioides, F r ie s , p. p ., non V il l .) —  Feuilles c a u l i -  
naires sessiles ou à peine demi-embrassantes à la base; tige parfois ramifiée a u  
sommet seulement.

c gracilentum , —  Tige relativem ent grêle ou assez grêle; calathides plus p e t i te s .
d. subpumilum. — Tige basse, oligocéphale au sommet ou fourchue presque dès la  

base.
elatum (H. Blanci, Serres, p. p .) — Tige plus élevée et plus feuillée.

f. involucratum. — Écailles extérieures du péricline plus développées que les a u tre s  
et simulant un involucre.

g. subhirsutum (H. speluncarum  A .-T .) —  Plante plus ou moins hérissée d e  
poils simples en même temps que glanduleuse.

h. spelæum (H. spelœum, A. T.) —  Plante basse et ordinairement rédu ite , c o u ­
verte sur les feuilles et sur la partie inférieure de la lige de poils simples c a c h a n t 
presque totalement les glanduleux; pédoncules et péricline très éto ilés-farineux  ; 
feuilles caulinaires peu nombreuses et espacées; intermédiaire entre am plexi- 
caule et pulmonarioides.

Chaîne calcaire de Grenoble à Gap et à Die; gorges du Nan ; m ont 
Sôncppe; massif de la Chartreuse jusqu’au mont du Chat près d’Aix ; 
le Jura dans l’Ain; le Bugey; les Terres-Froides; Alpes de l’Oisans, du 
Vtso; Alpes granitiques de la Savoie; Peisev, etc. ; h :  Grand-Veymont 
(Isère et Drôme); Colombier du Bugey (Ain); rochers au-dessus du lac 
do Pétarel du côté de Navettes en Valgaudemard (Hautes Alpes), etc.

n . petrophiium, A .-T. (1886). — E. pétrophile. — Plantebasse, g y m -  
nopode et toute visqueuse-glanduleuse ; feuilles radicales petites, oblancéo- 
l.ées, denticulées ou dentées; les cauünaires deniieulées ou très entières, 
ovales à la base et de là insensiblement lancéolées-acuminées et très 
aiguës au sommet; tige mono-oligocéphale ; péricline arrondi, à écailles 
obliges; ligules ciliolées; styles ordinairement bruns, elc. y  Juillet- 
août.

Chaîne granitique de Grenoble à Allevard : les Sept-Laux, etc.
43 . I I .  I l c r a r d i a u u m ,  Anv.-T. (1879).— E. deBérard. — P h y i- 

lopode, ériopode ou gymnopode, d’un vert olivâtre ou plus ou m oins 
glauque (sur le vif), toute couverte de poils visqueux-glanduleux jaunâtres 
ou à base noire, mêlés ou non de poils simples; feuilles radicales é tro i-
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tement ou assez largement obovales-lancéolées, denticulées, sinuées- 
dentées ou même incisées-dentées; les caulinaircs ovales-lancéolécs ou 
lancéolées, plus oumoins embrassantes ou sessiles ou môme parfois subal- 
ténuées à la base; tige de 1-4 décimètres, ascendante ou dressée, 
rameuse-subcorymbiforme au sommet seulement ou dès le milieu ou 
très rarement presque dès la base, à rameaux et pédoncules ascendants- 
dressés; péricline à écailles atténuées-aiguës, toutes conformes et subap­
pliquées ou les extérieures étalées; ligules à dents ciliolées; achènes 
d'un jaune roussâtre à la maturité, z  Juillet-août.

a. genuinum.— Tige plus ou moins élancée; feuilles caulinaires, dem i-em brassantes 
ou sessiles; calathides médiocres ou assez petites ; port du pulmonarioides.

b. gracilentum. —  Comme a , mais tige plus grêle et souvent réduite ; feuilles cau­
linaires souvent très étroites.

c. sinuatodentatum. — Feuilles radicales et inférieures fortement sinuées-dentées ; 
plante souvent peu élevée.

d subamplexicaule. —  Plante plus forte et ordinairement plus élevée; feuilles plus 
larges, les caulinaires em brassantes ou sessiles. 

e. pseudocerinthoides. — rian te  forte et élevée, d'un vert glauque pruineux 
(sur le vif), assez abondamment poilue-hérissée en même temps que glandu­
leuse, à tiges dressées, bien feuillées, rameuses-subcorymbiformes dans le 
haut seulem ent; feuilles plus ou moins dentées; les caulinaires embrassantes. 
Cette forme a été confondue avec 1 e pseudocerinthe par plusieurs auteurs, notam ­
ment par Grenier, Verlot, etc. C’est 1’# .  Blanci de la Soc. D auph., mais le vrai 
Blanci de Serres correspond en réalité aux formes élevées de toutes les espèces 
du groupe.

UH. Berardianum est très répandu sur les Alpes du Dauphiné et de la 
Savoie, tant calcaires que granitiques el dans tout le sud-est delà France; 
se retrouve plus à l’est en Suisse, etc., et plus à l’ouest dans les Pyré­
nées, etc.

4 4 .  I I . p s e u d o c e r in t l i e ,  Koch. — E. faux mélinet. — Phyllo- 
pode et ordinairement êriopode; d’un vert glauque, parfois intense, 
surtout sur le vif; toute couverte de poils visqueux-glanduleux, jaunâtres 
ou à base noire; feuilles radicales oblongues ou obovales-lancéolées, 
ordinairement très entières ou sinuées-denliculées ; les caulinaires ovales- 
acuminées et cordiformes-embrassantes à la base, très rarement réduites ; 
tige de 1 - 3  décimètres, ascendante ou dressée, le plus souvent rameuse- 
subcorymbiforme presque dès la base ou dès le milieu, plus rarement au 
sommet seulement; péricline à écailles atténuées-aiguës, les extérieures 
un peu étalées et plus larges que les autres ou toutes conformes et sub­
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appliquées; ligules ii dents ciliolées; achènes d'un jaune roussâtre à la 
maturité; réceptacle très poilu-hérissé. % Juillet-août.

b. subdenlatum. — Feuilles un peu dentées.
c. rcductum. —  Feuilles caulinaires plus ou moins réduites, ainsi que toute la p lante.

Rochers, surtout calcaires : chaîne calcaire de Grenoble à Die et à 
Gap ; le Mouchcroltc, clc.; massif de la Chartreuse : le Sappey, chemin 
de Fourvoirie, etc.; rochers de Charabotles (Ain); massif du Viso la 
Chapclue, clc. ; Maurienne à  Lans-le Bourg, etc. ; mont Salève, cascade 
de Tavaneuse et roch rs des Esscrts, au-dessus d’Abondance en Cha- 
blais(Haute-Savoie); mont Vcntoux (Vaucluse); sources du Var et mon­
tagne de Nanan (Alpes-Maritimes), etc.

5 2

Section 5. — C E R I N T H O I D E A ,  K o c h .

Péricline à écailles plus ou moins nombreuses et plus ou moins régu- 
lii renient imbriquées ; calathides grandes ou médiocres; réceptacle plus 
ou moins poilu-cilié; ligules à dents ciliolées; plantes glauques ou glau- 
ccsccntes, souvent criopodes, à poils simples ou subplumeux; renouvel­
lement des liges se faisant par rosettes (ou, très rarement, par gemmes, 
dans un groupe spécial aux Pyrénées).

4 5 . H . S  A X  A T I  L E , Yill. (non Jacq.). — E. saxati'c. —  H. bar- 
batum, Lois. — Fortement ériopode; feuilles glauques, très entières, 
plus ou moins couvertes sur les deux faces de longs poils mous; les radi­
cales obovales-aiguës ou oblongues, atténuées en court pétiole presque 
caché par les poils laineux; les caulinaires bracléiformes, un peu 
embrassantes ou s ’ssiles et soutenant les péJoncules, ou 1-2 inférieures 
plus développées; lige de 1 - 2  décimètres, fuurchue-oligocéphale ou 
monocèphale, ou rameuse presque dès la base, à pédoncules glanduleux 
ainsi que le péricline; calathides médiocres ou assez petites. 2: Juin- 
juiilct.

b. Lawsonn (H. Lawsomi, Vill.)— Feuilles oblongues, velues par des poils abon ­
dants et entrelacés ; tige plus élancée et un peu plus feuiliée, à̂ calathides plus ou 
moins nom breuses.

c . ucenicum (H. ucenicum, A .-T . ) . — # .  amplexicaide X  saxalile ? — Feuilles 
plus ou moins dentées, pourvues de quelques poils glanduleux , quelquefois 
assez nombreux mêlés aux au tre s ; plante ayant souvent un peu le port et la 
taille de l’espèce suivante.
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Murs, rochers de la plaine jusque dans les Alpes et assez répandue 
presque dans tout le Dauphiné;Grenoble, Meylan, Terres Froides, Saint- 
Nizicr, Revel, Belledonne, etc. Var. b et c assez rares.

4 6 . H . e r i o c e r i n t h e ,  Fries. — E. à  base laineuse — H. phlomoi 
des, Froel., non Fries. — Fortement ériopode; feuilles glauques, denti­
culées ou dentées inférieurement, plus ou moins couvertes, sur les deux 
faces, de longs poils mous ; les radicales obovales-oblongues-aiguës, 
atténuées 'en pétiole plus ou moins allongé, pouvant mesurer ensemble 
10-15 centimètres de long sur 5 de large; les caulinaires 1-3 dévelop­
pées, ovales-acumin¿es, cordiformes-embrassantes à la base ou demi- 
embrassantes, les autres bractciformes; tige de 3-5 décimètres, ciliée- 
hérissée par de très longs poils étalés, abondants ou rares, fourchue- 
rameuse-oligocèphale ou pléiocéphale et subcorymbiforme, à  pédoncules 
glanduleux ainsi que lepérlcline; calathiies assez grandes ou médiocres. 
y  Juin-juillet.

Vieux murs, rochers surtout calcaires: Meylan, Casque de Néron; 
rochers de Saiut-Ju’ien-de-Raz, au dessus de la Buisse, etc.

47. H . l o n g i f o l iu m ,  Schl. —  E. à  longues feuilles. — Eriopode 
ou gymnopode; feuilles d’un vert glauque ou glaucescent, très entières 
ou denticulées, couvertes, surtout en dessous, sur la marge et sur les 
pétioles, de très longs poils mous; les radicales obiongues-lancéolées, 
atténuées en un long pétiole, plus rarement elliptiques-lancéolées et br.è- 
ment péliolées ; les caulinaires, 2-5, lancéolées, décroissantes, atténuées 
ou sessiles et jamais embrassantes à li base; tige de 2-5 décimètres, 
hérissée, sur toute sa longueur, des mêmes très longs poils mous qui cou­
vrent les feuilles, ou glabre dans le haut, mono- oligocéphale ou plus 
rarement rameuse-pléiocéphale et. subcorymbiforme, à pédoncules glan­
duleux ainsi que le péricline velu, arrondi-subtronqué à la base; cala'hidcs 
grandes ou médiocres; réceptacle courtement et peu cilié, y Juillet août.

Alpes granitiques de la Savoie : Lans-le-Bourg, Bonneval et toute la 
haute Maurienne; petit Saint-Bernard et haute Tarenlaise ; massif du 
mont Blanc; Alpes du Chablais : pâturages du Pic delà Corne cl cascade 
de Tavaneuse, etc.

48. H . in tc r f e x tu tm ,  Anv.-T. — E. à poils entre-croisés. -  Ério 
pode ou gymnopode; feuilles d’un vert grisâtre ou glauquc-cendré, 1r s  
entières ou plus souvent denticulées et parfois même dentées, couvertes, 
sut tout en-démons, sur la marge et sur les pétioles, de longs poiis mous, 
étales et entre-çroisés ; les radicales ovales-lancéolées et distinctement
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péliolées; les caulinaires milles ou 1 -S,distantes et décroissantes, lancéo­
lées acuminèes et atténuées vers la base; tige de de 2-5 décimètres, 
hérissée, sur toute sa longueur, des mêmes longs poils mous qui couvrent 
les pétioles et le dessous des feuilles (poils à la fin caducs, mais dont la 
base persiste toujours et rend la tige scabre), fourchue-paniculée-subco- 
njmbiforme-pléiocéphale à la manière du murorun, plus rarement mono- 
oligocéphale, à rameaux et pédoncules glanduleux en même temps que 
hérissés; péricline arrondi, à la fin subdéprimé à la base, très poilu- 
hérissé et un peu glanduleux mais non velu comme celui du longifolium ; 
calathides médiocres ou assez petites; réceptacle denticulé, non ou à 
peine ciliolê. y  Juillet.

Hautes-Alpes du Dauphiné :col de Vars; col Lacroix; Lautaret, etc. 
-  R.

4®. H . V O O E SIA C U M , Moug. — E. desVosges. — (H. Perusia- 
num,T imb., p. p.) — Gymnopode ou ériopode; feuilles d’un vert glauque, 
plusou moins dentées; les radicales oblongues-lancêolées, acuminées-aiguës, 
atténuées à la base en pétiole ordinairement allongé et hérissé de longs 
poils mous, étalés et entrelacés; les caulinaires 2-4 développées, sessiles 
ou demi embrassantes, dentées ou quelquefois très entières, acuminées- 
cuspidées; les autres nulles ou bracté; formes et soutenant les pédoncules; 
tige de 2 5 décimètres, ascendante ou dressée, flexueuse, lisse, glabre 
au moins vers son milieu, le plus souvent mono-oligocéphale ou pléiocé- 
phale-subcorymbiforme seulement dans les échantillons les plus déve­
loppés, à pédoncules plus ou moins étoilé s-farineux et glanduleux et 
grisâtres ou d’un noir livide, ainsi que le péricline; celui-ci ovoïde, assez 
grand ou médiocre, à écailles extérieures subétalées, parfois hérissées, 
outre les poils glanduleux, de quelques poils simples ; réceptacle très 
visiblement cilié. Espèce des plus polymorphes! y  Juillet-août.

b. gyroflexum (H. gyroflexum, A .-T .) —  Plante assez grêle, à tige très ilexueuse, 
à calathides médiocres, à feuilles caulinaires 1-2 développées, sessiles ou à peine 
un peu em brassantes à la base, etc.

c. hypoplecum. —  Comme b., mais tige plus droite, feuilles plus la'rges; les cau­
linaires plus nombreuses, les moyennes em brassant presque entièrem ent la lige 
pâr leur base, etc.

Fâlurages rocailleux : Le Rcculet, dans le vallon d’Ardran (Ain) ; la 
Dô!e (Jura vaudois); var. b le Goléon et les Trois-Évêchés, au-dessus 
de la Grave (Hautes-Alpes), etc.; var. c., chaîne de Revel et de Belle­
donne, etc.
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Section  6. — A N D R T A L O I D E A ,  K och .

rériclinc à écailles irrégulièrement ou presque régulièrement imbri­
quées; réceptacle nu; plantes plus ou moins couvertes de poils laineux, 
tortueux-entrelacés et plumeux ou subplumeux; renouvellement des tiges 
se faisant par rosettes ou très rarement par gemmes.

a) Thapgeldea .

Aphyllopodes(l) ou hypophyllopodes ; tiges feuillées, à feuilles souvent 
embrassantes à la base; péricline souvent obtus; plantes à poils subplu­
meux, plus rarement plumeux, et souvent glanduleuses dans la panicule et 
sur les pédoncules.

50. H . t h a p s l f o l i i im ,  Arv.-T. (1873-1883). — E. à feuilles de 
Thipsus. — Aphvllopode; ver te-grisâtre; à peine laineuse, lâchement hé­
rissée de poils subplumeux ; feuilles nombreuses sur la tige, très entières ou 
obscurément denliculées; les inférieures toujours détruites sous l'anthèse ; 
les moyennes largement ovales-lancéolées ou oblongues, plus ou moins 
embrassantes à la base et quelquefois subpanduriformes-, les supérieures 
ovales -acuminées ou lancéolées et décroissant en bractées sous les pé­
doncules; tiges, souvent nombreuses sur la même souche, élancées, 
flexueuses, de 4-7 décimètres de haut, rameuses-paniculées et formant 
un large corymbe dans le haut ou presque dès la base: pédoncules étalés - 
subdivariqués, ordinairement très glanduleux et hérissés ainsi que le pc- 
ricline; celui-ci médiocre, arrondi-subtronqué, à écailles obtuses', ligules 
à dents ciliées. 3  Juillet-août.

Gà et là, dans les Alpes du Dauphiné : Lautaret : mont Gpnèvre, Brian­
çon, sous les pins, etc.. — R.

A i .  H .  m e n t h æ fo l lu m ,  Arv.-T. (1883). — E. à feuilles de 
Menthe.— H. melnndryfolium, A.-T.,Soc. Dauph. n. 478 ! et Monog. p. p. 
— Aphyllopode ou hypophyllopode; verte-grisâtre, à peine laineuse, lâ­
chement hérissée de poils plutôt fortement dentés que subplumeux ; feuilles 
assez nombreuses sur la tige, inégalement et assez fortement den'ées en 
scie ou denticulées, surtout dans la moitié inférieure, ovales lancéolées et

( I) A p h y l lo p o d e  signifie que la plante se renouvelle par un bourgeon latent qui ne se déve­
loppe que dans le courant de Tannée suivante et ne produit pas de rosette de feuilles radicale 
à Ja base de la lige qui est toujours nue sous l’anthèse.
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embrassantes à la base, quelquefois subpanduriformes] tiges, souvent 
plusieurs sur la même souche, raides, dressées-subflexueuses, de 2-4 dé­
cimètres de haut, rameuses-subcorymbiformes au sommet seulement ou 
mono-oligocéphales ou partagées presque dès la base en 2 ou 3 rameaux 
divergents dont un s'atrophie généralement et ne porte que des feuilles ; 
pédoncules étalés-dressés ou subdivariqués, ordinairement très glanduleux 
et hérissés ainsi que le péricline; celui -ci médiocre ou assez petit, ovoïde- 
subtronqué, à écailles obtuses ou obtusiuscules; ligules à dents ciliées, 
y Juillet-août.

Alpes du Dauphiné : massif du Pelvoux : Laularel à Combe-Noire, 
aux Trois-Évêchés et en montant au Galibier, etc.

5 8 . H . t h a p s o id e s ,  Arv.-T . (1873-1883). — E. faux thipsus —  
Hypophyllopode ou phyllopode ; vertc-blanchâtre,plus ou moins laineuse- 
tomenteuse par des poils subplumeux-, feuilles très entières ou obscurément 
denticulées; les basilaires peu nombreuses, atténuées en pétiole ailé et 
souvent détruites sous l'anthèse; les caulinaires inférieures conformes m ais 
plus largement et moins longuement atténuées ; les moyennes cl les su ­
périeures ovales ou ovales-lancéolées et plus ou moins embrassantes à la 
base, 1 - 2  rarement subpanduriformes; tige d e2 -4 décimètres, ascendante 
ou dressée, oligocéphale au sommet ou pléiocéphale et plus ou m oins 
rameuse, même dès la base; pédoncules ascendants-dressés ou su b d i­
variqués, dépourvus ou à peu près de poils glanduleux, hérissés- sublai- 
neux, ainsi que le péricline-, celui-ci médiocre ou assez petit, a rrond i- 
ovoïde ou ovoïde-subeylindrique, à écailles aiguës ou subaigues-, ligules 
à dents ordinairement ciliolées. y Juillet-août.

Alpes du Dauphiné : massif du Viso : col Lacroix, sous les Mélèzes; 
Malrif, au-dessus du village, etc. Alpes-Mari'imes : prairies de la mo: ta -  
gne de Nanan, etc.

b. phlo midi folium (H. phlomidifolium,  A .- T . ,  18S<3). —  Diffère du thapsoides 
dont il a à peu près le tomentum, par son péricline à écailles très  a t tê n u é c s -  
aiguës, par ses ligules à dents glabres et ses styles jaunes et non livides ; p a r  s e s  
feuilles caulinaires contractées en court pétiole ou sessiles, plus rarem en t un  p eu  
em brassantes; par sa souche ordinairem ent grêle et comme ram pante, etc.

Graviers, sables des to rren ts: La Monta, près d’Abriès en Queyras, etc.
c. coronariæfolium (II. coronciriæfolium, A .-T . ,  1873). — Se d istingue  du  

thapsoides par son lomenium plus feutré et plus fortem ent plum eux, p a r  s e s  
feuilles plus épaisses, les basilaires plus ordinairem ent persistan tes sous r a n lh è s e  ; 
les caulinaires jamais nombreuses, par ses calalhides plus grandes et ses  s ty le s
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ordinairem ent jaunâ tres , etc. Le thapsoidés, Soc. Dauph., n . 177, app a rtien t, 
comme forme, au coronariæfolium.

Massif du Pelvoux : Lautaret et massif du Viso vallon du Guil, e tc .

5 3 . H . m e la u d r y  f o l iu m ,  Arv.-T. (1873-1883). — E. à feuilles 
de Mélandric.— Hypophyllopode ou phyllopode; verle-grisâtre, à peina 
laineuse, lâchement hérissée de poils plutôt fortement dentés que subplu­
meux ; feuilles très entières ou sinuées-denticulèes; les basilaires peu 
nombreuses, elliptiques—lancéolées ou oblongues-obovales, allénuées en 
pétiole et souvent détruites sous l’anthèse; les caulinaires assez nom­
breuses mais distantes et décroissantes ; les inférieures conformes aux 
basilaires mais plus largement et moins longuement atténuées en pétiole ; 
les moyennes et les supérieures setsiles ou un peu embrassantes; lige de
3-5 dccimè'res, dresséc-subflexueuse, ramense-subfastigiée presque dès 
la base ou subcorymbiforme ou oligocéphale au sommet seulement; 
péJoncules étalés-dressés ou subdivariqués, très glanduleux et hérissés 
ainsique le péricline; celui-ci médiocre ou assez petit, à écailles atté­
nuées-aiguës] ligules à dents ciliolées. % Juillet-août.

Alpes du Dauphiné : massif du Viso Malrif, sous le col et rochers 
herbeux au-dessus de la combe des Thurres, etc. — R.

5 4 . H . flo cco sM in , Arv.-T . — E. floconneuse. — Hypophyllopode 
ou phyllopode; verte-blanchâtre, plus ou moins laineuse-floconneuse par 
des poils subplumeux; feuilles très entières ou sinuées-denticulées ou 
même dentées; les basilaires disposées en rosette, mais souvent détruites, 
au moins en partie, sous l’anlhèse, elliptiques-lancéolées ou oblongucs, 
atténuées en pétiole; les caulinaires 2 -6, conformes et décroissantes, atté­
nuées ou sessiles ou les moyennes ovales-lancéolées et obscurément embras­
santes à la base, les supérieures bractéiformes ; tige plus ou moins 
épaisse, mais toujoursèlancée-subflexueuse, de 3-6 décimètres de haut, 
subpaniculée corymbiforme-pléiocéphale ou mono -oligocéphale-, pédon­
cules ascendants ou dressés, plus ou moins glanduleux et hérissés-subto- 
menteux, ainsi que le péricline; celui-ci médiocre ou assez grand, arrondi - 
ovoïde,à écailles acuminées-aiguës-, ligules àdents ciliolées. y Juillet-août.

n . laiifolium. —  Feuilles caulinaires largement ovales-lancéolées ou oblongues; 
plante un peu plus laineuse-floconneuse; poils glanduleux moins apparents su r les 
pédoncules.

b. angusiatum. —  Feuilles caulinaires étroitem ent ovales-làncéolées ou lancéolées ; 
plante moins laineuse ; poils glanduleux plus apparents su r les pédoncules.
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Hautes-Alpes : Lautaret, talus de la route, regardant Combeynot, près 
de l’Hospice et vallon des Roches-Noires ou des Trois-Évêchés ; Basses- 
Alpes : rochers herbeux des vallées de Larché et du Lauzanier, etc.

5 5 .  H. l a n s i c u m ,  Arv. T. et Ravaud (1873). — E. de Laos.— 
Phyllopode ou hypophyllopode; verte-grisâtre; lâchement hérissée-sublai- 
ncuse ; feuilles sinuîes-denticulêes ou dentées ou parfois incisées et même 
lobées vers la base; les radicales obtuses-mucronées ou les intérieures 
aiguës quelquefois détruites sous l’anthèse; les caulinaires, 2-5, ovales 
sessiles ou deltoïdes-lancéolées et plus ou moins acuminées au sommet, 
se continuant en bractées sur les pédoncules; tiges de 2-4 décimètres, 
ascendantes ou dressées, manifestement striées de vert et de blanc et plus 
ou moins flexueuses, fourchues-rameuses dès la base ou au sommet seule­
ment et alors subcorymbiforraes-oligocéphal^s, à rameaux et pédoncules 
ascendants et souvent contournés-jlexueax; péricline assez grand ou 
médiocre, arrondi ou ovoïde, à écailles lancéolées-obtuses ou subaigucs; 
ligules à dents glabres ou ciliolées, d’un beau jaune d’or ou plus pâles, etc. 
Plante semée sur les pédoncules et le péricline et même sur les feuilles, 
de quelques petits poils glanduleux difficiles à apercevoir, à cause du 
tomentum qui les recouvre. ? Juin-juillet.

a. genuinum. — Phyllopode; feuilles caulinaires moins nombreuses, péricline ï  
écailles moins obtuses ou presque aiguës, tiges moins élevées e t plus poilues.

b. anserinum. —  Hypophyllopode; feuilles caulinaires plus nom breuses, péricline à 
écailles plus obtuses, tiges plus élevées et moins poilues.

Bancs de molasse et tout le massif calcaire de Villard-de-Lans à Die : 
Bréduire ; Roche-Pointue ; rochers sur les bords de la Bourne; molasses 
deBard et des Gorges, non loin de l’entrée des Grands-Goulets; chemin 
de Corançon; col de l’Arc, etc.

b) Lanata.

Phyllopodes ou hypophyllopodes ; tiges plus ou moins feuillées, à 

feuilles le plus ordinairement atténuées à  la base ; p é r i c l i n e  à  écailles 
toujours aiguës; plantes laineuses-tomenteuses, à  poils plumeux, très 
rarement subplumeux.

56. H . R a v a n d i l ,  Arv.-T. (1873). — E. de Ravaud. — II. am-
plexicaule X  lanatum ? — Phyllopode, plus ou moins laïnsuse-plumeuse 
'et semée en outre dans- toutes ses parties de petits poils glanduleux 
quelquefois difficiles à apercevoir, â cause du duvet toménteux qui les
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recouvre ;■ feuilles assez larges, ordinairement molles et plus ou moins 
dentées, souvent assez fortement au-dessous du milieu ou vers la base, à 
poils plumeux laissant assez distinctement apercevoir leur couleur verte ; 
les caulinaires 3-6, ovales-acuminées ou oblongues, les inférieures atténuées 
en pétiole comme les radicales; les moyennes et les supérieures subcor- 
diformes à la base ou tronquées-subembrassantes ou simplement sessiles ; 
liges de 2-5 décimètres, ascendantes ou dressées, rameuses le plus sou­
vent dès la base ou dès le milieu, plus rarement au sommet seulement; 
péricline ovoïde, à écailles atténuées-très aiguës; ligules glabres ou cilio- 
lées et styles jaunes; réceptacle plus ou moins subcilié, y  Mai-juin.

b. digeneum (H. digeneum, Burnat, et Gremli). — Ligules à dents ciliées, feuilles 
caulinaires subcordiformes-embrassantes ; poils laineux plus clairsem és et poils 
glanduleux plus abondants et plus visibles sur toutes les parties de la plante.

Gorges du Nan et massif calcaire du Villard de-Lans ; çi et là dans 
les Hautes-Alpes, etc. Var. b., Alpes -Maritimes.

57.  H . p t e r o p o g o n ,  Arv.-T . (1879).—  E. barbue-laineuse. —  

Thyllopode, mollement barbue-laineuse par des poils longs, fins et à peine 
subplumeux ne cachant pas totalement la couleur verte de la plante; 
feuilles très entières ou dentées ; les basilaires en rosette persistante sous 
Vanthèse, ellipliques-lancéolées ou oblongues-obovales; les caulinaires 
1-2, distantes et toujours atténuées vers la base, quelquefois réduites et 
bractéiformes ou même nu lies dans les petits individus ; tige de 1-4 déci­
mètres, monocéphale ou fourchue 2-4-céphale, à  pédoncules souvent 
très allongés ; calalhides grandes ; péricline renflé-arrondi, à écailles atté- 
nuées-aiguës, couvertes d'une laine abondante, longue et blanche ou un 
peu verdâtre à la base ; ligules grandes, à  dents glabres ; achènes allon­
gés (4mni). — Port d’un piliferum rameux; plante assez exactement in ­
termédiaire, mais non hybride entre piliferum et lanatum. y  Juillet-août.

Tout le massif du Viso, où cette plante est assez répandue : Malrif; 
les Roux ; Clausis ; la Montelte ; vallon de Saint-Martin ; etc.

5 8 . H . I îAW ATü U , Vjll. — E. laineuse — Phyllopode; laineusc- 
tomenteuse ou tomenteuse-feutrée par des poils très abondants, très tor- 
tueux-entrelacés et plumeux qui cachent plus ou moins complètement la 
couleur verte de la plante ; feuilles épaisses très entières ou sinuées - 
dentées ; les basilaires peu nombreuses et souvent en partie détruites 
sous l’anthèse, ovales-lancéolées ou oblongues; les caulinaiies, 2-8, 
ovalesTaiguës,.sessiles ou atténuées vers la base, réduites dans les petits
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indiv:dus; tiges, souvent plusieurs sur la même souche, de 1-4 décimè­
tres, souvent rameuses et même presque des la base, à rameaux ascendants 
ou dressés, mono-oligocéphales; calathides grandes ou médiocres; péri- 
cline très laineux, à écailles atténuccs-aiguës, dépourvues de p'jils glan­
duleux, ainsi que les pédoncules; ligules à dents glabres ou à peine 
ciliolé es ; styles jaunes-, achènes peu allongés (3mm). y Juillet-août.

b. andryalopsis. — Tomentum presque aussi court et feutré que dans Lioltardi
et andryaloides.

Une grande partie des Alpes du Dauphiné, de l’Ain, de la Savoie : 
mont Ra-diet ; rochers au-dessus de Fontaines ; tout le massif du Pel- 
vouxjl/îutarct, la Grave, la Sahtte; Alpes des environs de Gap ; tout le 
massif du Yiso; etc. Var. b., Alpes-Mantimes et rochers au-dessus de 
Fontaines.

H. Jord an i, Arv.-T. (1885).— E. de Jordan.— H. Laggeri, JoRD.,non 
Fries! — Voisin du lanatum ; en diffère surtout par la présence habituelle 
d'une rosette à la base de la tige, sous l’anthèse; par ses feuilles moins 
épaisses ; par son tomentum laineux-plumeux moins abondant et laissant 
mieux apercevoir la couleur verte de la plante; par sa tige plus grêle, 
plus élancée, souvent fourchue-paniculee à la façon de l'espèce suivante ; 
par la présence fréquente de petits poils glanduleux sur les pédoncules; 
par son péricline plus petit et moins laineux, etc. y Juillet-août.

Jura suisse : Noiraigue; ravin de Lauwi et vallée de Binn en Va­
lais, de.

5 9 . H . p s e u d o la i i a tu n i ,  Arv.-T. (1871). — E. fausse la ncuse. 
— Phyllopode ; lâchement laineuse-tomenteuse par des poils tortueux 
entrelacés et subplumeux qui ne cachent pas totalement la couleur verte 
de la plante; feuilles un peu épaisses, denticulées ou dentées; les basi­
laires en rosette sous l’anlhèse, assez petites, ou de grandeur médiocre, 
obtuses-mucronées ou les intérieures aiguës, atténuées à la base ou con­
tractées en pétiole étroit', les caulinaires milles ou 1 3 très distantes, lan­
céolées, réduites ou même bractéiformes', tige de 2 5 décimètres, élancée, 
avec le port et souvent lu panicule d'un vulgatum, ou mono-oligocéphale, 
à pédoncules plus ou moins glanduleux-, péricline moitié plus petit et 
moins laineux que celui du lanatum, à écailles atténuces-aiguës ; ligules 
à dents glabres et styles ordinairement bruns, etc. y Juin août.

Espèce très dis'inctc du lanatum, nullement hybride et répandue sur 
une grande partie des Alpes du Dauphiné, notamment au Lautaret, dans
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tout le massif du Pelvoux; au mont Séuse, au pic de Chabriôres et autres 
montagnes de Gap; au Viso dans le haut du vallon du Guil ; au va! 
Longet, etc.

H. scm Uanatnm , A.-T.(inéd-).—  E. à demi laineuse. —  H. Kochinnum. 
Lannes, in herb. Legrand, non Jord. ! — Plante plus forte, à poils plus 
manifestement plumeux; feuilles plus grandes, plus développées, dentées 
ou incisées-dentées dans le bas, acuminécs-aiguës au sommet et glabres 
centes en dessus ; les basilaires atténuées en pétiole vers la base et jamais 
contractées; les caulinaires i-2 ; ligules à den's glabres, etc. ~ Juil'el- 
août.

Rochers des Basses-Alpes crête de Soleille-Bœuf, près de Barce­
lonnette, etc.

©O. H . l i to t t a r d l ,  Virx.non G. G. — E. de Liotlard — H. anirya- 
loides mult. non Vill. — Phyllopode ; plus ou moins laineusc-tomenteusc 
ou tomenteuse feutrée par des poils très entrelacés et plumeux quine ca­
chent pas complètement la couleur verte ou vineuse de la plante; feuilles 
tiès-entières ou sinuées-denliculées, un peu ondulées-crispées sur les 
bords, mais non courbées en cuiller; les caulinaires 2-4, distantes, sessilcs 
ou atténuées vers la base, souvent en partie réJuites ou bractéiforraes 
dans les petits individus; tige de 1-3 décimètres, relativement assez 
grêle mais ferme, dressée ou ascendante dressée, comme celle du lunatum, 
simple-oligocéphale ou souvent rameuse-pléiocéphale, quelquefois même 
dès la base; pédoncules non glanduleux, blancs-grisâtres ou souvent cou­
leur lie de vin ou d'un violet brunâtre et grisâtre ainsi que le péricline ; 
celui-ci médiocre ou assez petit, à écailles plus ou moins alténuées-aiguës ; 
ligules à dents glabres ou ciliolées ; styles jaunes, y  Juin-août.

b. œnochroum (H. œnochroum, J o r d . ) .  —  F e u ille s  p lu s  o u  m o in s  ta c h é e s  d e  ro u g e -

v in e u x .

Alpes calcaires des environs de Grenoble et toute la chaîne jusqu’il 
Die et le mont Toulaux ; mont Salève; rochers aux bords du Fier; mon- 
tagn s au-dessus de Guloz; forêt de Saou; la Sainte-Baume, etc. Varfc.: 
Alpes du Viso : Abriès, Malrif, etc; Basses-Alpes : Bouzolières, Saint- 
Ours, etc.

G l .  H .a n d r y a lo id e s »  V ill. —  E. fausse an Jryale. — Phyllopode; 
tomenteuse-feutrée par des poils très abondants, très torlueux-entrelacés 
et plumeux qui cachent complètement la couleur verte de la plante; feuil­
les épaisses, très entières ou plus souvent sinuées-denlées ou même sub-
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pinnatifides, ordinairement ondulêes-crispées sur les bords (sur le vif) et 
plus ou moins courbées en cuiller; les caulinaires 1-5 rapprochées, ses- 
siles ou atténuées vers la base, souvent en pirlie réduites ou bracléifor- 
mes chez les petits individus ; tige de 5-15 centimètres, arquée-ascendante 
ou, plus rarement, dressée, simple monocéphale ou fourchue-oligocéphale, 
souvent même dès labase; calathides médiocres ; péricline très tomenleux, 
à écailles atténuées-aiguës, dépourvues de poils glanduleux ainsi que les 
pédoncules; ligules à dents glabres ou ciliolées; styles jaunes, ¥ Juin- 
août.

a. eriopsilon (H. eriopsilon, J o r d . ) .  —  F e u il le s  o b o v a le s  o u  o b o v a le s - lan c é o lée s , 

e n t iè r e s  o u  p e u  d e n té e s ,  p lu s  o u  m o in s  o n d u lé e s  s u r  le s  b o rd s  e t  m êm e  p a rfo is  

c o u rb é e s  e n  c u i l l e r ;  t ig e s  b a s s e s ,  le  p lu s  s o u v e n t  c o u rb é e s - a s c e n d a n te s .

b. genuinum (H. andryaloides, Vill., t .  29!). —  C om m e a, m a is  fe u ille s  u n  peu  

p lu s  d e n té e s ,  to u jo u r s  o n d u lé e s - c r i s p é e s  s u r  le s  b o rd s  e t  p lu s  ou  m o in s  co u rb ées  

e n  c u i l l e r .

c. sinuato-dentatum. —  F e u il le s  o b lo n g u e s  ou  o b lo n g u e s -o b o v a le s ,  o n d u lé e s -  

c r is p é e s  e t  s in u é e s - d e n té e s  ou  m ê m e  s u b p e n n a t i f id e s  à  la  b a s e ;  t ig e s  b a ss e s , 

s o u v e n t  c o u rb é e s - a s c e n d a n te s .

d. caulescens. —  F e u ille s  c o m m e  d a n s  c, m a is  p lu s  d é v e lo p p é e s ,  s u r t o u t  le s  c a u l i­

n a i r e s ;  t ig e  o rd in a i r e m e n t  d r e s s é e ,  p lu s  é le v é e  e t  p lu s  f e u illé e  q u e  d a n s  to u te s  les 

v a r ié té s  p ré c é d e n te s .

Alpes calcaires des environs de Grenoble; massif de la Chartreuse : 
Saint-Pancrasse, le Fontanil, etc.; Engins, Varces et toute la chaîne jus­
qu’à Die et à Gap ; rochers des environs de Gap, de Briançon, de Guil- 
leslre, deSisteron, d’Entrevaux, d’Annot, Mont-de-Lans enOisans, etc. 
Cette plante ayant été souvent confondue avec le Liottardi, nous n’indi­
quons ici que les localités où nous avons nous-même constaté sa pré­
sence.

H . K o c l i l a n u u i ,  Jord. — E. de Koch. — Phyllopode; plus 
ou moins hérissée-laineuse par des poils plumeux assez allongés qui lais­
sent distinctement apercevoir la couleur verte de la plante, feuilles molles, 
toujours plus ou moins sinuées-dentées ou subpennatilobées et ondulées- 
crispées sur les bords, non courbées en cuiller; les caulinaires nulles ou 
1-3, toujours atténuées ver s la base; tiges de 5-15 centimètres, ordinaire­
ment plusieurs sur la même souche, arquées-ascendantes ou plus rarement 
dressées, simples, monocéphales ou bien plus souvent fourchues- rameuses- 
pléiocéphales, souvent même dès la base; calathides médiocres ou assez 
grandes ; péricline hérissê-sublaineux, à écailles plus ou moins atténuées- 
aiguës ; ligules à dents glabres ou ciliolées; styles jaunes, y  Juin-juillet.
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b. caulescens. — T ig e  p lu s  é le v é e , p o u v a n t  a t t e in d r e  2 0 * 2 3  c e n t i m è t r e s ,  o r d i n a i r e ­

m e n t  d r e s s é e ,  s o l i ta i r e  e t  n o n  o u  p e u  c e s p i t e u s e .

Rochers calcaires des environs de Grenoble: Meylan, Beaurcgard; 
col de l’Arc et massif de la Chartreuse, etc. Var. b. Col de l’Arc.

H. Bebondiannm , Arv.-T. (1876) — E. de Reboud. — Diffère du Ko 
chianum par ses feuilles plus larges, plus épaisses, plus abondamment lai 
neuses, les caulinaires 2-5, dont 1-2, souvent un peu embrassantes à la 
base; par sa tige plus épaisse et plus robuste, par son péricline a s s e z  

grand et plus laineux, etc. ? Mai-juillet.
Massif calcaire de Grenoble à Gap ; gorges de la Bourne : les Goulets 

aux Échevis. etc.

DES ALPES FHANÇAISES (J3

c j Lanatella.

Phyllopodes; tiges scapiformes ou peu feuillées; feuilles atténuées à la 
base; péricline à écailles ordinairement aiguës; plantes à poils subplu­
meux, plus rarement plumeüx.

6 3 . H . l a i i a t e l l u m ,  Arv.-T. (1871)— E. un peu laineuse. — 
Phyllopode, à peine laineuse ; lâchement hérissée de poils subplumeux 
qui laissent très distinctement apercevoir la couleur verte maculée de 
brun de la plante; feuilles molles, très entières ou dentées, élégamment 
marbrées de brun et glabrescentes en dessus, très rarement non macu­
lées ; les basilaires lancéolées ou elliptiques-acuminées, plus rarement 
obovales et obtuses-mucronées, pélioléos et disposées en rosette ordinai 
rement fournie; les caulinaires nulles ou 2-3 lancéolées- acuminées, ses 
siles ou atténuées; tiges de 1-3 décimètres, souvent plusieurs sur la même 
souche, ascendantes ou dressées, simples-monocéphales ou bien plus sou­
vent fourchues-rameuses-oligocéphales et même dès la base; calalhidcs 
médiocres; péricline arrondi-ovoïde, à écailles acuminées-aiguès ; ligules 
à dents glabres ou ciliolées; achènes noirâtres à la maturité. ? Juillet 
août.

Tout le massif du Viso; plus rare dans le massif du Pelvoux : Lauta- 
ret, etc. Maurienne; mont Cenis, etc. Chaiaisprès de Voreppe. Se retrouve 
en Valais, dans les Alpes de Suisse, etc.

6 4 .  H . l y c h n i o i d e s ,  Arv.-T. (1873). — E. fausse lychnide. — 
Phyllopode ; à peine laineuse ; lâchement hérissée de poils plumeux qui lais­
sent assez distinctement apercevoir la couleur verte de la plante; feuilles 
très entières ou simplement denliculées, parfois tachées de pourpre, mais
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jamais marbrées en dessus comme dans le lanatellum ; les basilaire?, 
oblongues-lancéolées, souvent enpartie détruites sous l’anthèse; les cau- 
linaires 2-5, dont les inférieures rapprochées dans le bas des tiges, atté­
nuées comme en pétiole à la base et dilatées à leur insertion, ce qui les 
rend parfois vaguement panduriformes; les supérieures plus distantes et 
sublinéaires ; tiges de 1 -3 décimètres, souvent plusieurs sur la même sou­
che, simples-oligocéphales ou bien plus souvent fourchues-rameuses, à 
pédoncules assez grêles, allongés et ascendants-subdivariqués ; calathides 
médiocres ou assez petites; péricline ovoïde-subcylindrique (sur le vif), 
à écailles atténuées-subaiguës; ligules à dents ciliolées ; styles ordinaire­
ment bruns; achènes grisâtres, ou fauves-roussâtres, ou le plus souvent 
d'un bai rougeâtre à la maturité, z  Juillet-août.

Massif du Viso : Malrif, sous le col; Clausis, les Roux, la Montelte,etc. 
— R.

6 5 . H . p u p e s t r e ,  All. — E. des rochers. — Fhyllopode; à peine 
laineuse; lâchement hérissée de poils subplumeux qui laissent très dis­
tinctement apercevoir la couleur glauque de la plante', feuilles rappelant 
celles des Glauca, non maculées ni marbrées de brun, denticulées, dentées 
ou incisées-dentées, à dents cuspidées; les basilaires en rosette, lancéo­
lées ou les extérieures obovées-lancéolées, atténuées-cunéiformes vers la 
base en pétiole élargi et peu distinct du limbe; les caulinaires nulles ou 
1 2, sublinéaires et bractéiformes ; tige de 5-25 centimètres, dressée ou 
ascendante, simple-monocéphale ou fourchue-oligocéphale, à pédoncules 
plus ou moins glanduleux; calathides médiocres ; péricline arrondi ovoïde, 
à écailles atténuées-obtuses ou subaiguës; ligules à dents glabres et styles 
jaunes; achènes noirâtres à la maturité, y  Juin-juillet.

Mont Séneppe près de la Mure (Isère); rochers de Guilleslre; envi­
rons de Cervières et de Briançon ; Malrif ; Château-Queyras, (Hautes- 
Alpes); Aurent près'Annot (Basses-Alpes), etc.

H. gnaphaiodcs, Arv-T. — E. faux gnaphale. — Phyllopode ; plus ou 
moins laineuse-subtomenteuse par des poils subplumeux qui rendent blan­
châtre la couleur glauque de la plante; feuilles épaisses, très entières 
ou simplement denticulées; les basilaires en rosette, lancéolées subhas- 
tées; les caulinaires 1-3, sessiles et très décroissantes; tige de 5 15 cen­
timètres, dressée, ordinairement solitaire et le plus souvent monocéphale ; 
calathides médiocres ou assez grandes;péricline ovoïde, à écailles subim~ 
briquées, largement lancéolées et obtuses ou subobtuses ; ligules à dents 
glabres, y  Juillet-août.
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Massif du Pelvoux: Lautaret, Briançon, sous les Pins, etc.
« 6 .  H . f a r i n u le n t u n a .  JonD. — E. farineuse. — //. pictum, Scm.. 

var. ? — Phyllopode ; étoilée-farineuse et lâchement pubescente laineuse à 
la base, sur les pHioles, sur la fa:e inférieure des feuilles el sur le p**ri- 
cline, par des poils tortueux-entrelacês et très visiblement subplumeux 
qui laissent distinctement apercevoir la couleur glauque ou glaucosccnie 
de la plante; feuilles inégalement sinuées-lobées ou sinuées-denté es, rare­
ment simplement denticulées, presque toujours plus ou moins maculées ou 
marbrées de brun en dessus; les basilaires en rosette, atténuées ou con­
tractées en pétiole très distinct du limbe; les caulinaires nulles ou 1-2. 
l’inférieure conforme aux basilaires ou toutes sublinéaires ; tige de 1 -2 dé - 
cimètres, assez grêle, ascendante ou dressée, simple-monocéphalc ou 
plus souvent fourchue-rameuse-oligocèphale, même dès la base, éioilce- 
farineuse ainsi que les pédoncules non ou à peine glanduleux; calalhides 
médiocres ou assez petites ; péricline ovoïde, à écailles atténuées-aigués .- 
ligules à dents glabres; styles jaunes. ^ Juin-juillet,

Presque toutes les Alpes calcaires et schisteuses du Dauphiné : envi 
rons de Grenoble, de Briançon, de la Grave, etc.; Saint-Jean-de-Mau 
rienne en Savoie, etc., et Jura dans l’Ain.

Obs. L ’f f .  pictum , Scbl. q u i v ie n t  en  S u is s e  e t  s u r to u t  s u r  le s  Alpes du  V a la is , 

d if fè re  d u  farinulentum  p a r  s a  t e in te  m o in s  g la u q u e - f a r in e u s o ,  p a r  s e s  p o ils  

moins visiblement plumeux, hérissés-étalés e t  n o n  to r tu e u x - e n t r e la c ê s  b la 

fa ç o n  d e s  Lanata , p a r  s e s  p é d o n c u le s  toujours glanduleux e t  b ien  m oin« 

f a r in e u x ,  e t c .  Q u e lq u e s  é c h a n t i l lo n s  d e  c e t te  p la n te  o n t  é té  t r o u v é s  p a r  M . N eyra  

s u r  le s  r o c h e r s  d e s  c ô te s  de  S a s se n a g e  e t  d ’E n g in s .

P e u t - ê t r e  t r o u v e r a - t - o n  é g a le m e n t  d a n s  n o s  A lp e s  m é r id io n a le s ,  s p é c ia le m e n t  d a n »  

le s  A lp e s - M a r i t im e s ,  l'H. pellitum, Fries, q u i v ie n t  a u x  e n v iro n s  d e  L im one  

(P ié m o n t)?  V o is in  d e s  B. lanatellum e t  lychnioides, il a p p a r t i e n t  c o m m e  eux 
a u  g ro u p e  Lanatella.

S7.  B .  i c u a a u u n i ,  Ar^.-T.(1886). — E. de Séuse. —Phyllopode;
étoiléè-farineuse et lâchemtnt pubescente-laineuse à la base, sur les 
feuilles et leurs pétioles, ainsi que sur le péricline, par des poils tor- 
tueux-cntrelacés et plutôt dentés que subplumeux ; feuilles un peu épaisses 
arrondies-ovoïdes ou elliptiques-lancèolées, presque très entière< on peu 
dentées, ordinairement élégamment marbrées de brun ; les b a s i l a i r e s  en 
rosette, contractées en pétiole ordinairement assez court mais très dis­
tinct du limb-e ; les caulinaires 1-2, développées et assez conformes aux 
rgdicnles, mais plus aiguës, les autres bractéiformes ; tige de 2-5 d* ci-
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mètres, assez épaisse et ferme, dressée ou ascendante et souvent con- 
tournée-flexueuse, mono-oligocéphale au sommet à pédoncules ascen­
dants, ou fourchue -rameuse inférieurement, très étoilée-farineuse ainsi 
que les pédoncules ; calathides sensiblement plus grandes que celles du 
farinulentum; péricline arrondi et un peu renflé à la maturité, à écailles 
longuement lancéolées, atténuées-obtuses ou les plus intérieures seules 
aiguës ; ligules à dénis glabres ; styles un peu brunâtres; achènes assez 
allongés (3 et demi à 4 millimètres), noirs à la maturité, v  Juin-juillet.

Montagnes calcaires des environs de Gap : montSéuse, etc.
69. H. o lig o ce p lia lu m , Arv.-T. (1876). — E. oligocéphale. — 

Phvllopode ; port d’un murorum; plus ou moins barbue-laineuse sur les 
feuilles et sur le péricline, par des poils subplumeux ou très fortement 
dentés ; feuilles toutes basilaires, ovales-lancéolées, subcordiformes ou 
atténuées vers la base, entières ou sinuées-dentées, plus ou moins 
péliolées ; les caulinaires nulles ou bractéiformes, très rarement une 
feuille développée près de la base; tige de 2-3 décimètres, monocéphale 
vu en corymbe oligocéphale; pédoncules plus ou moins glanduleux et 
poilus-sublaineux ainsique le péricline; celui-ci médiocre, unpeu renflé- 
ovoïde, à écailles atténuées-aiguës ou subaiguës, y Juillet-août.

Massif du Pelvoux Mont Ghamoux, la Saletle ; Lautaret; montagnes 
des environs de Gip, mont Séuse, etc. ; Aurent près d’Annot; chaîne cal­
caire de Grenoble à la Moucherolle et au Grand-Veymont.

6 » . Kl. l e io p o g o u ,  G renier. — E. àbarbelisse. — Phvllopode; port 
d'un murorum ; très barbue-laineuse sur les feuilles par des poils très 
11ancs-argentés, assez fortement dentés, frisés et comme peignés ; feuilles 
toutes basilaires, toujours atténuées vers la base et jamais subcordiformes ; 
lige de 1-2 décimètres, monocéphale ou en corymbe oligocéphale ; pédon 
culcs plus ou moins glanduleux et étoilés-farineux ainsi que le péricline; 
celui-ci assez petit, ovoïde, à écailles blanchâtres aux bords, les extérieures 
atténuées-obtuses ou obtusiuscules, les intérieures aiguës, y  Juillet-août.

Montagnes calcaires des environs de Gap : Devès de Rabou ; mont 
Séuse; col de Glaise, etc.

6 6

Section  7. -  P U L M O N A R O I D E A ,  K o c h .

Péricline à écailles plus ou moins irrégulièrement imbriquées, les exté­
rieures plus courtes et ordinairement inordinées; réceptacle nu, denté ou
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flbrilleux; plantes ni laineuses-plumeusesni glanduleuses sur les feuilles; 
renouvellement de la plante se faisant par rosettes.

DES ALPES FRANÇAISES fi7

a) O rrn d a , Fries.

Plantes glauques on au moins glaucescentes, plus ou moins couvertes 
de poils sétiformes semblables à ceux des Pilosella ; péridiiie moins 
irrégulièrement imbriqué et achènes généralement un peu plus grands 
que dans 1 es Pulmonarea; ligules à dents glabres ou ciliolées ; feuilles 
caulinaires, quand il en existe, atténuées ou, parfois, un peu embras­
santes à la base. Les H. prœcox, cinerascens, bifidum, etc., qui, souven t 
aussi, ont des poils un peu sétiformes, sont renvoyés aux Pulmonarea. à 

cause de leur trop grande affinité avec le murorum.

X  Tige  scap ifo rm e .

90. H . litliophilum, Arv.-T. inéd. — E. des rocailles. — 
H. leiopogon, mult. non Gren.! — Phvllopode; cendrée-grisâtre ouglau 
que-cendrée ; feuilles elliptiques, ovales ou lancéolées, obluses-mucro 
nées ou les intérieures subacuminées, denticulées ou dentées, lâchement 
couvertes, souvent sur les deux faces ou parsemées de poils blancs-argentes, 
finement denticulés, plus ou moins crépus et un peu frisés, ordinairement 
toutes radicales et disposées en rosette ou une caulinaire située près de 
la base et peu développée ; tiges scapiformes de 2-4 décimètres, souvent 
plusieurs sur la même souche, ascendantes ou dressées, oligocéphala au 
sommet ou fourchues-rameuses-pléiocéphales, souvent même des la base. 
à rameaux et pédoncules appuyés par une bractée, très -étoiles-fuir,eux 
et non ou peu glanduleux, ainsique le pêricline; celui-ci médiocre ou 
acsez petit, arrondi-ovoïde, à écailles atténuées-subobtuses ou les inté­
rieures aiguës, blanches-farineuses, surtout sur les bords; ligules à dents 
glabres et styles ordinairement d'un beau jaune. Celte plante venant sou­
vent dans les débris pierreux, sa souche, alors, s’allonge et rampe à la 
manière des stolons. % Juillet-août.

Presque toutes les montagnes des environs de Gap : mont Aurouse.  ̂
Fontalibao, sous les Pins clairsemés, Séuse, Rabou, Serres, etc. (flauios- 
Alpcs). Aurent près Annot etc. (Basses Alpes).

91. H. l a a i o p l iy l lu m ,  Koch. — E. à feuilles velues. Phyl- 
lopode, glauque; feuilles un peu épaisses et coriaces ou molles, tri ' 
entières ou dentées vers la base, couvertes, ordinairement sur les deux
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faces et comme velues par des poils sétiformes, entrelacés et très abon ­
dants et plus ou moins soyeux-argentés / les basilaires en rosette, ovales- 
cllipliques, ovales-lancéolées ou oblongues, arrondies-obtuses au som­
met ou les intérieures subacuminées ; les caulinaires nulles ou 1-2 peu 
développées ; tige élancée, scapiforme, fcurchue-subcorymbiforme, à 
pédoncules ascendants-drcssés ou écartés, étoilés-farineux et très glan­
duleux ; péricline assez petit, ovoïde, à écailles atténuées-aigues ou les 
extérieures subobtuses, hérissées-glanduleuses; ligules à dents glabres 
ou glabrescentes et styles jaunes; achènes noirâtres à la maturité. N’est 
peut-être qu’une forme extrême du præcoxl y  Juin-septembre.

b. scmiglabrum. — Feuilles glabrescentes en dessus.

Terrains pierreux, principalement ceux à poudingue et à cailloux roulés : 
environs de Gap et d’Embrun : N.-D. du Laus, Savines (Hautes-Alpes) ; 
Saint-Auban dans les Basses-Alpes; mont Vemoux (Vaucluse), etc.

H . r i i p i c o l u m ,  Fries. — E. rupicole.— Phyllopode, glau­
que, poilue-chevelue à la base-, feuilles lancéolées ou ovales-lancéolées, 
denticulées ou fortement dentées, surtout vers la base, semées ou cou­
vertes, principalement en dessous et sur les pétioles, de poils sétiformes; 
les caulinaires nulles ou 1-2 réduites et atténuées en pétiole ; tige scapi­
forme, ascendante ou dressée, poilue-ciliée ou simplement étoilée-fari- 
neuse dans le haut, 2-3-céphale ou inégalement fourchue-rameuse-sub- 
corymbiforme, parfois même dès la base, à rameaux et pédoncules 
lâchement écartés-ascendants, très étoilés-farineux et non ou peu glandu­
leux; calathidrs médiocres; péricline à écailles blanches-farineuses sur les 
bords, atténuées-aigues et dépassant ordinairement longuement le bouton 
avant l'anthèse; ligules à dents glabres et styles jaunes -, achènes noirâ­
tres à la maturité, y Juillet-août.

a. genuinum. — Feuilles lancéolées, 1rs caulinaires nulles ou bractéiform es; péri­
cline et pédoncules pourvus de poils simples, mais totalement ou presque totale­
ment dépourvus de poils glanduleux

b. Wolfianum (H. Wolfianum, Faviie ) .  — Ligules grandes; feuilles ovales-lan­
céolées, les basilaires munies à la base de dénis parfois recourbées comme dans le 
murorum, les caulinaires nulles ou 1-2 développées; rameaux et pédoncules très 
étoilés-farineux et non glanduleux ainsi que le péricline.

c. glandulosum. — Comme a et b, mais pédoncules et péricline glanduleux.
? d. ceratophgllum (E. ceratophyllum, A nv .-T ., 1876, H. Sommerfelti, Wïesd - 

non Lindeb!) — Feuilles parfois marbrées ou tachées de pourpre, rhomboïdales- 
lancéolécs, prolongées en pointe au sommet et inuniçs sur les bords de dents plus
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ou moins saillantes, courbées en avant et acuminées; les caulinaires nulk-s ou 
souvent 1-2 développées et deltoïdes-lancéolées, dentées ou incisées-dentées ver* 
la base; styles toujours d'un beau jaune; péricline étoilé-farineux et glanduleux 
ainsi que les pédoncules.

Alpes du Dauphiné et de la Savoie: Chanrou-se et Taillcfcr; mont 
Cenis et haute Maurienne; b. l’Écot à Bonneval en Maurienne; Nax en 
Valais, etc.; c. plus répandue que le type et la var. b . ; ?  d. Lautaret 
(Hautes-Alpes); vallée de Balcera, dans le Capsir (Pyrénées-Orientales J ; 
environs de Vienne (Autriche), etc.

B. ceratodon, Arv.-T . (1876). — E. dentée en cornes. — Phvllopode,
glauque ou glaucescente ; feuilles un peu épaisses, parsemées et ciliées 
de poils séliformes, deltoïdes ou lancêolées-ac uminèes et souvent prolon­
gées en pointe au sommet, munies, surtout inférieurement, de demis 
acuminées, courbées en avant et prolongées en cornes, tantôt très gran­
des, tantôt très courtes; les caulinaires nulles ou, 1-5, réduites et subli- 
néaires-prolongées en pointe ; tige de 2-4 décimètres, oligocéphale au 
sommet, ou fourchue-rameuse presque dès la base, à pédoncules ctodés- 
farineux et plus ou moins glanduleux ainsi que le péricline ; celui-ci 
ovoïde, à écailles atténuées-aiguës et dressées-conniventes avant l'arabise ; 
ligules à dents glabres ; styles jaunâtres ou livides ; achènes jnunes-rous- 
s lires ou testacés à la maturité, y  Juillet-août.

Tout le massif du Pelvoux et de ses contreforts : Lautaret; Tail’efer, 
montagnes de Serres et de la Chitnarde, etc. Se retrouve en Pi-mont, 
dans les vailles Vaudoiscs.

H. bruneiiseforme, Arv.-T . (1876). — E. à feuilles de Brunclle. — 
riante naine, toujours basse, ayant souvent un peu le port et l’aspect du 
rupestre, All ., mais à poils séliformes ; feuilles elliptiques, ovales-lan 
ccolèes ou lancéolées, presque Irès entières ou plus ou moins fortement 
dentées vers la base ; lige aphylle ou rarement monophylle, rayée de vert 
et de blanchâtre, monocéphale ou H-oligocéphale, à pédoncules finement 
glanduleux ainsi que le péricline ; celui-ci arrondi-ovoïde-, ligules à dents 
glabres et styles jaunes; achènes noirâtres à la maturité, y Jmllcl aoûl.

Massif du Pelvoux et de ses contreforts : Lautaret, sur Combevnol ; 
Névache, en allant au col des Rochilles; le Valbonnais au Désert; la 
Bcrarde; etc. Sc retrouve en Aragon (Espagne) Toria de Pe:i*r 
roya, etc.

93. H . c y a n e u m , Arv. T. (1876). — E. vcrle-bleuàlre. -  
H. pallidumt Fuies. Epie. p. 83, p. p. — H. Schmidtii, Koch? et muJt.
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non Tausch. — H.pallidumvar. arcticum,Fries, exsicc., n. 74. — H.pal- 
lidum Soc. Danph., exsicc., n. 1730. —H. Stembergii Freyn, ercsicc.,non 
Fooel., ex descript. 7, p. 214. — Rchb. icon. 90? — Phyllopode ; plus ou 
moins glauque-bleuâtre; feuilles elliptiques, ovales-lancéolées ou oblon- 
gues presque très entières ou plus ou moins fortement déniées, surtout 
vers la base, hérissées en dessous, sur les pétioles et sur les bords de 
longs poils sétiformes ; les caulinaires tiulles ou une seule réduite, jamais 
2 3 ; tige scapiforme, glabre ou hérissée de longs poils sétiformes, 
mono-oligocéphnle au sommet ou fourchue-rameuse-subcorymbiforme, 
à pédoncules étoilés-farineux et glanduleux ainsi que le pôricline; celui-ci 
ovoïde ou arrondi-ovoïde, à écailles atténuées-aiguës ou subaiguës; 
ligules à dents glabres ou subciliolées ; styles toujours d'un beau jeune ; 
achènes noirâtres à la maturité. % Juillet-août.

Presque toutes les Alpes granitiques et schisteuses du Dauphiné, de la 
Savoie, de la Suisse, etc.; les Vosges; les monts d’Auvergne; les Pyré 
nées; le Riesengebirge en Bohème et jusqu’en Norvège.

Obs. La plante publiée par Lindeberg, Hier. Scandinaviæ exsicc., n .  113, sous le 
nom d'H. Schmidtii, Tsch. , pallidum, Fr., p. p ., me parait distincte du cyaneum 
par ses calathides 2-3  fois plus grandes, e tc ., et m ériterait le nom d'H. chryso- 
cephalum.

Elle habite, suivant Lindeberg, la Scandinavie occidentale e t la Laponie russe.

X  X  Tige feuillée.

74. H. SCHMIDTII, Tausch! — E. de Schmidt. — H. palli­
dum, crinigerum, Fries, Epie., p. 84; Lindeb,, Hier. Scand. exsicc.. 
n. 114 ! —  H. extensum, Lub. in Lindeb., n. 115. — H. oreades, Lindeb., 
n. 33, non Fries, nec Lindeb., n. 118 et 119. — H. intricatum, Arv.-T. 
Supplém. à Monog., p. 21. — Soc. Dauph., exsicc., n. 474. — Phyl­
lopode; d’un vert glauque ou glaucescent, plus ou moins hêrissêe-his- 
pide sur la tige, les pétioles, la marge el le dessous des feuilles, par de 
longs poils sétiformes ; feuilles ovales-lancéolé :s, lancéolées ou oblon- 
gues, denticulées ou dentées, surtout inférieurement, et souvent un peu 
ondulées-crispées sur les borJs; les caulinaires 1-3 développées, atténuées 
ou sessiles et jamais embrassantes à la base ; tiges de 2-4 décimètres, 
dressées-subflexueuses, paniculëes-subcorymbiformes - oligocéphales au 
sommet ou fourchues-rameuses ; pédoncules étoilés-farineux et glandu­
leux ainsi que le péricline ; celui-ci arrondi-ovoïde ou ovoï le à écailles 
acuminées-aiguës ou subaiguës; ligules à dents glabres ou ciliolées \
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styles jaunes ou, à la fin, unpeu livides ; achènes noirâtres à la maturité; 
réceptacle denté-fibrilleux. y  Juillet-août.

Massif du Pelvoux : Lautaret; le Chamoux en Valbonnais; massif du 
Viso : Saint-Véran, etc. Se retrouve dans les Pyrénées-Orientales, dans 
les montagnes d’Autriche, de Bohême et en Scandinavie, etc. — Parait 
manquer en Suisse.

95. H . b r u m a l e ,  Arv.-T., in litt. — E. des lieux froids. — Phvl -
Jopode ou hypophyllopode ; glauque-bleuâtre et souvent tachée de pourpre ; 
plus ou moins hêrissée-hispide au bas des liges, sur les pétioles, la marge 
et le dessous des feuilles, par des poils sétiformes moins longs que ceux 
du Schmidtii, souvent mêlés sur les feuilles de petits poils glanduleux 
assez nombreux ; feuilles ondulées-crispées sur les bords, denticulées, 
dentées ou même incisées vers la base; les basilaires peu nombreusest 
assez souvent détruites au moins en partie sous l’anlhèse, ellipiiques- 
lancéolées, lancéolées ou oblongues, atténuées en pétiolecourtou allongé'; 
les caulinaires 2-5, les inférieures assez conformes aux basilaires cl 
atténuées en court pétiole ailé et subvaginant à labase ; les autres décrois­
santes, sessiles ou subsessiles ou, parfois, dilatées et plus ou moins em­
brassantes à la base; tige ferme, raide, subanguleuse-striée, de 2-5 dé­
cimètres de hauteur, paniculée-subcorymbiforme oligocôphale au sommet 
ou, plus souvent, rameuse-polycéphale et même, parfois, dès la base, 
à rameaux écartés-ascendants et subdivariqués ; pédoncules étoilés— 
farineux et très glanduleux ainsi que le péricline; celui-ci assez petit ou 
médiocre, subcylindrique ou ovoïde, tronqué aux deux extrémités, à 
écailles obtuses ou les intérieures subaiguës; ligules à dents toujours 
ciliolées et styles jaunes ou, à la fin, un peu livides; achènes d’un bai- 
brun ou d'un pourpre noirâtre à la maturité (jamais entièrement noirs) ; 
réceptacle denticulê ou denté-fibrilleux. y Août-septembre.

a. virgatum. — Tige élancée, assez élevée et assez feuillée, le plus souvent rameuse 
au sommet seulement.

b. depressum. — Tige moins élevée, souvent ascendante et rameuse-subdivariquée 
presque dès la base ; feuilles caulinaires supérieures souvent réduites et même 
bractéiformes.

c. scorpioideum (H. scorpioideum, A uv.-T ., 1876). —  Panière très lâche et 
divariquée, plus ou moins subunilatérale-scorpioïde; feuilles ordinairement inciséea- 
denlées vers la base.

Massif du Pelvoux et de ses contreforts : Lautaret, où il est très abon­
dant et parfois mêlé avec le Schmidtii, pentes du Gargas, enValbon-
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nais; le Valgaudemard à Navettes, etc. ; massif du Viso : vallon du 
Guil, etc.

7®. H .  b u g l o s s o t d e » ,  àrv.-T. (1876). — E. fausse buglosse. — 
Phyllopode; glauque ou d'un vert glaucescent, souvent tachée de pour­
pre, hérissèe-hispide surtout dans le bas et sur les feuilles par des poils 
plus ou moins allongés et plus ou moins sétiformes-, feuilles lancéolées 
ou. plus rarement, elliptiques ou ovales, plus ou moins dentées et angu­
leuses vers leur milieu ; les caulinaircs plus ou moins nombreuses et 
décroissantes, sessilesou atténuées vers la base; lige de 3-5 décimètres, 
à port plus ou moins raide et strict, en corymbe au sommet ou plus ou 
moins rameuse ; pédoncules étoilés-farineux et plus ou moins glanduleux ; 
péricline arrondi-ovoïde, d’un vert noirâtre ou grisâtre, à écailles 
atténuées-aigues ou subaiguës ; ligules à dents glabres ; styles jaunes ou 
un peu livides; réceptacle denticulé-fibnlleux; achcnes noirâtres à la 
maturité, assez courts (3 millimètres), plus courts que dans les espèces 
voisines, y, Juillet-août.

a. genuinum.—  Poils allongés-sétiformes; plante plus glauque; feuilles lancéolées; 
péricline noirâtre et pédoncules très glanduleux.

b. subrude (H. subrude, Auv.-T., 1876-79). — Plante moins glauque, plus verte, 
se rapprochant d’avantage du vulgatum; feuilles lancéolées ou assez souvent ovales 
ou elliptiques, très fortement dentées ou simplement denliculécs; péricline souvent 
plus pâle et grisâtre et moins glanduleux ainsi que les pédoncules; poils plus ou 
moins séliformes.

c. sublæve (H. sublæve, A .-T .) —  Feuilles et base de la plante seules munies de 
poils sétiformes; tige glabre ou glabreecentc et lisse, plante parfois très glauque.

Massif du Pelvoux : la Salelte-Fallavaux, etc. Cette plante est surtout 
abondante sur les terrains granitiques des plaines ou des basses mon­
tagnes, sur le plateau central et dans les monts d’Auvergne, dans la 
Loire, etc.; la var. a. dans les Pyrénées Orientales, eic.

Obs. VH. onosmoides, reçu de Fries lui-mème et souvent confondu avec le bughs- 
soides, en diffère par sa teinte toujours très glauque, par ses poils très allongés- 
sétiformes, par sa tige toujours très feuillée, à feuilles moins décroissantes, par son 
péricline glauque et subcylindrique, très étoilë-farineux et velu par des poils 
simples, blancs au sommet et totalement dépourvu, ainsi que les pédoncules, 
de poils glanduleux. Nous ne l’avons vu que des environs de Christiania, en 
Norvège. — VH. buglossoides est au vulgatum  à peu près ce que le prsecox 
est au murorum  et est également très variable et très répandu dans les localités 
qui lui conviennent,
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H . v i r f d e ,  Arv.-T. (1871).— E. à teinte verte. — Phvllo-
pode ; verte-olivâtre ou bleuâtre ; souvent tachée de pourpre, lâchement 
hérissée sur la lige et sur les feuilles depoils blancs à peine séliformcs; 
feuilles d’un vert gai, bleuâtre ou olivâtre en dessus, vert-de-gris n  
glaucescentes en dessous, élégamment lancéolées ou elliptiques, très 
entières ou à peine dentées• les basilaires primordiales arrond;es au 
sommet, les autres aiguës et toutes atténuées en pétiole; les cauUnairm, 
1-3, décroissantes ; les inférieures atténuées en court pétiole ailé et sub- 
vaginant à la base; les autres sessiles ou même un peu embrassantes ; t’ge 
très dure, non ou peu compressible, de 2-4 décimètres, ordinairement 
dressée, subpaniculée-corymbiforme-oligocéphale supérieurement ou 
plus rarement rameuse dès le milieu ou au-dessous, couverte supérieure- 
ment, ainsi que les pédoncules et le péricline, de poils courts, très 
nombreux, très noirs, renflés à la base et presque tous glanduleux; péri 
cline noirâtre, à écailles acuminées-aiguës ou subaiguës ; ligules à dents 
toujours ciliolées et styles jaunes ; réceptacle lacinié-fibrUleux : achènes 
noirâtres à !a maturité, y  Août-septembre.

Massif du Viso : Malrif, le long des canaux supérieurs d’arrosage : 
vallon du Guil, sous la Traversette, etc.

98. H . C Æ R U LA C E IJ ]? I, Arv .-T. (1876-1883).—E. à teinte bleuâ­
tre. — Phyllopode ; glauque-bleuâtre, le plus souvent tachée de pourpre 
violet ; lâchement hérissée sur la tige et sur les feuilles, de poils blancs, 
sétiformes ; feuilles ovales-lancéolées, élégamment ondulées-crispées sur 
les bords et sinuées-dentees, denticulêes ou sinuées-lobées à la base, à 
dents ou lobes acuminés, prolongés en avant ou les inférieurs réfléchis ; 
les basilaires primordiales ovales-arrondies au sommet, les autres acu- 
minées, et toutes contractées en pétiole; les caulinaires, 1-4, conformes 
aux basilaires mais plus réduites, plus acuminées et décroissantes, pé- 
tiolées ou subsessiles, à dents de la base se croisant souvent en sautoir 
autour de la tige ou du rameau qu’elles soutiennent ; tige de 2-4 déci­
mètres, très dure, non ou peu compressible, arquée-ascendantc ou 
dressée, oligocéphale au sommet ou souvent rameuse et parfois même 
dès la base, à rameaux ascendants ou élalés-dressés, munis de feuilles 
réduites ou de bractées, formant par leur ensemble une paniculo 
corymbiforme- subfastigiée ou dirigée d’un seul côté et subscorpioide ; 
pédoncules étoilés-farineux et poilus-glanduleux ainsi que le péricline 
qui est d’un noir grisâtre, à écailles acuminées-obtuses ou les intérieures 
aiguës ; ligules à dents glabres ou subciliolées ; styles brunâtres; récep­
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tacle simplement denticulé-fibrilleux; achènes d'un jaune roussâtre 
ou testacés à la maturité, y Juillet-août.

Presque tout le massif du Viso, entre 2000 et 2400 mètres : vallon 
de Ségure dans les éboulis, avec l'Avenu Ilostii; vallon duGuil, sous la 
Traversette ; col Lacroix ; col de Vars ; massif du Pelvoux en Valbon- 
nais, etc.

74

bj A nrelllna.

Plantes mono-oligocéphales, presque intermédiaires par le port, la 
forme et la grandeur dupéricline, entre les Aurélia elles Pulmonarea.

99 . H . c e p h a l o t e s ,  Arv.-T. (1876).— E. à tête blanche. — Phyl- 
lopode ; glauque-blanchâtre; étoilée-farineuse sur la tige et le dessous des 
feuilles ; lâchement hérissée-pubescente ou presque velue, principalement 
sur les pétioles, la marge et le dessous des feuilles, par des poils mous et 
contournês-flexueux; feuilles toutes radicales, lancéolées ouoblonyues-lan- 
céolées, les intérieures acuminées en pointe, denticulées, dentées ou 
laciniéi s-dentées, souvent marbrées ou tachées de brun; les caulinaires 
milles ou linéaires-bractéiformes ou rarement une seule développée près 
de la base; tige de 2-4 décimètres, scapiforme, un peu compressible et 
assez fragile, dressée ou arquée-ascendante et flexueuse, monocéphale ou 
fourchue- oligocéphale, à pédoncules très étoilés-farineux et plus ou moins 
poilus -glanduleux; calalhides grandes; péricline arrondi-ovoïde, velu 
par des poils blancs argentés ou un peu noirâtres à la base, à écailles 
atténuées-aiguës ou les extérieures subobtuses; ligules à dents glabres; 
styles ordinairement brunâtres ; réceptacle fortement et longuement denté. 
% Juillet-août.

Massif du Viso : vallon du Guil, sous la Traversette. Se retrouve en 
Piémont, dans les vallées vaudoises, etc. — R.

80 . H . h y p o c l ia e r id e u m , Arv.-T. (1876-1880). — E. en forme 
d’Hypochceris. — H. virgulatum, A.-T. — H. incisum, nonnull., non 
Hoppe. — Phyllopode; un peu trapue; verte-grisâtre, verte-livide ou un 
peu bleuâtre et plombée; subpubescente ou étoilée-farineuse sur la lige et 
plus ou moins hérissée, principalement sur les pétioles, la marge et le 
dessous des feuilles par des poils mous; feuilles ordinairement toutes 
radicales et en rosette plus ou moins fournie, ovales-lancéolées, oblongues 
ou subtriangulaires prolongées en pointe obtuse ou aiguë, atténuées, con­
tractées ou mêmetronquées-subémarginées à la base, denticulées, dentées 
ou incisées-dentées inférieurement, souvent marbrées ou tachées de
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brun; les caulinaires milles ou 1-2 sublinéaircs et bractéiformesou rare 
ment, une développée près de la base et atténuée en pétiole ; tige do 
1-5 décimètres, dressée, souvent (istuleuse, raide, fragile, monociphalr 
ou fourchue-rameuse-oligocéphale, à pédoncules plus ou moins étoilés- 
farineux et poüus-glanduleux; calathides grandes; périclinc arrondi- 
ovoïde, d'un noir grisâtre ou un peu blanchâtre, poilu glanduleux ou très 
poilu et peu glanduleux, à écailles atténuées-aiguës; ligules à dents 
glabres ; styles jaunâtres ou un peu brunâtres ; réceptacle denticulc ou 
denté. * Juillet-août.

Massif du Viso : vallon du Guil, etc. Se retrouve en Valais, dans la 
vallée d’Egincn, sur les alpes deBex, à Anzeindaz et au col delà Porrei - 
rellaz et, dans le Tyrol, dans la vallée de Virgen, etc.

81 . H. m e la n o p s ,  Arv.-T . (1886). — E. à tête noire. — //. atra- 
tum, nonnull., non Fries ! — Phyllopode ; verte, nullement glauque; feuil - 
les lancéolées ou ovales-lancéolées, atténuées ou parfois subcordiformc* 
à la base, deiniculées ou plus ou moins fortement dentées inférieurement, 
mollement poilues-hérissées sur les pétioles, la marge et les nervures en 
dessous; les caulinaires milles ou 1-2 réduites; tige scapiforme. dr 
1-3 décimètres environ, ascendante ou dressée, monocéphale ou four- 
chue-oligocéphale, à pédoncules légèrement étoilés-farineux et pourvus de 
petits poils très noirs, presque tous glanduleux; calathides médiocres ou 
assez petites; péricline court, hémisphérique, d'un noir de poix et glan­
duleux ou hérissé et glanduleux, à écailles atténuées-aiguës ou les exié- 
rieures subobtuses; ligules normalement développées et assez allongées, 
jamais courtes-déchiquetées et froissées-frisées sur le vif, à dénis glabres ; 
styles brunâtres ou d’un jaune livide ? Juillet-août.

a. genuinum. — Feuilles atténuées vers la base et lancéolées; plante plus grêle.
b. subcordatum, — Feuilles subcordiformes à la base et ovales-lancéolées ; plante

un peu plus forte.

Massif du Viso, vers 2000 mètres environ : vallon du Guil, dans les 
éboulis, sous la Traverselte; vallon de Ségure, vers le haut, dans les bois 
elairsemés de Mélèzes et d’Aroles ; combe de Malrif,etc. Var. b. Lavarraz 
et les Oulans, dans les Alpes de Bex (Valais).

H. prseustum , Arv .-T, inéd. — E. à têtebrûlée.—H. ustulato-viride ? 
Diffère du melanops, principalement, par ses feuilles très poilues héris­
sées ainsi que la tige; celle-ci plus forte, plus élevée, plus feuillet, en 
panicule fourchue ou subcorymbiforme 3-&-cêphale au sommet ; par ses
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poils glanduleux, également très noirs, plus allongés et encore bien 
plus abondants, couvrant presque totalement de très nombreux poils 
étoilés, etc. Son périclinc également très noir c.>t aussi hémisphérique, 
%. Juillet-août.

Massif du Viso : vallon du Guil, etc. -  R.
8 * . I f .  c i r r i l u m ,  Arv.-T . (1873). — E. à tête frisée. — //. 

cii rhocephalum, Anv.-T., Essai (1871). — II. saxifragum et atralum, 
Verlot, Catalogue, non Fries! — Phyllopode; d'un vert glauque ou glan- 
cescent; mollement et finement poilue-hérissée, principalement sur les 
pétioles, la marge et le dessous des feuilles et surtout sur le péricline; 
feuilles lancéolées, elliptiques ou ovalcs-Iancéo!ées ou oblongues, denti- 
culées, dentées ou, plus rarement, incisées-dentées; les caulinaires nulles 
ou 1-2  lancéolées ou sublinéaires ; tige de 1-3 décimètres, monocéphde ou 
fourchue-oligocéphale, ît pédoncules étoilés-farineux et poilus-glandulcux 
ou subglanduleux ; calathides médiocres ou as^ez petites ̂  périclite ovoïde 
ou arrondi-ovoïde et plus ou moins renflé-ventru après l’anlhèse, hérissé- 
subvelu par des poils blanchâtres ou un peu roussâtres et à base noire, 
mêlés ou non de poils glanduleux, à écailles atténuées-aiguës ou subai­
guës; ligules le plus souvent courtes ou assez courtes, froissées-déchique- 
tées ou non déchiquetées, surpassées ou non par les styles, ou enfin, plus 
rarement normalement développées -, styles bruns ou d’un jaune à la fin 
livide; achènes d'un pourpre plus ou moins noirâtre à la maturité. 
£ Juillet-août.

a. fuscescens (H. saxifragum, Verl., non Fries). —  Péricline un peu velu, 
d’un gris noirâtre ou un peu roussâtre ; ligules presque toujours froissées-déchi- 
quetées et surm ontées par les s ty les; forme des Alpes granitiques, 

i .  nigrescens (H. atratum, Verl., non Fries). — Péricline courtement poilu- 
glanduleux, noirâtre ou cendré-noirâtre par la présence de poils étoilés; ligules 
presque toujours froissées-déchiquetées, surm ontées par les styles ou les dépassant 
peu ; forme se rencontrant aussi bien su r les Alpes calcaires que sur les granitiques 
e t les sch isteuses.

c. canescens (H . elisum, Arv.-T. — H. tenéllum, Iîuter et Ausserd.). — Péricline 
un peu velu et très cendré-farineux ainsi que les pédoncules; ligules presque 
toujours déchiquetées ou au moins froissées, surmontées par les styles ou les dépas­
sant peu, plus rarement allongées et normalement développées ; forme des Alpes 
surtout schisteuses ou calcaires.

d. glabrescens. —  Péricline presque glabre, un peu cendré-grisâire par la présence 
de poils étoilés ; ligules presque toujours froissées-déchiquetées et surmontées par 
les styles.
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Plante répandue, sous ces différentes formes ou variétés, dans tout le 
massif des Alpes occidentales et au moins dans une partie des orientales cl 
des centra'es, généralement entre 1500et5500 mètres. — Var. a : rochers de 
Pétirelen Valgaudemard ; l’Oursière, lesSept-Laux; Taillefer, la Chinarde 
cl Serres, le Gargas, la Grave sous les glaciers et tout le massif du Pclvoux. 
— Var b : col de l'Arc; Grande -Chartreuse; Lautaret; Chorgcs et Rabou 
près de Gap; sources de l’Arc en Maurienne; Aurent près d’Annot 
(Basses Alpes), etc. — Var. c : tout le massif du Viso; Grand-Saint- 
Bernard; Alpes de Foggcnbourg; Fribourg; Alpes du Tyrol austral - 
oriental : Pusteria dans la vallée de Muhlwald, etc. — var. d : Alpes du 
Viso : Malrif, etc.

M . H. e æ s io id e s ,  Arv.-T. (1876). — E. fausse bleuâtre. — Phyl- 
lopode; glauquc-cendrée; feuilles lancéolées, ovales-Iancéolées ouoblon- 
gues, atténuées ou arrondies à la base, les intérieures souvent acuminées 
en longue pointe, denticulées, dentées ou incisées- dentées, surtout vers la 
base, plus ou moins étoilées-farineuses en dessous et lâchement hérissées 
sur les pétioles, la marge et les nervures en dessous, par des poils blancs 
et mous; les caulinaires nullesou sublinéaires ; tige de 3-5 décimètres, ma­
nifestement striée de vert et de blanc, llexueuse-dressée, glabre ou gla- 
bresccnte inférieurement, étoilée-farineuse dans le haut, compressible et 
assez fragile, monocéphale ou bien plus souvent fourchue-V-Ü-céphale, à 
pédoncules très étoilés -farineux, non ou à peine glanduleux; calalhides 
médiocres; périclinc ovoïde, étoile-farineux et couvert de poils d'un 
blanc argenté à base noire, à écailles longuement atténuées-aiguës ; 
ligules à dents glabres et styles toujours d’un beau jaune; réceptacle 
fortement denté, y Juillet-août.

Massif du Viso : vallon du Guil, la Taillante, etc. ; massif du Pclvoux : 
Lautaret; mont Chamoux en Valbonnais; environs de Gap : mont Scusc; 
Serres, Aurent près d’Annot, etc.

81 . H . « u b iitc ia u m , Arv.-T . (1881). — E. fausse incisée. — 
//. incisum mult., non Hoppe. — H. cæsium et subcæsium, mult., non 
Fries. — Phyllopode; d'un vert plus ou moins glauque ou glaucesccnt ; 
non tachée ou tachée et même souvent marbrée de brun sur les feuilles ; 
ĉ  lies—ci très variables, molles ou un peu fermes, lancéolées, ova!cs-lan 
céolées ou même elliptiques-arrondies, atténuées-cunéiformes, arrondies 
ou tronquées-subémarginées à la base, denticulées, dentées ou incisées- 
dentées ou même laciniées-subpinnatifides, plus ou moins hérissées, 
principalement sur les pétioles et sur les nervures en dessous, de poils

G
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mous ou un peu raides; les caulinaires milles ou une seule lancéolée ou 
linéaire-braciéiforme; lige de 1-3 décimètres, ascendanle ou dressée, 
glabre ou poilue-ciliée, monocéphale ou, plus souvent, fourchue-'H-oligo - 
cëphale, parfois même dès la base; pédoncules éloilés-farineux etpoilus- 
subt1glanduleux ainsi que le péricline; celui-ci arrondi-ovoïde, médiocre 
ou assez grand, gris-blanchâtre ou gris-noirâtre, à écailles longuement 
atténuées-aiguës; ligules à dénis glabres et styles jaunes ou à la fin un peu 
livides; réceptacle denticulé ou denté. y Juillet-août.

Presque toutes les Alpes du Dauphiné, de la Savoie, de la Suisse, du 
Tyrol, entre 1200 et 2200 mètres; Aurent près d’Annot (Basses-Alpes) et 
une grande partie des Alpes-Maritimes.

H. coriifoiium, Arv.-T. (1881). — E. à feuilles coriaces. — Feuilles 
toujours épaisses et coriaces, ovales ou rhomboïdales lancéolées, glauques 
et plus ou moins étoilées-farineuses en dessous, souvent marbrées de brun 
en dessus; pédoncules très étoilés-farineux et péricline tou jours couvert 
de poils argentés. Pour le reste, assez conforme au subincisum. y Juillet- 
août.

Massif du Viso : vallons du Guil et de la Taillante; bois au-dessus de 
Guillestre, etc.

n . expaüens, Arv.-T ., inéd. — //. dentatum, var. expallens, Fries? 
— Tige élancée, scapiforme, mono-oligocèphale ; péricline assez grand, 
un peu velu ; feuilles glauques et plus ou moins dentées ou même incisées- 
dentées inférieurement, poilues ou glabrescentes ; les radicales ordinaire­
ment atténuées en long pétiole; les caulinaires 1-2, très décroissantes et 
très espacées, atténuées en pétiole inférieurement, etc. — Cette plante 
est certainement plus rapprochée du subincisum que du dentatum.

Alpes de Suisse (Fries). Bosnie centrale : Travnik, Smajdin ! etc. Peul 
se retrouver dans nos Alpes.

Ods. — P eu t-ê tre  trouvera-t-on, dans les Alpes de Savoie voisines de la Suisse, 
YH.oxydon, Fuies (1804), H. Trachselianum, Chdisten. (1862). Cette plante, 
intermédiaire entre cirritum, subincisum et glaucum, a les écailles du péri­
cline atténuées-subobtuses au sommet, poilues extérieurem ent, mais totalement 
dépourvues de poils glanduleux, ainsi que les pédoncules.

c) mlmonnrca.
Plantes vulgaires et très polymorphes, à tiges scapiformes ou feuillées, 

paniculées-subcorymbiformes, pléio-polycéphales ou, exceptionnellement 
fourchues-oligocéphales, à calathides petites ou médiocres.
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X Tige scapiform e.

85. H . caesium , Fr ies ! — E. bleuâtre. — Phyllopode, dun va l 
gai ou foncé ou glaucescent, souvent tachée de pourpre-bleuâtre; feuilles 
ovalcs-lancéolées ou lancéolées, toujours atténuées en pétiole 5 la base, 
obtuscs-mucronées ou les intérieures acuminées-aiguës, dcnlieulées on 
dentées ou même incisces-dentées vers la base, plus ou moins éloilrc'- 
furineuses en dessous et d'ailleurs glabrescenles ou un peu hérissées 
subhispide;, surtout sur les pétioles et la face inférieure, souvent lavée* 
ou presque entièrement teintes de pourpre; les caulinaires nulles on 1 2. 
lancéolées et atténuées en pétiole ; lige de 2-4 décimètres, glabre inférieu 
rement, subpaniculée corymbiforme-pléiocéphale supérieurement ou 1 • oli 
gocéphale dans les échantillons réduits; pédonculesplus ou moins étoilès- 
farineux et un peu poilus mais non ou à peine glanduleux; calalhides 
médiocres ou assez petites; péricline ovoïde ou arrondi-o-oïde, d'un 
noir grisâtre et souvent muni de quelques poils simples noirs à la base, 
sans poils glanduleux, à écailles atténuées-aiguës ; ligules à dents glabres 
et styles bruns ou livides ; etc. & Juin-août.

b. picturatum. —  Tige plus élevée, 3 -6  décimètres, plus élancée; feuilles lavées 
de pourpre bleuâtre en dessous et élégamment marbrées de brun rouge en  
dessus; les basilaires intérieures et la caulinaire longuement acuminèes-cus- 
pidées, incisées-dentées, à dents cuspidées ou même subpinnatifides à la base.

Alpes granitiques du Dauphiné et de la Savo’e, où cette plante est assez 
rare : mont Cenis et haute Maurienne; chaîne de Belledonne : rochers 
au-dessous et autour du lac du Cœurzet, etc. Var. b: chaîne calcaire de 
Grenoble à Gap : Saint-Nizier, entre le village et le rocher des Trois- 
Pucelles, etc.

n . îepidum, Arv.-T., inéd. — E. à calice élégant. — Plante glauque 
ou glauque-cendrèe à feuilles maculées de brun pourpre ou non maculées, 
lancéolées ou ovales-lancéolces, plus ou moins dentées ou dcnlieulées, 
hérissées, surtout sur les pétioles sur la marge et en dessous, de poils 
mous ; tige scapiforme, cendrée ainsi que les pédoncules et le péricline ; 
celui-ci ovoïde ou oblong, à écailles poilues-blanchâtres, allongées, dres 
sées-conniventes avant l’anlhese et seprolongeant longuement sur le bouton 
qui est conique-fermé avant l'anthèsc ; ligules à dents glabres et styles 
toujours d’un beau jaune. Mai-juillet.

Bois des rochers calcaires des environs de Grenoble et de Gap; etc.
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f Imettum (II. Hncatum, A nv.-T ., 1879. — (ff.medelingense, WiE balms) .  — 
Vol»m du tcpidum cl surtout du subc.vsium, Fries, mais péricline à é c a ü .e s  
courtes, obtuses ou obtusiuscules, np primées sur le bouton, très blanches- 
farineuses sur les bords et parcourues sur le dos par une ligne noirâtre, e tc . 
Massif du Pelroux : Laularet au Goléon et aux Trois-Évécbés, etc.

Ml. n .  b l f ld u m , Kit. — E. bifide. — H. rianchonianum, Timb. et 
I.ofir.T. — Phvllopode, glauque bleuâtre ou verte-glaucescente, lâchement 
héi issée-subhispide, principalement sur les pétioles, la marge et le d es­
sous des feuilles, par des poils plus ou moins raides-sétiformes; feuilles 
très variables, lancéolées, ovales-lancéolées ou subelliptiques, atténuées 
vers la base ou subcordiformes, denticulées, dentées ou incisées-dentées, 
surtout vers la base, pías ou moinsétoilées-farineuses en dessous, tachées 
de pourpre brun ou non tachées,- les caulinaires linéaires et bractéiformes 
ou une seule développée et pétiolée; tige de 2-4- décimètres, relativement 
grêle, glabre ou subciliée, fourchue-oligocéphale au sommet ou rameuse- 
lâchement subcorymbiforme-polycéphale dès le milieu ou même dès la 
base ; pédoncules étoilés-farineux et non ou peu glanduleux; calathides 
médiocres ou assez petites; péricline à écailles atténuées-aiguës, ordi­
nairement dressées-porrigées et couronnant le bouton ouvert avant l'an -  
thèse, étoilées-farineuses et parfois un peu poilues ou glanduleuses ; 
ligules assez allongées et styles toujours jaunes, x Mai-octobre.

b. gracilentum. — Plante grêle; calathides plus petites.
c. cinereum (H. Wiesbaurianum, Uechtr.) — Un peu ériopode; c e n d ré e -g r isâ tre -  

glaucescente ; feuilles un peu épaisses et fermes, plus ou moins hérissés, s u r to u t  e n  
dessous et sur les pétioles, glabres ou glabrescentes en dessus.

d. taraxacifolium (H. taraxaciforme, A nv.-T ., 1876). —  Feuilles lancéolées o u  
oblongues-lancéolées, les intérieures prolongées en pointe, incisées-dentées o u  
pcclinées-subpinnatifides.

Cà et là, sous plusieurs formes en Dauphiné et jusque dans les Alpes : 
murs et rochers de Claix, de Comboire, de la Buisserale; la combe de  
Lancev et chaîne de Belledonne ; mont Séuse et environs de Gap ; etc. 
plus répandue dans la Loire et dans l’Ardèche; var. b : massif du P e l-  
voux : rochers, bords du Vénéon, de la Romanche; Séchilienne en 
Oisans; Navettes en Valgaudemard; var. c: mont Séneppe près de la 
Mure; haute Maurienne, deBessansaux sources de l'Arc ; var. d :  chaîne 
granitique de Belledonne : Prémol à Luitel, Chanrousse, etc. Se retrouve 
en Auvergne, également sur les granits.

87 . H .c in c r a s c e n s , G. G .,F r ie s , non Jord. — E. glauque-cendrée.
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— Principaux caractères du præcox, dont il n’cst peut-être qu’uno forme 
extrême, mais : teinte cendrée-grisdtre ; feuilles ordinairement entières 
ou peu dentées, ciliées par des poils sétiformes, les radicales toujours 
atténuées vers la base, en pétiole ordinairement plus court que le limbe, 
du reste tachées ou non tachées, les caulinaires ordinairement nulles ou 
bractéiformes et sublinéaires ; tiges dures, non ou peu compressibles, 
plus souvent fourchues-ramifiécs dès le milieu ou même dès la base ; pé 
doncules étoilés-farineux et très glanduleux ainsi que le péricline ; styles 
toujours jaunes, etc. Juin-octobre.

Çà et là en Dauphine, jusque dans les Alpes : massif du Pclvoux ; 
Terres-Froides, etc. Plus répandue dans la Loire et dans l’Ardèche.

89. H . p rœ eo x , Schultz B ip. —  E. précoce. — Phyllopode, p/iu 
ou moins glauque-bleuâlre ou verte glaucescente, très lâchement ou den­
sément hérissée, principalement sur les pétioles, la marge et le dessous 
des feuilles, par des poils plus ou moins raides-sétiformes ou un peu 
mous ; feuilles très variables, ovales-lancéolées, elliptiques ou oblongues, 
subcordiformes ou atténuées vers la base, dentées ou incisées-dentées 
ou même laciniées, surtout dans le bas, tachées ou non tachées et quel­
quefois étoilées-farineuses en dessous ; les caulinaires nulles ou une seule 
développée et pétiolée; tige de 2-5 décimètres, pleine ou creuse et fragile, 
lisse et glabre ou subpoilue, subcorymbiforme-oligocéphale au sommet ou 
fourchue-rameuse-polycéphale, dès le milieu ou même dès la base, à 

pédoncules étoilés-farineux et ordinairement très glanduleux ainsi que le 
péricline; celui-ci médiocre ou assez petit, à écailles toujours atténuées- 
aiguës ; styles ordinairement jaunes. ? Mai-juin, octobre-novembre.

Celte plante, presque aussi vulgaire et aussi répandue dans notre cir 
conscription que le murorum, présente comme lui un très grand nombre 
de formes et variétés ; nous ne citerons que les trois suivantes :

b. fragile (H. fragile, glaucinum, etc., Jord.) — Tiges un peu épaisses e t 
fragiles; feuilles assez lâchement poilues-hérissées sur les pétioles e t en dessous ; 
pétioles ordinairement assez allongés et élargis à leur insertion. Çi cl U dans no tre  
circonscription

c. pilosissimum (H. præcox, v. lacinialum, tillosum, Sch. Bip., exsicc.!) 
(H. Jaubertianum, Lohet et T ihd.) — Érlopode, cendrée-grisàtre e t trè s  pollue- 
hérissée sur les feuilles et quelquefois sur la lige, dans le bas e t même su r le péri­
cline par des poils tortueux mais ordinairement un peu ra ides-sé tifo rm es; feuilles 
plus ou moins dentées ou incisées-dentées surtout yers la base. Dauphiné méri 
dional et midi de la France.

d. Verloti (H. Verloti, Jord.). — Plus ou moins ériopode ; bleuàtre-glaucescente o
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cendrée-g risâtre ; poiluc-'iériss^e principalement sur les pétioles et sur les feuilles 
en dessous par des poils mous et comme soyeux ; feuilles très entières ou géné­
ralem ent peu déniées, parfois lâchées de pourpre ou marbrées ; péricline souvent 
très glanduleux e t d’un noir olivâtre ou grisâtre. Lieux bien exposés et chauds ; en­
virons de Grenoble : la Bastille, le Rächet, Corenc, le Saint-Eynard, e tc .; environs 
de Genève : V eyrier et moraines du bois de la Bâtie, etc.

8 9 .  II . H U R O R i n ,  L. — E. des murailles. — Phyllopode; vert 
foncé ou vert-pâle, rarement un peu glaucescente; feuilles très variables, 
ovales, lancéolées, elliptiques ou oblongues, cordiformes, tronquées ou 
atténuées à la base, très entières, denliculées, dentées ou incisées-den- 
tées, surtout inférieurement, à dents souvent renversées ou très ouvertes, 
minces, membraneuses ou un peu épaisses, tachées ou non tachées, poi- 
lues-hérissées ou glabrescenles, à poils mous ou kispides mais jamais séti- 
formes, parfois légèrement étoilées-farineuscs en dessous; les caulinaires 
nuiles ou souvent, 1-3, développées, très espacées etpétiolées; tige de 2 5 
décimètres, lisse et glabre ou subpoilue, pauciflore ou multiflore et 
rameuse-subcorymbiforme au sommet ou dès le milieu, à rameaux très 
lâches et pédoncules arqués-ascendants ou étalés-subdivariques, étoilés - 
farineux et ordinairement très glanduleux, ainsi que le péricline; celui- 
ci médiocre ou assez petit, à écailles aiguës ou souvent obtusiuscules 
ou même obtuses ; styles brunâtres ou jaunes-livides ou d’un jaune pâle, 
jamais d’un beau jaune, y  Juin-août.

Plante vulgaire et répandue partout, dans notre circonscription ; s’élève 
jusque dans nos Alpes et présente un grand nombre de formes et variétés 
dont nous ne pouvons énumérer que quelques-unes.

b. sylvalicum, L. — Feuilles plus ou moins cordiformes à la base et ordinairem ent 
assez g ran d es; les caulinaires 1 -3  développées subcordiform es-contractées ou 
atténuées en pétiole; panicule souvent grande, lâche, ou parfois agglom érée- 
stibombelliforme au sommet. Bords des bois, p ra iries, rochers ombragés.

c. erucæfolium (H. erucæfolium, A .-T ., 1881). —  Feuilles d’un vert plombé, 
finement hispides, inégalement découpées-laciniées à la base, crénelées ou dentées 
vers le hau t; panicule obliquement subombelliforme au sommet de la tige e t 
augmentée de quelques rameaux latéraux, etc. — Bruyères, autour du lac de la 
Girottaz (Savoie).

d. nemorense, G .-G . (H. ne inórense, J ord ) — Feuilles atténuées à la base, m inces
membraneuses, entières ou peu dentées; panicule souvent un peu Ih y rso ïd a le .__
Bois, forêts, surtout d 'arbres verts.

e. alpestre, Schultz. — Plante moins développée et pauciflore; feuilles o rd inairem ent 
atténuées vers la base. Trahies alpines. Présente une forme à péricline très  n o ir  
var. atratum. Plateau du mont Cenis, près du lac, etc.
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f. subcæsium, Fuies. —  Plante un peu glaucescente ; pédoncules et pérlcline très 
étoilés-farineux et souvent peu ou même pas glanduleux. Çà et là dans les Alpes et 
ailleurs

g. pilosissimum G. G. —  Plus ou moins ériopode; feuilles souvent un peu épaisses 
très poilues-bérissées, su rtou t en dessous et su r les pétioles. Çà et là, dans les lieux 
cbauds et bien exposés : Dauphiné méridional et midi de la France.

h. knautiæfolium (H. knauliæfolium, A nv .-T ., herb .). — Plante d’un vert 
plombé, lavée de violet à la base, courtem ent hérissée-hispide su r toutes les parties 
et, en outre, glanduleuse-noiràlre et étoilée-farineuse en même temps que hérissée 
sur les pédoncules e t le péricline; celui-ci une fois plus grand que dans le 
inurorum, à écailles longuement atténuées et dépassant beaucoup le bouton ; styles 
bruns ; feuilles radicales lyiées-pennaliséquées et ressem blant tout à fait à celles 
d’un Knautia; la caulinaire incisée ou pectinée-laciniée, e tc . Montagnes de Kals, 
vers ¿000 mètres, dans le Tyrol ; peut se retrouver dans nos Alpes.

X  X  Tige fe u illé e .

9 0 . H . p a l le s c e n s ,  W. K. — E. pâlissante. — Phyllopode ou hypo- 
phyllopode, glauque ou glaucescente, lisse et glabre ou plus ou moins poi— 
ue-hérissée; feuilles tachées ou non tachées, denticulées, dentées ou inci- 

sées-dentées vers la base, les radicales en rosette ordinairement peu fournie 
cl queljuefuis détruites sous Vanthëse, lancéolées ou ovales-lancéolées, 
aiguës ou acuminées ou les primordia’es seules obovales-obluses, atté­
nuées encourt ou long pétiole; les caulinaires, 2-4-, espacées, toutes 
atténuées à la base et pêliolulées ou les supérieures sessiles ; lige de 2-4 dé­
cimètres, oligocéphale au sommet seulement ou fouvchue-pléiocéphale dès 
le milieu, ou plus rarement dès la base, à pédoncules étoilés-farineux et 
souvent poilus mais non ou peu glanduleux, ainsi que le péricline; celui- 
ci médiocre, arrondi-ovoïde ou ovoïde, à écailles atténuées-obtuses ou les 
intérieures aiguës; ligules d’un jaune d'or et styles jaunes ou un peu 
livides. Plante souvent confondue, avec le cæsium ou le vulgatum, Fries. 
¥ Juillet-septembre.

a. atrifflicifolium, A.-T. et Hervier. — Plante glauquc-pruineuse et plus ou moins 
lisse ; feuilles ponctuées de blanc en dessus, les basilaires peu nombreuses, souvent 
longuement pélio lées, incisées-dentées vers la base, acuminées ou prolongées en 
p o in teau  som m et; les caulinaires conformes, mais plus brièvement pétiolées et 
décroissantes; péricline arrondi-ovoïde, subtilement poilu-glanduleux; styles 
jaunes, etc. Dois du mont Pilât (Loire).

b. cruentatum (H, cruentum , e tc ., J ord., p. p .). — Feuilles et souvent tiges 
maculées ou lavées de pourpre-violet ; styles jaunes, e tc . Mont Pilai (Loire), chaîne 
calcaire de Grenoble à Die, Terres-Froides (Isère), etc.
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c. arenarium (II. arenarium  e l Pollichiæ, Scn. Bip .). —  Plante trapue, toujours 
plus ou moins hérissée et fortement maculée de pourpre-brun ou violet sur les 
feuilles et sur le bas des liges; péricline un peu plus grand, arrondi-ovolde, assez 
fortement poilu et quelquefois un peu glanduleux ; styles livides, etc. Mont Pilât 
(Loire).

O l.  n .  l æ v i c a u l e ,  Jord., G. G. — E. à tige Ibse (H. lœvicaule et 
fa&ciculare, F r ie s , sec. G r e n . ) .  —  Phyllopode, d'un vert clair et un peu 
glauque, lisse et glabre ou glabrescente -, feuilles munies en dessous de poils 
étoilés, les radicales ovales-lancéolées ou oblongues, arrondie s-obtuses 
au sommet, plus ou moins dentées, péliolôes, les caulinaires, 3-4, sub- 
pctiolées, incisées ou dentées ; tige de 4-8 décimètres, glabre ou glabres- 
cenle, à rameaux étalés-dressés, se terminant en corymbe fastigié; 
pédoncules courts, étoilés-farineux et ordinairement dépourvus de poils 
simples et glanduleux; péricline ovoïde, étoilé-farineux et un peu glan­
duleux, à écailles extérieures allênuécs-obtuscs, les intérieures aiguës; 
styles jaunes. Celte plante à fleurs d’un beau jaune, finit par devenir abso­
lument glabre; néanmoins elle pourrait bien n’être qu’une forme extrême 
du pallescens. Juin-juillet.

Environs de Lyon (Rhône); Chambaran (Isère).
» 8 . H . t r a n s l u c c u g ,  Ar v . - T .  (1875). — E. à feuillles transparen­

tes (II. diaphanum, Pe3r. et Song. et Soc. Dauph., non Fries !). — Phyllo­
pode ou hypophyllopode, verte-cendrée; feuilles toujours minces, molles, 
transparentes, d’un vert gai ou pâle en dessus, glauques-cendrèes en des­
sous où elles sont parfois étoilées-farineuses, poilues-ciliées sur la marge et 
les nervures en dessous, entières ou plus ou moins dentées ; les radicales 
ovales-lancéolées ou oblongues, pétiolées, peu nombreuses et quelquefois 
détruites sous l’anthese ; les caulinaires, 3-15, conformes aux radicales 
ou les supérieures très décroissantes et lancéolées, atténuées en pétiole 
ailé surtout au sommet, ou subsessiles ou même sessiles; tige de 3-8 d é ­
cimètres, mollement pubescente, faible, compressible et assez fragile, 
ramifiée au sommet en corymbe très lâche ou terminée par une panicule 
un peu aggloméréc-thyrsoïdale, à pédoncules grêles, étalés-flexueux, très 
étoilés-farineux et semés, en outre, de petits poils glanduleux d'un jaune  
pâle, ainsi que le péricline; celui-ci assez petit ou très petit, toujours 
grisâtre par la présence de nombreux poils étoilés, à écailles atténuées- 
oblusiuscules ou les intérieures aiguës; ligules et styles d'un jaune pâle, 
z  Juillet août.
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a. laxnm. —  Feuilles caulinaires peu nombreuses et espacées; panicule lâche et peu 
garnie, le plus souvent subcorymbirorme.

b. foliosum. —  Feuilles caulinaires nom breuses et rapprochées ; panicule ordinai­
rement agglomérée et plus ou moins thyrsoldale.

Bois des Alpes : Villard-de-Lans à la forêt des Touches (Isère); envi­
rons d’Albertville (Savoie). — Var. b : le Valbonnais, entre Entraigues et 
leChamoux, etc. Ne pas confondre celte plante avec les formes à feuilles 
minces it membraneuses da vulgatum, que l’on rencontre fréquemment 
dans les forêts.

®». H. 'VUIiGATUM , Fries. — E. vulgaire (H. sylvaticum, mult. 
non L. nec GocAN,etc.).— Phyllopode ou hypophyllopode; d’un vert 
foncé ou bleuâtre ou pâle et subglaucescent; feuilles plus ou moins poï— 
lues-pubescentes sur les deux faces ou glabrescentes, tachées de pourpre 
brun ou non tachées, presque en'ières ou deiitées ou même incisées- 
dentées vers la base; les radicales lancéolées, ovales ou oblongues; les 
caulinaires, 3-10 et plus, lancéolées, pétiolées dans le bas, sessiles vers 
le haut de la tige; celle-ci de 3 -8 décimètres, dressée, à rameaux étalés- 
dressés, formant une panicule ascendante-dressée, plus ou moins grande, 
éloilés-farineuse et ordinairement glanduleuse ainsi que le péricline-, ligules 
à dénis glabres; styles bruns ou livides ou fauves-jaunàtres. ^ Juin-août.

Celte plante présente de très nombreuses Cormes et variétés dont l'énuméralion et la 
description, même abrégée, ne sauraient trouver place ici. Voir lJoreau Fl. du 
Centre. Nous signalons seulement :

b. alpestre. — Tige réduite, oligocéphale, à 2 -4  feuilles lancéolées.
c. irriguum, FniEs.— Feuilles lancéolées ou oblongues; tige grêle, élancée, souvent 

rameuse presque dès la base, à rameaux allongés pauciflorcs; péricline noirâtre.
d. commixtum (H. commixtum , J ord-). — Panicule irrégulière du murorum ; 

feuilles d’un vert pâle et un peu cendré, un peu charnues ; les radicales étroitem ent 
ovales ou lancéolées-elliptiques, plus ou moins dentées et atténuées en pétiole à peu 
près égal au limbe; les caulinaires 2 -4  acuminées et brièvement pétiolées; lige un 
peu scabre et fistuleuse, rameuse vers le hau t, etc.

r. umbrosum (H. umbrosum, J ord.). — Pjnicule presque du murorum ; feuilles 
un peu larges, les caulinaires peu nombreuses et contractées en pétiole.

f. fastigiatum (H. fastigiatum , Fries). — Comme e, mais feuilles caulinaires 
atténuées et non contractées à la base; panicule souvent ram euse-fastigiée; styles 
livides-brunâtres.

g. subramosum (H . ramosum, m ult.). —  Plante ram euse-subfastigice, quelquefois 
même dès la base, à rameaux plus ou moins fouillés; pédoncules et péricline très 
étoilés-farineux et peu glanduleux ; styles jaunâtres ; feuilles lancéolées-cunéiformes 
à la base, les caulinaires toutes pétiolulées.
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h. a c u m in a tu m  ( H .  a cu m in a tu m ,  etc., Jord.). — Feuilles caulinaires assez 
nombreuses et plus ou moins acuminées; l e s  inférieures longuement péliolées; pani- 
cule très glanduleuse et styles bruns. Chacune de ces variétés peut, en outre, 
présenter des formes à feuilles minces, membraneuses ou maculées.

Bois, bruyères, prairies alpines ou ombragées, à peu près dans toute 
la circonscription; b., dans les Alpes et sous-alpes; c., dans les tourbiè­
res; d., au mont Pilât et dans les Alpes; g., bois du Valbonnnis. de la 
chaîne de Belledonne, etc.

n. eolum nare, Ahv.-T., licrb. — E. colomnairc. — Ilypophyllopode ; 
tige ferme, dressée, très feuillée, à 10-15 feuilles rapprochées, tou­
jours simple, terminée au sommet par tin corymbe court, aggloméré et 
oligocéphale, à rameaux en (forme de pédoncules, 1-2-céphales, étalés 
presque horizontalement ou étalés-redressés, étoilés farineux et glan­
duleux ainsi que le péricline; celui-ci assez épaismais courtement arrondi- 
ovoïde, à écailles toutes obtuses ; ligules et styles jaunes ; feuilles denticu- 
lées ou dentées su rlout vers leur milieu, souvent tachées de pourpre, 
ovales-acuminées, atténuées en court pétiole ou sessiles, toutes presque 
conformes, régulièrement et insensiblement décroissantes, formant sur la 
tige comme une pyramide à base étroite et longuement prolongée en 
Cd/o/mejusque sous la panicule agglomérée en cyme oligocéphale. y  Août- 
septembre.

Bois des Eimes à Courbelimagnc (Cantal), etc. — Peut se retrouver 
dans nos Alpes.

b. septentrionale (II. septentrionale, A .-T ., hcib . —  II. melanocephalum, 
Lixdeb. Hier. Scand. exsicc. n. 137, non Tausch! — II. rigidum, var. lad- 
folium, Lindeb. I. c. n. 79, non Uautai J. — Principaux caractères du eolumnare, 
mais tige à 5 -1 0  feuilles espacées; pédoncules du corymbe également aggloméré et 
term inal, dressés-ctalcs, semés de rares poils glanduleux à base noire ainsi que 
le péricline; celui-ci également assez épais, mais courtement ovoïde, toujours 
plus ou moins noirâtre, à écailles atténuée s-obtuses ou obtusiuscules, les 
extérieures subétalées; styles bruns'; feuilles ordinairem ent tac bées de brun, 
munies aux bords, de chaque c ô l6 ,  vers leur milieu ou au-dessous, de 2 - 4  dents 
assez fortes et proéminentes e t terminées par une pointe lancéolée-triangu- 
laire, entière ou presque entière; les radicales en rosette peu fournie, parfois 
détruites sous l’anthèsc, les caulinaires espacées et décroissantes, etc. Le nord de 
l'E urope, Norvège, etc.

Obs. — On trouve en Suisse, dans le .Valais, vallée de Saas, e tc ., les H. anfractum, 
Fiues, et diaphanum, Fuies, tous deux très rapprochés et à peine d istinc ts  du 
vulgatum. Peut-être se rencontreront-ils également dans nos Alpes françaises?
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Section 3. — P R E N A N T H O I D E A ,  K o c h ,  p. p.

Piriclineà écaillés distinctement multisêriées, disposées en spirale et 
régulièrement décroissantes de dedans en dehors ; ligules à dents norma­
lement ciliolées ; achènes de couleur pâle, plus rarement noirâtres, 
lenouvellement de la plante se faisant par rosettes ou par gemmes; tiges 
toujours feuillécs, à feuilles plus ou moins embrassantes et dépourvues, sur 
b ur limbe, de poils glanduleux ou sétiforires.

a) A lp e s tr la , F ries.

Groupe intermédiaire, presque par tous ses caractères, entre les Pul- 
monarea et les vrais Prenanthea-, renouvellement des tiges se faisant par 
une rosette qui persiste ou, souvent, disparaît sous l’anlhèse.

» 4 . H . r a p u n c u lo ld e s ,  Arv.-T. (1876). — E. à feuilles de 
Raiponce. — Phyllopode ou hypophyllopod-i ; port et caractères intermé­
diaires entre vulgatum,juranum ellancAolatum ; teinte très variable, comme 
celle des espèces précitées, parfois aussi pourprée ; feuilles lâchement mais 
distinctement veinées-réticulées en dessous, faiblement ou, plus souvent, 
fortement dentées, plus ou moins poilues-hêrissées, surtout sur la marge 
cl les nervures en dessous ; les radicales en rosette plus ou moins four­
nie, atténuées en pétiole et parfois flétries ou même entièrement détruites 
sous Vanthèse ; les caulinaires assez nombreuses, mais toujours plus ou 
moins distantes, assez variables de forme, tantôt étroitement, tantôt lar­
gement deltoïdes-lancêolées, atténuées-cunéiformes à la base où les 
moyennes et les supérieures sont toujours un peu embrassantes, tantôt 
toutes subconformes, ovales-subembrassantes à la base et de là pro'on­
dées insensiblement jusqu’au sommet en pointe courte ou allongée; tige 
de 3-10 décimètres, stricte, rigide, parfois pourprée, plus ou moins poi- 
lue-hispide et scabre dans toute sa longueur, assez feuillée, terminée 
par une particule subcorymbiforme, réduite ou très développée, à rameiux 
et pédoncules étalés-dress^s ou nscendaits-subdivariqués, étoiles—fari­
neux et très glanduleux ainsi que le péricline; celui-ci arrondi-ovoïde ou 
ovoïdi, d'un vert noirâtre ou grisâtre, à écailles atténuées-obtus" s ou le.̂  
intérieures subaiguës; ligules à dents glabres ou ciliolées; styl es jaunâtres 
ou livides ; achènes noirâtres à la maturité, y  Août-septembre.
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a. trachclianum. —  Feuilles largement rhotnboldales-lancéolées et assez fortement 
dentées.

b. intermedium. — Feuilles étroitem ent rhomboïdales-lancéolées et plus ou moins 
dentées.

c. contractum. —  Feuilles deltoïdes-cunéiformes à la base et très fortement dentées.
d. protractum. —  Feuilles ovales-subem brassantes à la base et prolongées en pointe 

au sommet, très entières ou peu dentées.

Espece très polymorphe, nullement hybride, et peut-être de 1er ordre, 
très répandue dans les bois et prairies rocailleuses des vallées alpines 
du Dauphiné et de la Savoie : l’Oisans, vallées d’OÜettdu Vénéon; le 
Valbonnais, Entraigues, la Chapelle; les bois du montSéneppe près de la 
Mure; le Valgaudemard, fond de la vallée, les CIois, Gioberney; le 
Champsaur ; la Tarentaise ; le massif du Mont-Blanc; etc.

0 5 . K . s u b a l p i n u m ,  Arv.-T. (1876). — E. sous-alpine. — 
Phyllopode, verte-subglaucescente ou d’un vert pâle, parfois teintée de 
pourpre; feuilles presque entières, dentées, ou même incisées-dcntées, 
pubesccntes ou poilues-hérissçcs, surtout en dessous et souvent sur les 
deux faces ; les radicahs ovales-lancéolées et péliolées, les caulinaires 
distantes et peu nombreuses, 2-4, ovales-lancéolées ou lancéolées, les 
inférieures contractées ou atténuées enpétiole étroitement ailé, les supérieu­
res sessiles et subembrassantes à la base ; tige de 3-7 décimètres, com­
pressible et plus ou moins pubescente ou poilue-hérissée, terminée par 
une panicule lâchement subcorymbiforme et plus ou moins développée, à 
rameaux et pédoncules ascendants ou étalés-dressés, étoileux-farineux 
et glanduleux ainsi que le péricline; celui-ci ovoïde nu sub cylindrique, 
à écailles atlénuécs-obtuses ou les intéricu’es aiguës scarieuses-blan- 
châtres sur les bords et d'un noir grisâtre ou olivâtre sur le dos; ligules 
à dents ordinairement ciliolées; styles jaunes ou livides; aehènes fauves- 
roussâtres ou d'un bai marron à la maturité, jamais entièrement noirâ­
tres. ç  Juillet-août.

a. genuinum. —  Feuilles dentées ou presque très entières ; les caulinaires ovales- 
lancéolées ou lancéolées.

b. ramosum. —  Tige rameuse presque dès la base, à rameaux allongés et sub- 
fastigiés.

c. cllipticum (H. ellipticum, J ord.). — Feuilles plus ou moins dentées, les cauli­
naires elliptiques.

d. papyraceum (H. papyraceum, Grknier, non Scu. Bip . ) .  —  Feuilles molles, 
minces et papy racées, très entières ou très peu dentées; les caulinaires ovales- 
lancéolées; styles jaunes ou livides.
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c. inciso-dentatum (H. jacobeæfolium, Bo i i d è r e , non F ro el .1 ) .  —  Feuilles plus 
ou moins fortement dentées ou même incisées-dentées. 

f. apricum. —  Forme des lieux stériles exposés au soleil, plus ferme, mais plus 
basse, à feuilles assez épaisses et parfois réduites.

Plai.te assez répandue dans les bois sous-alpins etjusque dans les prairies 
des Alpes du Dauphiné, de la Savoie, de la Suisse, du Jura et des Pyrénées.

h . crepidifoiiam, Aitv.-T. hcrb. — E. à feuilles de Crépide. — Port du 
Crépis p alu dos a ; feuilles assez fortement dentées inférieurement ; les cauli- 
naircs 2-4, les inférieures atténuées en assez long pétiole largement ailé 
et demi-embr assaut, les supérieures embrassantes-subperfoliées ou la 
supérieure sessile-subcmbrassante ; pour le reste, assez conforme au 
subalpinum. Prairies, rochers herbeux des Alpes : Pétarel en Valgaudc- 
mard (Hautes-Alpes), immédiatement au-dessous du lac, etc.

h . hemipiecimi, Arv.- T. (1877). — E. demi-embrassante. — H. gran­
di folium, A-T. (1873) non Sch. Bip . — Diffère du subalpinum, princi­
palement par sa tige plus élevée (5-9 décimètres); par sa panicule plus 
développée et encore plus lâche; par son péricline plus grand et oblong- 
ovoïde; par ses ligules plus allongées; par ses feuilles très grandes et 
très glauques en dessous, assez dentées ; les radicales parfois détruites au 
moins en partie sous l’anthèse; les caulinaires plus nombreuses (3-5), les 
inférieures atténuées en pétiole largement ailé, les supérieures plus em­
brassantes, etc. Juin-août.

Mont Séneppe, près de la Mure (Isère) : bois de pins sur les pentes 
Ouest et Sud-Ouest ; etc. (Abbé Sauze).

0 6 .  O . e p in ie d S ü n a , Fries. — E. à tige subunifoliée. — Phyl 
lopode ; feuilles d'un vert gai en dessus, glaucescentes en dessous 
ciliées-pubescentes. principalement sur la marge et èn dessous, denliculées 
ou dentées ; les radicales obovgles ou oblongues-lâncéolées, atténuées en 
pétiole ailé ; la caulinaire unique, située vers le milieu de la lige et atté- 
nuée-subembrassante à la base, ou 2-3, très distantes et décroissantes, 
l’inférieure atténuée en pétiole ailé et située près de la base, la supérieure 
sessilc-subembrassanle, située vers le milieu ou près du sommet; tige 
de 2-4 décimètres, ciliée-pubescente, terminée par quelques capitules 
pédoncules ou par un petit corymbe ; pédoncules étoilés-farineux et 
glanduleux, ainsi que le péricline ; celui-ci ovoïde médiocre ou assez 
petit, gris-noirâtre, à écailles obtuses ou obtusiuseules ; ligules à dents 
ciliolées et styles bruns ; achènes bai-pourpre ou bai-marron à la matu­
rité. ÿ Juillet-août.

DES ALPES FRANÇAISES 89
download unter www.zobodat.at



9 0 LES IIIEIIACIUM

a. fureatum . — Capitules pou nombreux e t un reu  plus grands.
b. subcorymbosum. —  Capitules plus nombreux et plus petits.

Mont Mirantin entre Albertville et Bcaufort (Savoie); Alpes de Kals, 
('c Mühlwald (Tvrol), etc.

0 cxitrntum , Arv. - T. herb. — E. déliée. — Principaux caractèr. s 
de l’epimedium, mais plus grêle, plus élancé et ordinairement plus ra- 
mcux-subcorymbiforme ; feuilles entières, dentées ou incisées-detdées, 
d’un vert gai ou sombre ou plus ou moins bleuâtres-glaucescentes ; les 
caulinaires 2-3 atténuées-cunéiformes, non ou à peine dilatées à la base 
ou la supérieure sessile et non embrassante, ce qui lui donne le port d’un 
vulgatum grêle, dont il se distingue bien par ses achènes plus pâles à la 
maturité et ses ligules ordinairement ciliolces. Plante assez répandue sur 
les Alpes schisteuses et granitiques du Dauphiné et de la Savoie : Lau- 
taret; massifs du Pelvoux, du Viso, de Belledonne, du mont Cenis, de 
Tavancuse en Chablais, etc. La forme à pédoncules très grêles et subdi- 
variqués est YH. pseudo-viride, A.-T.

0. maciientnm, Fries. — E. grêle. — Principaux caractères de 
Fepimedium, mais pédoncules et périclines presque totalement dépourvus 
de poils glanduleux et pourvus de poils simples plus ou moins abondants. 
Environs de Gap. (Grenier, Fries).

9 7 .  H .  S e g u r e n n i ,  Arv.-T. (1886). — E. de Ségure. — Phyl- 
lopode; plante élégante et d’un vert gai, mollement poilue-ciliée sur la 
tige et sur les feuilles ; celles-ci très entières ou simplement denliculées, 
veinées-réliculées et glauques en dessous ; les radicales 1-3, obovales ou 
oblongues-elliptiques, obtuses ou aiguës; les caulinaires 3-5, ovales ou 
oblongiies-lancéolèes et acuminées-aiguës ; l’inférieure atténuée en pétiole 
ailé et demi-embr assaut, une ou deux moyennes, rétrécies au-dessus de 
la base embrassante et distinctement panduriformes, les autres tessiles et 
réduites ; tige de 2-5 décimètres, dressée, compressible, droite ou sub- 
flexueuse, terminée par un petit corymbe pauciflore ou plus rarement 
rameuse dès la base ou presque dès la base et alors à rameaux fouillés, 
dressés-étalés ainsique les pédoncules ; ceux-ci étoiles-farineux et cou­
verts de petits poils très noirs et glanduleux, ainsi que le périclinc; 
celui-ci très petit et noirâtre, à écailles obtuses ou les intérieures aiguës ; 
ligules d'un jaune safrané, à dents ciliées ; styles d’un brun noirâtre ; 
plante tardive et très remarquable, y Août-septembre.

Massif du Viso : bois de Mélèzes et d’Arolos vers 2000 mètres en
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viron : vallon de Ségure, dans le haut, en compagnie des H. elisum et 
melanops. Ii.fischlhnl : rive droite, Valais, Suisse (Chenevard).

H. jaccoidrs, Arv.-T. (1873). — E. à feuilles deJacée.— Ilypophyllo- 
poie, paraissant souvent phyllopode; feuilles plus ou moins vertes-sub- 
glaucescentcs et puilui s-hérissées, suriout en dessous et sur les bords, 
denliculées on dentées; les basilaires obovales ou oblongucs-laacéolces, 
atténuées en pétiole et parfois détruites sous l’anthèse; les caulinaires, 
3-G, rarement plus, étroitement ovales-acuminées ou lancéolées, les infé 
rieures atténuées en pétiole, les autres sessilcs ou plus ou moins embras­
santes à la lase, les supérieures parfois bractèïformes; lige assez grêle, 
mais ferme, souvent teintée de violet à la base, de 2-5 décimètres de 
haut, glabre ou pubescente, terminée par une panicule subcorymbi- 
forme, parfois réduite, à pédoncules ascendants- dressés ou subdivariqués, 
étoilés farineux et glanduleux ainsique le péricline; celui-ci médiocre ou 
assez petit, ovoïde ou subcylindrique, à écailles subobtuses ou les in té­
rieures aiguës ; ligules à dents ciliolées ou froissées-avortées et glabrrs- 
centes; achènes d'un bai fauve ou rougeâtre à la matuiité. % Juillet- 
août.

Plante peut-être hybride, répandue çà et là, dans les bois clairsemés 
et les prairies des Alpes du.Dauphiné et de la Savoie : Lautaret, Chan- 
rousse et chaîne de Belledonne ; la Rosière et Notre-Dame de la Gorge ; 
monts Voirons près Genève et col de Ilautigny dans la vallée d’Abon- 

ance (HauteTSavo’e); lac de laGirottazel environs de Beaufort (Savoie); 
Meiggeinalp dans la vallée de Binn, Valais, etc.

? b. seneppense (H. seneppense, A .-T ., 1881). — Plante réduite et poilue-grisâtre ; 
péricline d’un g ris cendré et subcylindrique, etc. Mont Séneppe, près de la Mure.

» » . H . JURA.NUM , Fries. — E? jurassique. — H. denticulatum, 
Smith, p. p. — H. jurassicum, Griseb. — H. elatum, G. G., non Fries. 
— II. prenanthoides, Gaud., non Vill. — Hypophyllopode ; d’un vert gai- 
subglaucescent, parfois pourprée, plus ou moins poilue-hérissée; f< uilles 
denticulées ou dentées, plus rarement très entières, obscurément ou assez 
distinctement veinées-réliculées en dessous; les radicales obovales-lan- 
cêolées ou oblongues, souvent détruites, au moins en partie, sous l’anthèse ; 
les caulinaires, 4-12 et plus, ovales ou oblongues, les inférieures rétrécies 
en pétiole, les moyennes demi-embrassantes et parfois subauriculées à la 
base, les supérieures décroissantes; tige de 3-10 décimèlr. s, paniculée- 
subcorymbiforme dans le haut, à rameaux et pédoncules ascendants ou
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étal ¿adresses, étoilés-farineux et glanduleux ainsi que le péricline ; 
celui-ci médiocre ou assez petit, ovoïde-cylindnque, à écaiil- s atténuées- 
obtuses; ligules à dents ciliées; styles bruns,- nchènes ordinairement d'un 
bai roussâtre, plus rarement grisâtres ou d’un bai marron à la maturité, 
r  Juillet-août.

riante polymorphe, assez répandue dans les bois sous-alpins et les 
prairiis alpines du Dauphiné et d e là  Savoie; spécialement dans les 
massifs du Viso, du Pelvoux, des montagnes du Villard-de-Lans et de 
Gap, du mont Cenis, etc.

b. cichoriaceum (H. cichoriaceum, A .-T .) . — Plante à port s tric t, à feuilles 
plus é tro ite s , lancéolées ou oblongucs-lancéolées, dentées ou incisées-dentées; 
achènes fauves-roussàlres à la m aturité . Massif du V iso: vallon du Guil, sous les 
prairies de la Traversette, etc.
subperfoliatum  (H. subperfoliatum, A .-T .) . —  Feuilles grandes ou assez 

grandes, très entières ou simplement denliculées; les caulinaires largement ovales- 
em brassantes à la base ou parfois môme subperfoliées ; achènes bai-roussâtres à la 
m aturité. L’Oisans et le Villard-de-Lans, mont Séneppe, Saint-Eynard, bois de 
Loubet et de Séuse près de Gap, l ’Étoile près de Chevron (Savoie), bois de la glacière 
de Brison (Haute-Savoie).

d. garganum (H. gargunum, A .-T .) . —  Feuilles, médiocres, espacées, très 
entières ou denticulées; les caulinaires ovales-subem brassantesàla base ; pédoncules 
et péricline cendrés-noirùtres, couverts de poils noirs glanduleux; achènes marron- 
foncés à la m aturité. Bois et prairies du Valbonnais et du Valgaudemard, etc.

e. coarctatum (H. coarctatum, A .-T .) .— Feuilles caulinaires inférieures brusque­
ment atténuées-subcontractées en assez long pétiole ailé et dilaté-subembrassant 
à la base; les moyennes subem brassantes, les supérieures sessiles; achènes d'un 
gris-blanchâtre à la m aturité, etc. Massif du V illard-de-Lans : rochers herbeux des 
L iassièies, e tc . Massif du Pelvoux Vallouise, dans les bo is , en remontant 
l’Onde, etc.
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n . pseadojnranum , A.-T. (1876-1886). — E. fausse jurassique. — 
Aphyllopode; tige raide, dressée, souvent très ferme et très feuillée, toujours 
nue à la base et parfois longuement sous l’anthèse; feuilles denticulées 
ou plus souvent dentées; port d’un prenanthoides, ou plutôt, intermé­
diaire entre prenanthoides, lanceolatum etjnranum; achènes bai-roussâ­
tres à la maturité. Celte plante étant vraiment aphyllopode et se renou­
velant par un bourgeon latent et non par une rosette, appartiendrait au 
groupe Prenanthea et non aux Âlpestria, malgré sa grande affinité avec 
YH.juranum, près duquel nous la plaçons provisoirement, y Août-sep­
tembre.
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Mont Séneppe, près de la Mure et massif du VilIard-de-Lans (Isère). 
Puy-Mary et Puy-de-las-Fourques (Cantal), etc.
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b) P ren a n th ca , Anv.-T.

riantes toujours aphyllopodes; renouvellement des liges se faisant par 
un bourgeon latent qui ne sc développe qu’au printemps suivant; carac­
tères généraux de la section qui a 177. prenanthoides pour type.

99. II. I»RENA]VTI10IDES, Y il l . — E . à  feuilles de Prénanlhe. 
— Aphyllopode ; verte-glaucescenle, poiluc-hérissée ou glabrescente ; 
feuilles toujours ti'ès entières ou simplement denliculées, distinctement 
veinées-réticulées en dessous, nombreuses sur la tige; les inférieures 
atténuées en pétiole ailé et dilaté subembrassant à la base, les autres 
resserrées-embrassantes et distinctement panduriformes ; les supérieures 
sessiles et décroissant en bractées dans h  panicule; tige de 3-10 déci­
mètres, bien feuillée, dressép, droite ou subflexueuse, rameuse subco- 
rymbifonne dès le milieu ou dans le haut, à  rameaux assez allongés et 
êtalés-subdivariqués, ou porlant au sommet seulement une panicule racé- 
miforme à  rameaux et pédoncules étoilés-farlnèux et très glanduleux 
ainsi queje péricline; celui-ci subcylindrique, à  écailles obtuses; ligules 
à  dents ciliées et styles bruns; achènes toujours d'un blanc grisâtre à la 
maturité, u Juillet-septembre.

Plante assez répandue dans la plupart de nos prairies alpines ou sous- 
alpines et même dans les bois clairsemés qui leur servent de ceinture.

a genuinum (H. prenanthoides, Vill.). — Feuilles étroitem ent panduriformes; 
tige très rameuse dès le milieu ou supérieurem ent, à panicule étalée-subdivariquée, 
composée d’un grand nombre de capitules; forme des bois sous alpins. 

b. spicatum (H., spicatum, All.). — Feuilles plus largement lancéolées et moins 
distinctement panduriform es; panicule subracémiforme ou étroitement corymbiforme 
au sommet seulement, à rameaux et pédoncules étalés-dressés ; forme des prairies 
alpines.
adenanthum. — Plante forte et trapue, d’un beau vert olivâtre, souvent tâchée 

de pourpre ; feuilles largement ovales-lancéolées ; panicule, pédoncules et péricline 
couverts de longs poils glanduleux verdâtres ou d'un jaune olivâtre; prairies du 
L autaret, etc. Pi.

d. adenophyllum. — Feuilles couvertes, au lieu de poils sim ples, de poils glandu- 
leux-, pelouses, bois entre le Valjouffrey et le Chamoux (Isè re ', R.

n .  m espiiiioiium , Arv.-T ., herb. — E. à  feuilles de Néflier. —  Apbvl- 
iopode; port et taille un peu du prenanthoides var. spicatum; tige très
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droite, très hêrissée-scabre et très feuillée jusque dans la panicule; feuil­
les très entières, courtement hérissées sur les deux faces et comme feutrées, 
nullement panduri formes, ellipliques-oblongues ou les supérieures ovales- 
lancéolées, 1res nombreuses, très rapprochées et décroissant en bractées 
seulement dans la panicule, arrondies-derai-embrassantes ou les supé­
rieures scisilcs et les inférieures atténuées vers la base; panicule termi­
nale, en corymbe court et aggloméré ou presque en ihyrse ou en grappe 
spieiforme, très hérissée mais peu glanduleuse ainsi que les pédoncules et 
le péricline ; celui-ci ovoïde, d’un noir grisâtre, à écailles acuminées- 
niguës ou subaiguës, toutes appliquées; corolles courtes à dents ciliolées ; 
suies bruns; achènes grisâtres à la maturité, v  Juillet-août.

Alpes du Dauphiné massif du Pelvoux : prairies du Lautaret, etc.

Cette plante, peu t-être  hybride, est intermédiaire, en quelque sorte, entre le prenan-
thoides, var. spicatum et le parcepilosum. Elle a aussi des rapports lointains avec
les H. scabrum, Marianum  et pensylvanicum  de l ’Amérique du Nord.

1O0. H . isati «U fo lium , Arv.-T. (1873). — E. à feuilles d’hatis. 
— H. orthophyllurn, Beck ? — Aphyllopode, glauque, glabre ou ciliée- 
pubescente; feuilles plus ou moins fermes et raides sur le sec, très entiè­
res ou mucronées-denticalées, très distinctement veinées-réticulées en 
dessous, nombreuses ou assez nombreuses sur la tige, ovales ou oblon- 
gues-lancéolées et acuminêes-aiguës ; les inférieures atténuées en pétiole 
ailé, les autres embrassantes-subperfoliées ou sessiles à la base ; tige de
3-7 décimètres, dressée, raide, lisse et glabre ou glabrescente, terminée 
p.tr une panicule subcorymbiforme, quelquefois réduite et pauciflore, à 
pédoncules étoilés-farineux et glanduleux ainsi que le péricline; celui-ci 
ovoïde-subcylindrique ou oblong, à écai les atlénuées-subaiguës, blanches- 
scarieuses sur les bords ; ligules à dents ciliolées et styles bruns ; achènes 
d’un gris blanchâtre à la maturité. Plante intermédiaire entre 1 oprenan- 
thoides et le scorzoneraefolium, ou mieux, le bupleuroides, mais nullement 
hybride, comme nous l’avions cru à tort.
a. subperfoliaium. —  Feuilles caulinaires, embrassantes-subperfoliées à la base.
b. sessilifolium. —  Feuilles caulinaires, simplement sessiles ou subem brassantes à 

la base.

Dauphine méridional : massif du Viso (Hautes-Alpes), etc. Paraît plus 
répandue dans le midi de l’Europe.

flO l. H . neoprenanthes, Arv.-T. (1885-1886). — E. nouveau 
prénanlhe. Aphyllopode ; verte-glaucescente et barbue-hérissée infé­
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rieurement; feuilles poilues-hérissées surtout sur les nervures en dessous 
et quelquefois sur les deux faces, distinctement veinées-réticulées en 
dessous, fortement ou faiblement dentées vers leur milieu, très dissem­
blables, les inférieures ovales ou oblongucs-lancéolées et parfois très 
grandes, atténuées en pétiole plus ou moins allongé et non denté, ailé et 
demi-embrassant à la base, les supérieures ovales-acuminées, subem­
brassantes et toujours très entières à la base, parfois très décroissantes, 
réduites et bractéiformes et toujours telles sous les rameaux de la p;mi- 
cule; tige de 1-10 décimètres, barbue-hérissée, surtout dans le bas, par 
des poils très blancs, très feuillée ou assez feuillée, terminée par une 
panicule très lâche et subcorymbiforme, réduite ou très développée, à 
rameaux et pédoncules étalés-subdivariqués, munis de bractëoles, étoi- 
lés-farineux et finement hérissés par des poils simples, blancs et d’autres 
glanduleux, ainsi que le péricline: celui-ci ovoïde-subcylindrique, à 
écailles obtuses et scarieuses-blanchâtres sur les bords; ligules à dents 
glabres ou ciliolees, styles bruns ; achènes toujours d’un gris blanchâtre 
à la maturité. ? Août-septembre.

a. interruptum. — Plante plus ou moins réduite, basse et pauciflore; feuilles cauli- 
naires in férieures seules développées, les supérieures brusquem ent décroissantes, 
très petites et bractéiform es : ce qui rend la tige scapiforme dans le haut.

b. evolutum. — Plante p lus développée; feuilles caulinaires régulièrement décrois­
santes.

c . giganteum, — Plante très développée dans toutes ses parties, très giande et 
multillore.

Bois clairsemés, dans les vallées de l'Oisans (Isère) cours de la 
Romanche et du Vcnéon, les Gauchoirs, Livet, etc.

l » « .  H . c o n a t r l c t u m ,  Arv.-T. (1879). — E. à feuilles en coin. — 
Aphyllopode ; poilue-hispide, d’un vert sombre ou clair et subglauccs- 
ce-.t; feuilles poilues-hispides, surtout en dessous où elles sont distinc­
tement veinées-réticulées, fortement ou faiblement dentées, oblongues et 
deltoïdes-lancéolées, longuement cunéiformes à la base ; les supérieures 
sessiles ou demi-embrassant es, décroissant en bractées dans la panicule -, 
tige de 5-12 décimètres, droite, raide mais compressible, scabre, assez 
feuillée, mais à feuilles distantes et parfois très espacées, terminée par 
une panicule ordinairement allongée, resserrêe-thyrsoïdale ou rameuse- 
subfastigiée et alors à rameaux feuilles, très allongés et lâchement ascen­
dants, étoiles-farineux et très hispides-glanduleux ainsi que les pédon­
cules et le péricline ; celui-ci ovoïde, à écail!es obtuses et d’un gris
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verdâtre ou noirâtre ; ligules û dénis eiliolées ou glabrcsccntes ; styles 
bruns ; achènes d'un bai roussâtre à la maturité ; réceptacle cilié-hlspi- 
dulé. ? Juillet-août.

Assez répandue dans les bois et broussailles de la chaîne calcaire du 
Villard de-Lans et des contreforts de la chaîne granitique de Grenoble 
à Allcvard, etc.; bois de Chabcstan près de Serres (Hautes—Alpes).

103 . H . LANCEOLATUIVI, Vill. — E. à feuilles lancéolées. — 
//. prenantkoides, mult., non Vïll. — Aphyllopode ; glabrescente ou cour- 
tement poilue-hérissée ; feuilles dentées, incisées-dentées ou presque très 
entières, souvent tachées de pourpre, plus ou moins hérissées sur les 
nervures en dessous où elles sont glauques ou glaucescenles et distinc­
tement vernées-réticulées, nombreuses et rapprochées sur la tige, les 
inférieures atténuées en pétiole ailé, demi-embrassant à la base, les 
autres ovales-lancéolées ou lancéolées, demi-embrassantes ou même au- 
ricidées-embrassantes mais non ou peu visiblement panduriformes, 
acuminées-aiguës au sommet, décroissant en bractées dans la panicule ; 
tige de 3-10 décimètres, lisse et glabrescente ou finement hérissée, sou­
vent lavée de pourpre, terminée par une panicule subcorymbiforme 
réduite ou très développée, à rameaux et pédoncules étalés-dressês 
feuillés ou bractêolés, étoilés-farineux et ordinairement très glanduleux 
ainsi que le péricline ; celui-ci ovoïde ou arrondi-ovoïde, à écailles obtu­
ses; ligules à dents eiliolées ou glabrescentes ; achènes de couleur varia­
ble, d’un bai roussâtre ou marron ou d’un gris blanchâtre à la maturité ; 
réceptacle denté-fibrilleux. y  Août-septembre.

Prairies alpines et sous alpines et bois clairsemés du Dauphiné et de 
la Savoie : l’Oisans au Fréney, à Venosc, à Saint-Christophe, etc. ; les 
environs de Briançon, de Villevallouise, de Gap, etc; Lus-la-Croix- 
Ilaute, le Diois et tout le massif du Villard-de-Lans ; une grande partie 
des Basses-Alpes, Annot, etc.

Cette plante, dispersée dans l’Europe presque en tière, est très polymorphe comme 
toutes ses congénères ubiquistes. Relativement à la panicule, elle présente les 
formes spicata, racemoso-corymbosa, virgato-ramosissima et ramosissimo - 
fastigiata; relativement aux feuilles, les formes dentata, inciso-dentata et 
subintegerrima, angustifolia et latifolia; relativem ent à l’indument, les formes 
glabrata, subhirsula et hirsuta ; relativement à la couleur, les formes læte- 
tirens, glaucescens, obscura et purpurascens; relativem ent à la tige, les 
formes stricta, altissima, e tc ., et, en outre, un certain nombre de formes ayant 
reçu rang d’espèces, mais dont la valeur est encore trop incertaine, en tre  a u tre s -  

b. strictum (H. striction, Fu.). — Feuilles oblongues, souvent étroitement lancéolées,
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denticulées ou presque très en tières; péricline ovoïde-subcylindrlque. Prairies 
alpines.
fuscum (H. spicatifolium, A .- T .) .—  Plante d’un vert obscur; pédoncules et 

péricline noirâtre couverts de poils noirs glanduleux; achènes d 'un bai roussâtre 
ou grisâtres à la m aturité. P rairies du Lautaret, etc.

d. melanotrichum (H. melanotrichum, Reut.). — Port e t aspect de la var. 
mais achènes d'un bai noirâtre à la m aturité. Mont Salève (Savoie), etc.

e. pseudoprenanthes (H. pseudoprenanthes, Serres). — Forme très élevée, à 
feuilles d’un vert gai, glauques en dessous, faiblement ou fortement dentées. Bois 
des environs de Gap : la Roche des Arnauds, etc.

f .  transalpinum (H. transalpinum , A.-T.). —  Feuilles ovales-lancèolées, denti- 
culées ou presque très  entières, nervées-cartilagineuses et glauques en dessous, 
glabresecntes ou ciliées-hérissées ainsi que toute la plante ; pédoncules à peine 
glanduleux ainsi que le péricline ovale-arrondi; achènes d ’un gris blanchâtre à la 
m aturité ; taillis : mont Salève près de Genève, Combenoire près de Tamier (Haute- 
Savoie), Saint-Nizier, sous les Trois-Pucelles (Isère).

n . Mirons, Arv-T . (1873). — E. changeante. — H. vallesiacum, Soc. 
Dauph., exsicc., n. 2531 (non Fries), forma latifolia — (non H. bifrons, 
Soc. Dauph., n. 1282 ad H. vallesiacum, Fr. pertinens, nec n. 4603, 
H. lycopifolmm Frcel., var. helveticum, Gremli præbens). — Plante 
robuste d’un vert gai ou souvent sombre, intermédiaire entre lanceolatum, 
Vill., d’un côté, et vallesiacum, Fr., et ly copi folium Frcel., de l’autre; 
plus ou moins poilue ou barbue-hérissée dans le bas, et surtout sur la 
plante jeune, comme dans ces derniers, mais toujours très hispide-glan- 
duleuse dans le haut, sur les rameaux, les pédoncules et le péricline comme 
dans le lanceolatum ;  feuilles très variables, assez épaisses, presque très 
entières, dentées ou parfois incisées-dentées dans le bas, ordinairement 
assez grandes, très nombreuses et rapprochées sur la lige; achènes tantôt 
roussâtres, tantôt d’un brun noirâtre, tantôt d’un gris blanchâtre ; récep­
tacle denlé-fibrilleux, etc. Celte plante, ainsi comprise, diffère un peu du 
bifrons primitif qui avait plus de rapports avec le lycopifolium. Août- 
septembre. Bois, aux environs de Gap, Notre-Dame du Laus, etc; 
au-dessus de Cognin et dans tout le massif du Villard-de-Lans (Dauphiné). 
Environs de Saint-Jean de-Maurienne (Savoie) etc.

104. H. vallesiacum , Fr. —E. du Valais.—H. sabaudum, Gaud., 
p. p., nonL. — Principaux caractères du lanceolatum, Vill. , mais tiges 
très p o i l u e s -barbues dans le bas ainsi que la face inférieure des feuilles; 
celles-ci denticulées, dentées ou presque très entières, nervées en dessous 
mais non ou très obscurément veinées réticulées; paniculc souvent ré­
duite et terminale, très étoilée-farineuse et quelquefois poilue-hérissée
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mais peu ou pas glanduleuse ainsi que les pédoncules et le péncline; achè- 
ucs bai-roussâtres, bai-bruns ou blancs-grisâlres à la maturité; récep­
tacle denté-fibrilleux-subglanduleux. % Août-septembre.

b. subsabaudum (II. sabaudum, G .-G ., p. p .,  //. dcpaiiperatum, JoudI, H. 
bifrons, Soc. D auph., exsicc., n . 1282). — Tige souvent lavée de pourpre ainsi 
que tes feuilles; celles-ci ovales-acum inées et plus ou moins dentées; panicule 
terminale et souvent réduite.

Plante peu rare dans les bois des Alpes du Dauphiné : l’Oisans aux 
Gauchoirs; Revel avant d’arriver aux granges de Freydières ; la Val- 
louise et environs de Briançon etc. ; var b. : la Vallouise et Briançon.

1 0 5 . H . T /rC O P IF O IilU M , Facel. — E. à feuilles de Lvcope. — 
Principaux caractères du lanceolatum, Vill., mais tiges très poilues- 
barbues dans le bas ainsi que la face inférieure des feuilles; celles ci 
plus ou moins profondément incisées-dentées inférieurement, nervées en 
dessous mais non ou très obscurément veinées-réticulées ; panicule par­
fois réduite et terminale ou plus ou moins développée, très étoilée-fari- 
neuse et parfois poilue-hérissée mais peu ou pas glanduleuse ainsi que 
les pédoncules et le péricline ; achènes blancs-grisâtres, bai-roussâtres 
ou bai-bruns à la maturité ; réceptacle denté-fibrilleux-subglanduleux. 
y Août-septembre.

Les II. ly copi folium, Frgei.., vallesiacum et elatum, Fries, ne sont très 
vraisemblablement que des formes d’une seule et même espèce.

a. genuinum. — Achènes d'un blanc grisâtre à la m aturité. Bois des environs de 
Lyon et de Chambéry, etc.

b. helceticum, Giiemli (H. bifrons. Soc. Dauphin, exsicc., n. 4603). — Achènes 
d’un bai roussâtre ou brunâtre à la m aturité. Bois au-dessous du château d’Uriage- 
les-Bains; Saint-B arthélem y-de-Séchilienne; bois de Vaulnaveys (Isère) ; bois au 
dessous du sommet du petit mont Salève (Haute-Savoie), etc.

yC otonelfolla, Auv.-T.

Pla-ites hvpophyllopodes, paraissant tantôt phyllopodes, tantôt aphyl- 
lopo les, et tenant le milieu, mais d’une manière très inéga'e, entre les 
vrais Prenanthea d’un côté et les Villosa et les Alpina de l’autre.

■ OC. H . « lo r o n ic i f o l iu m , Arv.-T. (1875). — E. à feuilles de 
Doronic. — Hypophyllopode, paraissant le plus souvent phyltopode; d ’un 
vert p’us ou moins cenir¿-grisâtre ou parfois un peu o'ivâtre; feuilles 
très entières ou peu dentées, poiiuei-kérissées surtout en dessous et sou­
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vent sur les deux faces, pèles et glaucescentes en dessous où elles sont 
nervées, mais non ou peu visiblement réticulées; les radicales obovales- 
lancéolées ou oblongues, atténuées en long ou assez court pétiole poilu. 
souvent persistantes sous l’anthèse; les caulinaires peu nombreuses, 4-6, 
distantes, les inférieures conformes aux radicales mais plus courtement et 
plus largement atténuées, les autres ovales-lancéolées, demi-embrassantes 
ou sessiles à la base; lige de 2-6 décimètres, très poilue-hérissée infé­
rieurement et parfois jusqu’au sommet, distinctement striée de vert et de 
blanc et compressible, terminée par une panicule réduite -subcorymbi- 
forme ou rameuse-assez développée, à rameaux et pédoncules ascendants 
ou élalés-dressés, munis de petites feuilles ou de bractéoles, très étoilés- 
farineux, hérissés et glanduleux ainsi que le péricline; celui-ci arrondi- 
ovoïde ou ovoïde, à écailles obtuses ou subobtuses, scarieuses et blanchâ­
tres aux bords ; ligules à dents ciliolées; styles bruns ou d’un jaune livide; 
achènes d'un bainoirâ.'re ouroussâtre à la maturité. y  Juillet-août.

a. cinerascens. — Plante d ’un vert cendré-grisàtre.
b. virescens. — Plante plus verte , moins cendrée et parfois un peu olivâtre.

Prairies et bords des champs à Villard-d’Arène (Hautes-Alpes) ; bois de 
pins du mont Séneppe, au-dessus de Chateaubois; pelouses et rochers 
du Col-Vert en Lans et toute la chaîne jusqu’à Die (Isère et Drôme).

n. senecifiorum , A.-T ., herb. — E. à fleurs de Seneçon. — Plante 
glabrescente, ordinairement lavée de pourpre, finement ciliée sur les 
feuilles et sur la tige; feuilles un peu épaisses, très entières ou peu 
dentées; les caulinaires peu nombreuses, 3-5, très espacées, ovales-lan­
céolées, toutes pétiolulées ou la supérieure sessile et acuminée,- tige peu 
compressible, souvent contournée flexueuse vers la base, simple, tligo- 
céphale au sommet ou portant presque dès la base, des rameaux ou pédon­
cules allongés monocéphales et bractéoles, éloilés-farineux et hérissés- 
subciliés mais non ou à peine glanduleux ainsi que le péricline; celui-ci 
arrondi-ovoïde, plus grand que dans le doronicifolium, à écailles atté­
nuées aiguës ou subaiguës; ligules à dents ciliolées ou glabrescentes, 
parfois toutes tubuleuses ; styles bruns ; achènes testacés à la maturité. 
y  Août-septembre.

Le Grand-Veymont, etc. (Neyra).
1 0 7 . H . g o m b e n s e ,  Lagger. — E. deGombes. — Phyllopode; d’un 

vert glauque ou glaucescent ; lâchement poilue-hérissée sur la tige et sur 
les feuilles; cellcs-ci denticulées ou dentées; les radicales cunéiformes-
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atténuées à la base en pétiole ailé plus ou moins court; les caulinaires, 
3-4, espacées, décroissantes, atténuées ou sessiles-subembrassantes à la 
base ; tige de 2-4 décimètres, subflexueuse-dresséc, 2-oligocéphaU au 
sommet ou plus rarement rameuse, à pédoncules ascendants ou dressés- 
élalés, étoilés farineux et plus ou moins hérissés et glanduleux ainsi que 
le péricline ; celui-ci médiocre ou assez grand, ovoïde, à éc tilles atté­
nuées-obtuses ou les intérieures aiguës, dressées-subconniuentes sur le 
boulon avant l’anthèse ; ligules à dents plus ou moins ciliolées et styles 
livides. % Juillet-août.

Massif calcaire de Grenoble à Die et des montagnes du Villard-dc- 
Lans, Col-Vert, etc.

h . nevrophyiiam, A.-T . herb. — E. à feuilles nervéts. — Hypophyl- 
lopode; verle-subglaucescente, s’obscurcissant par la dessiccation, lâche­
ment et courtement hérissée-hispide sur la lige et sur les feuilles; celles-ci 
inégalement et assez profondément dentées en scie ou denticulées; les 
radicales ordinairement détruites sous Vanthèse; les caulinaires, 6-10, 
un peu espacées, les inférieures atténuées-cunéiformes à la base, les 
autres attênuées-sessiles ou subembrassantes; tige de 3-4 décimètres, 
rigide, subflexueuse-dressée, rameuse -subcorymbiforme au sommet, à 
rameaux et pédoncules étoilés-farineux et hispides-glanduleux ainsi que le 
péricline ; celui-ci médiocre ou assez petit, ovoïde, à écailles attênuées- 
obtuses ou subaiguës; ligules à dents plus ou moins ciliolées ; styles 
livides. 2; Juillet-août.

Mont Séneppe près de la Mure: rochers gazonnés de la pente Est, 
vers le sommet, etc. (Abbé Sauze).

108 . H . m o l l i t im i ,  Arv.-T. (1878). — E. à poils mous. — Hypo 
phyllopode, d’un vert pâle plus ou moins glauque et grisâtre; assez lon­
guement et mollement poilue-hérissée sur la tige et sur les feuilles; 
celles-ci très entières ou denticulées, les basilaires insensiblement rétré­
cies en pétiole ailé, souvent persistantes sous Vanthèse, oblongues-lan- 
céolées ainsi que les caulinaires inférieures plus largement ailées à la 
base; celles-ci très rapprochées et rendant la tige très feuillêe inférieure­
ment, en se confondant avec les basilaires; les suivantes moins rappro­
chées, arrondies et dilatées-embrassantes à la base et, de là, insensible­
ment et assez longuement atténuées-acuminées jusqu'au sommet; les 
supérieures décroissant en bractées sur les pédoncules; tige de 2-4 dé­
cimètres, très manifestement striée anguleuse, dressée subflexueusc, 
simple, oligocéphale au sommet ou bien plus sauvent rameuse dès la
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base ou dès le milieu, à rameaux cl pédoncules écartés et lâchement 
ascendants, munis de folioles ou de bractéoles, ctoilés-farineux ctpoilus- 
hérissés mais non ou à peine glanduleux ainsi que le péricline ; celui-ci 
médiocre, arrondi-ovoïde, à écailles atténuées-obtuses ou subaiguës, 
scarieuses-blanchâtres sur les bords; ligules à dénis ciliolées; styles 
livides ; achènes d'un fauve grisâtre ou blanchâtres à la maturité. 
¥ Juillet-août.

Massif des Alpes du Viso vallon du Guil, autour du chalet de 
Ruines, etc. Massif du Pelvoux : le Valbonnais et Lautaret, etc.

? b. enginense (H. enginense, A .-T ., h c rb .) .— Plante poilue-ciliée ou glabrescente 
sur les feuilles et su r la t ig e ; feuilles finement cuspidées-dentées ou denti- 
culêes; les caulinalres acuminées très aiguës, sessiles ou subem brassantes à la 
base; tige de 2 -3  décim ètres, raide, dure, simple ou rameuse dès la base, 
rameaux et pédoncules éloilés-farineux, courtement hérissés et peu glanduleux, 
ainsi que le péric line ; celui-ci médiocre, arrondi-ovoïde, à écailles atténuées- 
obtuses ou les in térieures aiguës; ligules à dents ciliolées ou glabrescentes; achènes 
d'un bai marron ou roussâtre à la m aturité. Bois et rochers d’Engins près de 
Grenoble, e tc ., (Neyra).

10». H . v a ld e p i lo s u n a ,  Vill., Fries., non G. G. ! — E. très 
poilue. — Hypophyllopode; d'un vert glauque ou glaucescent et grisâtre ; 
plus ou moins fortement poilue-hérissée sur la tige, sur les feuilles et 
jusque sur le péricline; feuilles dentées ou presque très entières-, les 
basilaires atténuées en pétiole distinct du limbe et le plus souvent 
détruites sous l’anthèse ; les caulinaires nombreuses ou assez nombreuses, 
ovales-lancéolées ou elliptiques-oblongues, embrassantes ou sessiles ou 
les inférieures atténuées à la base ; les supérieures décroissant en brac­
tées sur les pédoncules; tige de 3-6 décimètres, dressée-subflexueuse, 
oligocéphale au sommet ou en corymbe ou rameuse presque dès la base, 
à rameaux et pédoncules submonocéphales, très étoilés-farineux et héris- 
sès-subglanduleux ainsi que le péricline ; celui-ci assez grand, arrondi- 
ovoïde ou ovoïde, à écailles atténuées-aiguës ou subaiguës, scarieuses- 
blanchàtres sur les bords, les extérieures lâchement appliquées-subétalées ; 
ligules à dents ciliolées ou glabrescentes ; styles bruns ou d’un jaune 
livide; achènes d'un bai roussâtre ou brunâtre à la maturité. 2c Juillet- 
août.

Cette plante , interm édiaire entre  E . elongatum,'Wuro., et E. cottianum, A.-T., 
est parfois assez difficile à distinguer, surtout du premier. Elle présente d’assez 
nom breuses formes se reliant entre elles par des intermédiaires insensibles, parmi
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lesquelles on peut citer : sessilifolia, amplexifolia, simplex, ramosa, graci- 
Icnta, d a ta , subhirsuta, pilosissima. cette dernière à poils très nombreux, 
allongés et très étalés, etc.

Prairies alpines du Laularet, des Grandes-Rousses, de POisans, du 
Chamoux et de tout le massif du Pelvoux, mais toujours assez rare; du 
mont Cenis, de la haute Maurienne, du Pic de la Corne et du Chablais, 
de la Suisse et de l’Autriche septentrionale-occidentale.

il. aronicifoiinm , Arv.-T ., herb. — E. à feuilles d’Aronic. — Diffère 
du valdepilosum, par ses feuilles minces, membraneuses, plus pâles-glau- 
ec.-centes, par sa pubescence plus lâche et plus fine, surtout dans le haut 
de la plante, sur les pédoncules et le péricline; par sa lige plus élevée, 
fi-8 décimètres, moins ferme, moins trapue, compressible, droite ou sub- 
flexueuse, terminée par quelques calaihides ou par une panicule rameuse 
cl assez développée, à rameaux simples ou subdivisés en 2 -4 pédoncules-, 
par son péricline plus petit mais à écailles également aiguës ou subaiguës, 
d’un noir grisâtre, non ou peu étoilé-farineux, moins hérissé et par­
fois très glanduleux ainsi que les rameaux et pédoncules, ce qui ne se 
voit jamais dans le valdepilosum. Plante parfois lavée de pourpre, à 
feuilles caulinaires inférieures resserrées vers la ba'e ou atténuées en 
pétiole ailé, les moyennes et les supérieures toujours plus ou moins 
embrassantes et parfois cordiformes-auriculées à la base; achènes grisâ­
tres ou d'un bai roussâtre à la maturité, y  Juillet-août.

Mont Séneppe : pente sud-est, vers le quart supérieur de la forêt de 
Pins (abbéSauze). — Col de Vars (Hautes-Alpes) : pelouses rocailleuses 
avant d’arriver à l’hospice, en venant de Guillestre, eic.

H. litigiosum, A .-T . — E. litigieuse. — H. valdepilosum, G .-G ., non Vill. — 
Diffère du valdepilosum dont il a la pilosité, par son port qui est plutôt celui 
d’un prenanthoides, par ses pédoncules courts, dépassant à peine la longueur du 
péricline et dressés-subetalés, par ses feuilles très entières ou à peine denticulées, 
1rs radicales longuement pétiolées, desséchées lors de l’anthèse, les caulinaires 
em brassantes, à oreillettes très larges et arrondies-entières, par sa tige très 
feuillée, très velue, de 4-6 décimètres, droite, non llexueuse, simple et à peine 
divisée au sommet. ^  Août. Alpes de l’Oisans : Mont-de-Lans (Grenier).

f lO . COTTIAUTtJll, Arv.-T. (1886). — E. des Alpes Cotliennes. 
— U. cydonicefolium, Vill.? non Friks! — H. cotoneifolium, Lam?. — 
llypophyllopode, paraissant le plus souvent aphyllopode; d'un vert un 
peu sombre ou grisâtre-subglaucescent, parfois lavée ou tachée de pour­
pre; plus ou moins fortement poilue-hérissée sur les feuilles, la tige, les
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pédoncules et jusque sur le péricline; feuilles très entières ou simplement 
denticulées, assez nombreuses et assez rapprochées sur la tige, ovales-lan- 
céolées, lancéolées ou oblongues, plus ou moins embrassantes à la base ou 
sessiles ou les inférieures atténuées en pétiole; tiges de 3-6 décimètres, or­
dinairement trapues, solitaires ou souvent réunies plusieurs sur la même 
souche, subflexueuses-dressées, en corymbe oligocêphale ou polycéphale 
au sommet ou plus ou moins rameuses, parfois même dès la base, à 
rameaux et pédoncules ascendants-dressès, munis de folioles et de brac- 
léoles, étoilés-farineux et hèrissês-glanduleux ainsi que le pêridine; celui- 
ci médiocre, arrondi-ovoïde, tronqué aux deux extrémités, à écailles 
obtuses ou les intérieures subobtuses, d'un noir grisâtre sur le dos et toutes 
appliquées; ligules à dents plus ou moins cilioléeset styles bruns; achènes 
d'un bai roussâtre ou brunâtre, plus rarement grisâtres à la maturité, 
r  Juillet-août-septembre.

Plante très répandue, très abondante dans nos prairies alpines dont 
elle fait l’ornement, avec ses congénères, quand la plupart des autres fleurs 
ont disparu : Grandes-Rousses et tout l’Oisans; Lautaret, Névache, mont 
Thabor et tout le massif du Pelvoux ; chaîne calcaire de Grenoble à Gap ; 
Maurienne et mont Cenis où elle abonde également, et, en général, toutes 
les Alpes Cottiennes, etc.

Présente de nombreuses formes, à tiges simples ou ram euses, droites ou trè s  
flexueuses, à panicule très glanduleuse ou peu glanduleuse et plus ou moins hérissée, 
à feuilles ovales arrondies ou oblongues-lancéolées, tachées de pourpre ou non 
tachées, les basilaires détruites ou, plus rarem ent, persistantes sous l’anthèse, etc. 
H. strigosum, A .-T . —■ H. cydoniaefolium, A .-T ., p rius, p .p .  — Plante moins 
trapue, à port stric t et plus élancé, moins hérissée ou même glabrescente inférieu­
rem ent, plus ou moins glanduleuse dans la panicule, sur les pédoncules et le péricline 
qui est plus étroitem ent ovoïde, plus petit e t ordinairem ent noirâtre ; feuilles 
lancéolées, plus ou moins denticulées ou dentées, etc. Massif du Pelvoux 
L au ta re t, Névache, vers le col des Rochilles, etc. (Hautes-Alpes).

f tf t i .  H .  P A R C E P lIiO S U lU , Arv.-T. (1873). — E. peu poilue. 
— B. Breyninum, Beck! — IL cotoneifolium; Lam. ? — Hypophyllopode, 
paraissant le plus souvent aphyllopode; d'un vert gai ou grisâtre et plus 
ou moins glaucescent; souvent lavée ou tachée de pourpre; glabrescente, 
médiocrement et finement ou, très rarement, un peu abondamment poilue- 
'lérissée sur les feuilles et sur la tige ; feuilles très entières, denticulées 
eu assez fortement dentées, très distinctement veinées-réticulées en des­
sous; l°s basilaires et les caulinaires inférieures détruites sous l’anthèse,
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les autres assez nombreuses et assez rapprochées, les inférieures atté­
nuées en pétiole ailé, les moyennes ovales-lanccolées ou oblongues, 
embrassantes ou sessiles à la base, les supérieures décroissant en bradées 
dans la panicule ou sur les pédoncules terminaux ; tige de 3-8 décimètres, 
solitaires ou réunies plusieurs sur la même souche, dressées subflexueu- 
scs en corymbc oligocéphale ou polycéphale au sommet ou plus ou moins 
rameuses, parfois même dès la base, à rameaux et pédoncules ascendants- 
dressés, très étoilés-farineux et finement hérissés-glanduleux ainsi que le 
péricline; celui-ci médiocre ou assez petit, ovoïde, à écailles atténuées- 
subobtuses ou les intérieures aiguës, scarieuses blanchâtres sur les bords et 
appliquées; ligules à dents ciliolées; styles bruns ou jaunes; achènes 
grisâtres ou d’un bai roussâtre à la maturité. V Juillet-août.

Plante très répandue, très abondante, non seulement dans les Alpes 
dauphinoises, en Oisans, au Lautaret et dans tout le massif du Pelvoux, 
au mont Séneppe et dans tout le massif du Viso, mais encore en Savoie, 
au mont Cenis, en Maurienne, en Ghablais, dans les pâturages du pic de 
la Corne, dans les Basses-Alpes et dans les Alpes-Maritimes, en Piémont, 
dans les vallées vaudoises, en Autriche, au mont Schneeberg, etc.

Présente de nombreuses formes, à tiges simples ou rameuses, droites ou très flexueuses, 
grêles ou assez fortes et élevées, courtem ent ou longuement aphyllopodes so u s l’an - 
thèse, à feuilles sessiles ou em brassantes à la base, ovales-acuminées ou oblongues- 
lancéolées, très entières ou plus ou moins dentées, glabrescentes ou plus ou moins 
poilues-hérissées, ainsi que la tige, tachées et teintes de pourpre ou non, etc.

Les H. cottianum et parcepilosum sont incontestablement, selon nous, des espèces 
de prem ier ordre, au même titre  que les H. prenanthoides, Vil l ., juranum , 
Fries, etc. Comme ces derniers, ils sont répandus à profusion dans nos Alpes où 
ils occupent souvent des espaces considérables et paraissent également avoir une 
aire de dispersion très étendue.Quelques formes intermédiaires em barrassantes entre 
les uns et les autres et peut-être hybrides, ne peuvent rien leur enlever de leur 
valeur spécifique.

S e c t i o n  9 .  —  P I C R O I D E A ,  A.-T.

Péricline à écailles moins régulièrement en spirale que dans les Prenan- 
thoidea et presque sur deux rangs seulement, les extérieures très courtes 
et subcalyculées ou très développées et simulant un involucre; renouvel­
lement se faisant par gemmes ou par rosettes; plantes toutes couvertes 
de poils glanduleux non seulement sur les pédoncules et sur le péricline, 
mais même sur les feuilles.
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o) L a c t i ic œ fo lla , Arv -T.

Plantes hypophyllopodes, paraissant souvent aphyllopodcs, intermé­
diaires entre les Prenanthea et les viscosa; panicule plus ou moins poly- 
céphale et souvent très rameuse; péricline à écailles obtuses; réceptacle 
nu ou denté-fibrilleux et parfois subglanduleux.

I I * .  H . L V C T U C E F O L IIJ I I ,  Arv.-T . (1873). — E. à feuilles 
de Laitue. — Hypophyllopode, paraissant parfois longuement aphyllo- 
podc; glanduleuse-visqueuse sur toutes ses parties ; feuilles fort ement den­
tées ou denticulées ou presque très entières, nervées-cartilagineuses et très 
distinctement veinée s-réticulées an dessous; les radicales et les caulinai- 
res inférieures oblongues-obovales, atténuées en pétiole étroitement ou 
largement ailé et souvent détruites sous Vanthèse; les suivantes obovales- 
lancéolées, auriculées -embrassantes-perfoliées à la base au-dessus de 
laquelle elles sont resserrées et très distinctement panduriformes, les supé­
rieures ovales-acuminées ou enfin lancéolées et décroissant en bractées 
dans la panicule; tige de 4 -1 0 décimètres, ferme, rigide, droite ou sub- 
flexueuse, souvent très feuillée, terminée par une panicule subcorymbi- 
forme ou presque racémiforme, à rameaux et pédoncules relativement 
courts ou assez courts, arqués-ascendants ; péricline médiocre ou assez 
petit, ovoïde-subeylindrique, à écailles obtuses, les extérieures appliquées 
et toutes apprimées sur le bouton avant l’anthèse; ligules à dents ciliolées 
et styles jaunes ou à la fin livides; achènes d’un bai roussâtre ou fauves- 
jaunâtres à la maturité; réceptacle finement denté-fibrilleux. ? Juillet- 
août.

a. runcinatum. — Feuilles inégalement et plus ou moins fortement dentées, comme 
roncinées-dentées.

b. integrifolium. — Feuilles très entières ou simplement denticulées.

Bords des bois ou bois clairsemés : Chaîne calcaire de Grenoble à Die 
et tout le massif de Saint-Nizier et du Villard-de-Lans ; mont Ventoux, 
dans les bois à la Font-de-Canau, etc. (Vaucluse); bois aux environs 
d’Annot (Basses-Alpes), (Reverchon); environs de Mende (Lozère), sur 
la chaussée du Pont -Neuf (Prost.). etc.

1 1 3 . H . a i u p l l f o l l u m ,  Arv.-T. et Ravaud (1881). — E. à très 
grandes feuilles. — Cette belle plante, également toute glanduleuse-vis- 
queuse, est caractérisée principalement par ses feuilles très grandes et 
toujours très entières, pouvant mesurer plus de 15 centimètres de long
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sur plus de 5 do large, ressemblant assez, par leurs dimensions, à celles 
de certains Lapathum, c’est-à-dire largement ovales-oblongues. Elles sont 
acuminées-aiguës ou subaiguës au sommel, arrondies-auriculées-cmbr as­
saillessubperfoliées à la base et nullement panduriformes, toutes subcon- 
formcs et simplement décroissantes de bas en hautde la tige; celle-ci est 
forte, trapue, très feuillée, assez élevée et ordinairement très rameuse, ti 
rameaux allongés-subfastigiés et pédoncules étalés-subdivariqués ; son 
péricline est assez conforme à celui du conringiœfolium, mais son récep­
tacle est nu ou subtilement denticulê, etc. £ Août-septembre.

Massif des montagnes du Villard-de-Lans : bois de la Cordillère de 
Chabaud, entre le Vi lard et Méaudre, sur les bords du chemin et sur le 
veisantde Lans, etc. (abbé Ravaud).

114. I I .  c o n rin g iæ fo liu m , Arv.-T. (1881). — E. à feuilles 
de Conringie. — H. ramosissimum S c h l . var.ï Intermédiaire entre le 
lactucæfolium et le viscosum, cette plante diffère du premier par sa lige 
généralement moins élevée, moins habituellement et surtout moins lon­
guement aphyl opode ; par son inflorescence de structure différente, non 
racémiforme ou étroitement corymbiforme comme dans les Prenanthca 
auxquels le lactucæfolium emprunte habituellement la sienne, mais 
rameuse et plus ou moins subfustigice, un peu comme dans les pseu- 
docerinlhoidea et assez exactement comme dans le viscosum; par ses 
feuilles moins distinctement veinée s-réticulée s en dessous, les moyennes 
moins visiblement panduriformes, presque, toutes conformes, perfoliées 
et simplement décroissantes de bas en haut de la tige, d’ailleurs plus ou 
moins dentées ou entières; par son réceptacle plus manifestement denté- 
fibrilleux et parfois subglanduleux, etc. On la dislingue facilement du 
viscosum dont elle a pourtant davantage le port et l’aspect, par son péri­
cline à écailles obtuses, toutes appliquées et opprimées sur le jeune bouton 
et non acuminées-aiguës ou subaiguës, porrigées ou dressées-connivenles 
et le dépassant sensiblement avant l’anlhèse, et surtout par son récep­
tacle non cilié-hérissé, caractère de premier ordre. # Juillet-août.
»

Présente les formes simplex (à tige simple, oligocéphale au som m et), xirgala (à 
tige étroitement rameuse-paniculée), ramosa (à tige lâchement ram euse, à ram eaux 
et pédoncules ascendants ou étalés-dressés), divaricata (à rameaux e t pédoncules 
très étalés et divariqués), etc.

Plante assez répandue, sous ses différentes formes, dans les bois sous - 
alpins de tout le sud-est de la France et jusque en Piémont, dans les val­
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lées vaudoises; tout le massif du Villard-de-Lans et des Alpes calcaires de 
Grenoble à Die et à Gap; massif du Viso : Guillesire, Villevieille, Mob­
iles. etc.; une partie des Basses-Alpes et des Alpes-Maritimes. Savoie : 
Lans-le-Bourg.

Obs. —  Peut-être trouvera-t-on en Savoie, \'H. ramosissimum, Schl , qui vient 
en Suisse? Cet Rierucium , très rapproché du conringi æ folium, qui lui a été 
rapporté eu variété par MM. Burnat et Ghemli, est comme lui interm édiaire entre 
le lactucæfolium e t le viscosum] mais tandis que le conringiæfolium  à plus 
d’affinités avec le prem ier, le ramosissimum  en a davantage avec le viscosum 
dont même, parfois, on ne peut le distinguer sûrem ent que par son réceptacle qui 
n 'e s t pas cilié-hérissè ! — C’est une plante presque toujours très rameuse et même 
dès la base, plus ou moins hérissée de poils simples en même temps que glandu­
leuse; ses feuilles caulinaires toutes conformes, em brassantes ou même plus ou 
moins perfoliées à la base, mais nullem ent panduriformes ni réticulées-veinées en 
dessous, sont toujours dentées, etc.

DES ALPES FRANÇAISES 1 0 7

b) v isc o sa , Arv.-T.

Plantes hypophyllopodes, paraissant souvent phyllopodes, intermédiai­
res entre les Pseudocerinthoidea, les Lactuccefolia et les vrais Picroidea 
ou ochroleuca;panicule oligocéphale, ou polycéphale, simple ou rameuse ; 
péric’.ineà écailles acuminées-subaiguës ou obtuses, porrigéesou dressées 
connivenles avant l’anthèse ; réceptacle cilié-hérissé ou cilié-glanduleux.

l i f t .  H . V IS C O S U M , A r v . - T .  (1876). — E. visqueuse.— H. pre- 
nanthoides, p. p .,F ries, Epie., p. 120 et inlitt. ! non V il l . — Hypophyl- 
lopode, paraissant souvent phyllopode ; visqueuse-glanduleuse sur toutes 
ses parties et, en outre, parfois hérissée de poils simples; feuilles plus ou 
moins dentées ou presque très entières, obscurément ou manifestement 
réticulées-veinées en dessous ; les basilaires obovales-lancéolées ou oblon- 
gues-obovales, atténuées en pétiole étroitement ou parfois largement ailé, 
persistantes à la base de la plante ou assez souvent détruites, sous l’an- 
tlièse; les caulinaires d’abord subconformes aux basilaires, puis ovales- 
lanccolées, plus ou moins auriculées-embrassantes et subper foliée s à la 
base, acuminées-aiguës au sommet, quelquefois resserrées au-dessus de la 
base et panduriformes ou subpanduriformes, les supérieures décroissant 
en bractées dans le haut de la panicule et sur les pédoncules; tige de 
3-8 décimètres, rarement plus, dressée-subflexueuse, médiocrement ou 
assez feuillée, terminée par une panicule très lâche et subcorymbi forme, 
réduite et terminale ou très développée et à rameaux partant souvent du
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milieu ou du bas de la tige et subfastigiés, feuilles ou bracléolés, lâche­
ment ascendants ou éialés dressés ainsi que les pédoncules très visqueux- 
glanduleux comme toute la plante et le péricline; celui-ci arrondi-ovoïde 
ou ovoïde, médiocre, à écailles atténuées-subaiguës, dresséës-porrigées ou 
conniventes sur le bouton et le dépassant visiblement avant l’anlhèse, les 
extérieures parfois 2-3 subétalées;ligules à dents ciliolées ; styles jaunes 
ou livides; achènes d'un bai noirâtre, rougeâtre ou roussâlre à la matu­
rité ; réceptacle cilié-hérissé l — z  Juillet-août.

Présente les formes, simplex, virgata, ramosa et ramosissima.

Plante assez répandue dans les bois sousalpins clairsemés de presque 
toutes les Alpes du Dauphiné, particuPèrement dans les massifs du Viso, 
du Villard-de-Lans et sur toute la chaîne de Grenoble à Die et à Gap. Se 
retrouve en Provence, dans les Basses-Alpes, dans les Alpes Maritimes; 
en Piémont, dans les vallées Vaudoises, etc.

h . scarioiæfoiium, Anv. T. herb. — E. à feuilles d’Escarole. — 
H. viscosum, k .-T .,va r . ? — H. pseudoccrinthe, R everchon, plantes de 
Corse (1878), n. 67! non Koch! — Diffère du viscosum dont elle ale 
récepta le cilié-hérissé et dont elle n’est peut-être qu’une variété notable, 
par sa teinte plus pâle, par son péricline à écailles plus obtuses et moins 
proéminentes avant l'anthèse, par ses feuilles très entières ou simplement 
denticulées, les inférieures toujours longuement et assez largement atté- 
nuées-resserrées au-dessus de la base et élégamment panduriformes, par 
ses bractées plus larges, d’un vert pâle-glaucescent jaunissant un peu 
par la dessiccation ainsi que les feuilles, enfin par les nombreux poils 
simples et mous qui couvrent toute la plante et cachent presque totalement 
les poils glanduleux jusque sur le péricline. Achènes...? # Juillet-août.

Bastelica, mont Renoso (Corse) Reverchon, etc.
116 . H . n d e n o o l in lu m ,  Arv.-T ., mss. — E. à réceptacle glandu ­

leux. — Cette plante très distincte diffère du viscosum, surtout, par sort 
port rigide et en baguette par sa lige souvent simple-oligocéphale au som­
met ou à panicule étroitement rameuse et flagelliforme ; par ses feuilles 
plus réduites, les inférieures plus étroitement resserrées vers la base, les 
moyennes et les supérieures moins embrassantes, non ou peu visiblement 
perfoliées et parfois simplement sessiles ; par son péricline ovoïde ou oblong, 
à écailles obtuses, conniventes et dépassant peu ou pas le bouton avant 
l’anthèse; par ses achènes d'un fauve pâle ou gris-blanchâtres à la matu­
rité et surtout par son réceptacle cilié^glanduleux. y Juillet-août.
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Présente les formes subbarbalu (à lige plus ou moins barbue-hérissée inférieu­
rement) et viscida (à lige entièrem ent ou presque entièrem ent glanduleuse même 
dans le bas.

Bois clairsemés de la Provence et du Comté de Nice : Annot (Basses- 
Alpes); Fontan, (Alpes-Maritimes), (Reverehon), etc.

Obs. L\ET. neopicris des Pyrénées O rientales, tan t françaises q u ’espagnoles, qui a le 
port du picroides, Vill., appartien t néanmoins à ce groupe et se place à cô'.é du 
viscosum par son réceptacle c ilié -hérissé !

DES ALPES FRANÇAISES

c) O ch ro lcu ca , Arv.-T.

Plantes aphyllopodes, ayant le port des Picris;  panicule oligocéphile 
ou polycéphale; péricline à écailles obtuses; réceptacle nu ou denté- 
tibrilleux et parfois subglanduleux ; ligules à dénis ciliolécs, d’un jaune 
soufre ou, par exception, d’un jaune doré.

1 1 7 . H . O C H R O L E U C Iin , Schl. — E. jaune-pâle. — H. cydo- 
niæfolium, Fries! NymanI, an V ill.? H. picroides, Froel., G. G., non 
V ill. ! — Aphyllopode; glanduleuse-visqueuse sur toutes ses parties; 
feuilles dentées en scie ou denticulées, manifestement veinées-réticulées 
en dessous; les caulinaires inférieures atténuées en pétiole bordé ou ailé 
et souvent détruites sous l’anthèse ; les suivantes oblongues-lancéolées, 
acuminées au sommet, embrassantes ou sessiles à la base ainsi que les 
moyennes qui sont ovales-lancéolées ou lancéolées; les supérieures 
décroissant en bractées dans la panicule; tige de 2-6 décimètres, rare­
ment plus, ferme, dressée, droite ou subflexueuse, assez feuillée, lerminée 
par une panicule subcorymbiforme-oligocêphale ou polycéphale, ordi­
nairement resserrée assez compacte,h rameaux et pédoncules ascendants - 
dressés ou subêtalés, très visqueux-glanduleux, ainsi que le péricline ; 
celui-ci médiocre, ovoïde ou subcylindrique, à écailles obtuses, toutes 
appliquées; ligules d’un jaune pâle et soufré, rarement d’un jaune doré, 
à styles bruns ou d’un jaune livide ; achènes grisâtres ou roussâtres à la 
maturité; réceptacle denté-tibrilleux et parfois subglanduleux, y  Juillet- 
août.

a. cinereum. — Écailles du péricline éloilées-farineuses sous les poils glanduleux 
e t cendrées-blanchàtres su r les bords ; forme généralement moins élevée.

b .  fuscum ( H .  picroides, m ult., non Vill.). — Écailles du péricline presque 
entièrement noirâtres et très visqueuses-glanduleuses ; forme généralement plus 
élevée.

S
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c. hirsutum (H. cydoniæfolium, Vi il . ? — H. mycelioides, Giuseb.!) — Plante 
hérissée, outre les poils glanduleux, de poils simples plus ou moins abondants.

d. sirictum. —  Forme stric te , à feuilles très étroitem ent lancéolées.
c. ramosum. — Tige lâchement rameuse à partir du milieu ou même au-dessous.

Hautes-Alpes du Dauphiné et de la Savoie : Lautaret; massifs du Pel- 
voux et d’Allevard; haute Maurienne et mont Cenis, Combaz-Derand 
près Hauteluce; col de Larché et col de Vars ; etc.

H. pseudopieris, Arv.-T. (1886). — E. à feuilles de Picride. — Diffère 
de l'ochroleucum dont elle pourrait bien n’êtrc qu’une variété, par ses 
feuilles presque totalement dépourvues de poils glanduleux et abondam­
ment couvertes, ainsi que la partie inférieure de la tige, de poils simples ; 
par sa teinte un peu glauque; par ses ligules ordinairement d'un jaune 
doré et non d’un jaune pâle et soufré. Les achènes sont bai-marron ou 
fauves-grisâtres à la maturité, y  Août-septembre.

Massif d’Allevard : les Plagnes (Neyra). Se retrouve abondamment en 
Suisse, dans les vallées de Binn et d’Eginen en Valais (Chenevard).

118. H . P1CROIDES, Vill., non G. G. ! —  E. fausse Picride. — 
H. Sieberi, Tausch. — lluteri, Hssm., — paliidiflorum, Jord., — lanto- 
scanum, Bukn. et Gr., etc. — Aphyllopode ; glanduleuse-visqueuse sur 
toutes ses parties; feuilles dentées en scie ou denticulées, nonmanifeste- 
ment veinées-réticulées en dessous ; les caulinaires inférieures atténuées 
en pétiole bordé ou ailé et souvent détruites sous l’anthèse;les autres 
plus ou moins embrassantes ou sessiles à la base, oblongues-lancéolées ou 
ovales-lancéolées et décroissantes supérieurement; tige de 1-4 décimè­
tres, rarement plus, dressée ou ascendante, droite ou flexueuse, simple, 
terminée au sommet par quelques capitules pédonculés ou rameuse parfois 
même dès la base, à rameaux mono-oligocéphales, ascendants-étalés, très 
visqueux-glanduleux par des poils olivâtres, noirs à la base, ainsi que les 
pédoncules elle péricline; celui-ci grand ou assez grand, arrondi-ovoïde, 
ou ovoïde à écailles obtuses, toutes appliquées ou 1-2 extérieures subétalées, 
parfois plus développées et simulant un involucre; ligules d'un jaune 
pâle et soufré, plus rarement d'un jaune doré, à dents subciliées ougla- 
brescentes; styles jaunâtres ou brunâtres; achènes bai-roussâtres ou 
noirâtres à la malurité; réceptacle nu ou denté-fibrilleux et parfois 
subglanduleux. Plante exactement intermédiaire entre l’ochroleucum et 
Valbidum, mais ne paraissant nullement hybride, y  Août-septembre.

a. fuscum. — Écailles du péricline presque entièrement noirâtres et très v isqueuses- 
glanduleuses; plante généralement plus forte ou plus élevée.
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b. cinereum. —  Écailles du péricline étoilées-farineuses sous les poils glanduleux 
e t cendrées-blanchâtrcs sur les bords ; plante généralement moins forte ou moins 
élevée.
hirsutum. —  Plante couverte, su r les feuilles, outre les poils glanduleux, de 

poils simples plus ou moins abondants. 
d. ramosum. —  Plante lâchement rameuse.

Moraines des glaciers ou déjections des torrents dans les hautes Alpes 
de la Savoie : au-dessous des sources de l’Arc, dans la haute Maurienne; 
Combaz-Derand, près de Hauteluce et les Allues (Savoie). La Claie 
(Haute-Savoie); environs d’AUos et deColmars (Basses-Alpes); enviions 
de Lantosque (Alpes-Maritimes), etc.

d) A lb id a , Arv.-T.

Plantes aphyllopodes, à péricline entouré extérieurement d’un rang 
d’écailles bractéiformes. simulant un involucre, à ligules d’un jaune blan­
châtre, glabres sur les dents et parfois toutes tubuleuses.

1 1 9 .  H .  U S T T Y U A C E U l l .  W u l f . ,  in J a c q .—  E . à  feuilles de Chi­
corée. — H. albidum, V ii.l . — Aphyllopode ; glanduleuse-visqueuse sur 
toutes ses parties; feuilles toutes conformes, lancéolées-linéaires et plus 
ou moins allongées, sessiles ou subamplexicaules, profondément et iné­
galement dentées en scie ou denticulées ou presque très entières, insen - 
siblement ou parfois brusquement décroissantes et bractéiformes supé­
rieurement; tige de 1-3 décimètres, rarement plus, dressée ou ascen­
dante, droite ou subflexueuse, simple, mono-oligocêphale au sommet ou 
rameuse, parfois même dès la base, à  rameaux submonocéphales, ascen­
dants ou dressés, très visqueux-glanduleux par des poils olivâtres ou 
jaunâtres,noirs à la base, ainsi que les pédoncules et le péricline; celui-ci 
grand ou très grand, arrondi-ovoïde, à écailles obtuses, les extérieures 
bractéiformes et simulant un involucre ; ligules d'un jaune blanchâtre, d 
dents glabres; styles jaunâtres ou brunâtres; achènes bai-roussâtres ou 
noirâtres à la maturité; réceptacle nu ou denté-tibrilleux et parfois sub­
glanduleux. ^ Août-septembre.

a. fuscum . —  Écailles in ternes du péricline d’un noir olivâtre.
b. cinereum,. —  Écailles in ternes du péricline cendrées-blanchàtres sur les bords.
c. tubulosum (H. tubulosum, L am.). —  Fleurs toutes tubuleuses e t dépassant peu 

le péricline.
d. scaposum. — Feuilles caulinaires supérieures réduites et bractéiformes.
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Haute-Savoie et Savoie : col de Balme, les Aiguilles-Rouges, Plam- 
praz, la Flégère, le Brévent, les Poseltes, la Tournclte, col de Fenêtre, 
bords du lac de la Girottaz, la Gitte, bas du Moltet et bords du lac du 
Cormet, cols de la Roue et de la Scigne, Sources de l’Arc. — Isère et 
Hautes-Alpes : le Collet d’Allevard, Haut-du-Pont, les Plagnes, la Co- 
chette, la BérarJe, col d’Arcines au-dessus du Casset, le Désert, sous le 
mont Olan, etc.

S e c t io n  10. — A U S T R A L I A ,  A r v . - T .

Péricline à écailles obtuses ou subobtuses, disposées en spirale et plus 
on moins régulièrement décroissantes de dedans en dehors ou, plus rare­
ment, presque sur deux rangs seulement, les extérieures subcalyculées; 
réceptacle nu ou denté-fibrilleux, parfois subglanduleux ; ligules à dents 
glabres ou glabrescenles; achènes habituellement de couleur pâle; plantes 
glabres ou hérissées de poils blancs subcriniformes. Cette section, propre 
à l’Europe australe et surtout australe-orientale, touche, par ses différents 
groupes,à peu près à toutes les autres sections du genre; un seul de ces 
groupes, voisin des Accipitrina, se rencontre dans notre circonscription.

S y m p h y tacea , Arv.-T.

Plantes aphyllopodes ou pseudophyllopodes(l), tenant des prenanlhea, 
des Italica et des Sabauda ; péricline à écailles obtuses, disposées en spi­
rale; ligules à dents glabres ou glabrescentes; feuilles caulinaires atté­
nuées, sessiles ou demi-embrassantes à la base.

*£©. H . s y m p h y t a c e u m , Arv.-T . (1876). — E. à feuilles de 
Consoude. — Aphyllopode, souvent pseudophyllopode; plus ou moins 
poilue-hérissée sur les feuilles, sur la tige et, plus finement, jusque dans 
la panicule ; feuilles d'un beau vert intense et toujours mat en dessus, 
glauques ou glaucescentes en dessous et très distinctement de deux cou­
leurs, très entières ou simplement denticulées, élégamment elliptiques- 
lanceolées, ovales-lancéolées ou ovales-oblongues; les inférieures ou les 
moyennes souvent rassemblées-fasciculées dans Je bas ou vers le milieu

(I) Pseudophyllopode signifie que la plante est aphyllopode mais que les feuilles caulinaires 
inférieures sont rapprochées et réunies en forme de roselle; dans ce cas, Jes feuilles supé­
rieures sont toujours réduites et plus ou moins bracléiformes; parfois la fausse roselle ou ras­
semblement de feuilles caulinaires se rencontre non à la base mais vers le milieu de la tige.
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de la tige et simulant plus ou moins une rosette; les inférieures atténuées 
en pétiole court ou plus souvent allongé, très étroitement ou largement 
ailé, les moyennes attènuées-demi-embrassantes à la base, ou sessiles ou 
subsessiles, acuminces, très aiguës au sommet, ainsi que les supérieures 
souvent brusquement décroissantes et très réduites; tige de 1-10 décimè­
tres, striée, compressible, droite ou subilexueu-e, terminée au sommet 
par une panicule étroitement corymbiforme ou racemiforme et pauciflorc 
ou rameuse et plus développée et alors presque thyrsoïdale ou subfasii- 
giée, à rameaux et pédoncules ordinairement dressés-subélalés, étoilés— 
farineux, courtement et assez abondamment hérissés et glanduleux ainsi 
que lepéricline ; celui-ci médiocre ou assez petit, ovoïde ou subcylindri­
que, à écailles obtuses, d'un vert sombre-noirâtre, subuniformément gri­
sâtres par la présence de nombreux poils étoilés; ligules à dents glabres 
ou subcïliolées; styles d'un brun noir; achènes de couleur très constante, 
d'un fauve jaunâtre, devenant roussâtres en vieillissant ou par la dessic­
cation, jamais blanchâtres ni brunâtres à la maturité; réceptacle denté- 
(ibriileux-subglanduleux. V Août-septembre.

a. interruptum. — Feuilles disposées en deux séries très d istinctes, les inférieures 
beaucoup plus développées et plus ou moins rapprochées-fasciculées dans le bas 
ou vers le milieu de la tige, les autres régulièrem ent espacées, mais brusquement 
décroissantes ou même très réduites et bractéiformes ; panicule souvent réduite et 
pauciflore.

b. evolutum. —  Feuilles assez régulièrem ent espacées et presque insensiblement 
décroissantes de la base à la partie supérieure de la tige ; panicule ordinairement 
plus développée.

Bois sous alpins du massif du Pelvoux et de ses contreforts : l’Oisans, 
la Vallouise etc. ; le mont Séneppe et ses dépendances; bois d’Uriage, de 
Vaulnaveys, de Prémol, etc. ; Savoie : bois de Candie près de Chambéry 
et montagne des Muntis dans les Alpes-Maritimes, etc.

I Í 1 .  H . n E T E R O S P E R I lU I I ,  Arv.-T. (1876). — E. à achènes 
de couleur variable. — H. racemosum, W. K., barbatum, TîCh., tenuifo- 
lium, Host, croaticum, Schloff., stiriacum, Kern., abruptifolium, Vuk., 
tJostianum, W iesb., provinciale, taurinense, Perreymondi et subdolum, 
Jord., sessiliflorum, Friv., anisophyllum, Boiss., heterospermum, Lamot- 
teunum, serratulinum, A T., apenninum, Levier, etc. — Aphyllopode, 
souvent pseudophyllopode ; courtement ou longuement, lâchement ou 
abondamment poilue-hérissée, sur les feuilles, sur la lige et jusque dans 
la panicule, ou enfin glabre ou glabrescente; feuilles d'un vert clair et
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jaunâtre ou intense-olivdAre en dessus, plus pâles en dessous et un peu 
luisantes sur les deux faces, denticulées, dentées ou presque très entières, 
ovales-lancéolées ou oblongues-lancéolées; les inférieures ou les moyen- 
m s souvent rassemblées-fasciculées et simulant plus on moins une rosetle, 
clans le bas ou vers le milieu de la tige ; les inférieures atténuées en 
pétiole court ou, plus souvent, allongé, très étroitement ou assez large­
ment ailé, les moyennes atténuées et assez conformes aux inférieures ou, 
très souvent, arrondies-sessiles à la base ou même subembrassantes, 
ovales-lancéolées et acuminées-très aiguës au sommet, ainsi que les 
supérieures assez souvent brusquement décroissantes, ou même très 
réduites; tige de 1-8 décimètres, striée ou sillonnée, droite ou flexueuse, 
terminée au sommet par quelques capitules ou par une panicule tantôt 
racémiforme, tantôt corymbiforme, tantôt très rameuse-subfastigiée, à 
rameaux et pédoncules ascendants-dressés ou étalés, plus ou moins 
étoilés-farineux et, parfois, en outre, munis de petits poils glanduleux, 
mêlés ou non de poils simples, flexueux, ainsi que le péricline ; celui-ci 
subcylindrique assez petit ou médiocre et ovoïde ou même arrondi- 
ovoïde, à écailles obtuses, d'un vert ordinairement pâle, scarieuses sur 
es bords, parfois même sur le dos; ligules à dents toujours glabres; 
styles bruns-noirâtres ou d’un jaune livide; achènes de couleur très 
variable, tantôt blancs-grisâtres, tantôt bai-roussâtres, tantôt bai-mar- 
ron ou presque noirâtres, à la maturité; réceptacle nu ou denticulé- 
fibrilleux. % Juillet-août, pour le midi de l’Europe. Août-septembre pour 
nos Alpes.

Cette espèce est, sans contredit, une des plus variables du genre, 
même comparativement au boreale, pourtant déjà si polymorphe! — 
Pour plus de clarté, on peut la partager en quelques variétés principales, 
dans lesquelles il sera facile de faire rentrer toutes les autres, Io d’après 
la forme et la disposition de la panicule, 2° d’après la disposition sur la 
tige et la consistance des feuilles, 3° d’après l’indument de la plante.

a. virgatum. — Panicule réduite à quelques capitules brièvement pédonculés-dresscs 
au sommet de la tige, ou augmentés de quelques autres latéraux à l’aisselle des 
feuilles supérieures.

b. corymbosum. —  Panicule en corymbe simple ou composé-axillaire et parfois
ombelliforme au sommet, formé par des rameaux ou pédoncules dressés-étalés et 
plus ou moins allongés dans le haut de la tige. *
racemosum (H. racemosum, W .-K .). — Panicule eu grappe disposée dans la 

partie supérieure de la tige et formée de rameaux et pédoncules très courts et 
étalés à l’aisselle des feuilles et bractées.
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(/. fastigiatum. —  Panicule très développée, formée de rameaux allongés com ­
mençant dès le milieu ou, parfois, presque dès le bas de la tige et disposés en 
cyme lâche plus ou moins fastigiée.

c. interruption. — Feuilles disposées en deux séries très distinctes, les inférieures 
beaucoup plus développées et plus ou moins rapprocbées-fasciculées dans le bas ou 
vers le milieu de la tige, les autres régulièrement espacées, mais brusquement 
décroissantes.

f. evolutum. —  Feuilles assez régulièrement espacées et presque insensiblement 
décroissantes de la base ou du milieu à la partie supérieure de la tige.

g. tenui folium (H. tenuifolium , Host.). —  Feuilles de consistance très mince et 
membraneuses-subpapyracées.

h. crassifolium. —  Feuilles de consistance assez épaisse et plus ou moins fermes et 
résistantes.
barbatum (H. barbatum, Tscu.). —  Plante plus ou moins barbue-hérissée dans 
le bas et poilue quelquefois jusque dans la panicule. 

k. glabrescens — Plante glabrescente.

Plante répandue, sous ses nombreuses formes, dans les bois et brous­
sailles de tout le littoral méditerranéen et des contrées adjacentes; 
remon’c dans les Alpes piémontaises, dans les vallées Vaudoises où elle 
abonde et jusque dans nos Alpes du Dauphiné et de la Savoie qui parais­
sent être sa limite extrême de dispersion vers le nord : spécialement dans 
les bois clairsemés de Prémol, Uriage, Vaulnaveys; dans les vallées de 
l’Oisans et du m assf du Pelvoux; en Savoie à la Portettaz près de Haute- 
luce, etc.

Ons. VH. Favrati, Muret, qui vient en Suisse et n ’a pas encore été trouvé en 
France, parait appartenir au groupe Symphytacea.

DES ALPES FRANÇAISES

S e c t io n . 11. -  A C G I P I T R I N A ,  K o c h .

Péiicline à écailles obtuses, disposées en spirale et régulièrement 
décroissantes de dedans en dehors; achènes normalement noirs, par 
exception, de couleur pâle; ligules à dents toujours glabres; réceptacle 
nu, denté ou même lacinié-fibrilleux. Plantes toujours aphyllopodes ou 
pseudophyllopodes.

a) corym b osa , Arv. T.

Groupe intermédiaire entre les Prenanth&a et les Sabauda ; diffère des 
premiers par les achènes de couleur plus foncée, bai- marron ou noirâtres
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et par les ligules constamment à dents glabres comme dans les Sabauda; 
diffère de ceux-ci par les feuilles toujours plus ou moins embrassantes 
il la base, élégamment vcinôes-réticulées en dessous, comme dans 
les Prenanthea; plantes non lactescentes à tiges plus ou moins feuillées.

18®. H . c o n i c u m ,  Arv.-T. (1877). — E. à involucre conique.— 
Aphvllopode ; glabrescenle et presque lisse ou un peu rude et courte- 
ment hérissée-subhispide principalement dans le bas, sur la marge et la 
face inférieure des feuilles ; celles-ci très entières ou simplement denti- 
culées, d’un vert gai ou foncé en dessus, glaucescentes et très distincte­
ment veinées- réticulées en dessous, assez nombreuses et assez rapprochées 
sur la tige; les inférieures atténuées en court pétiole plus ou moins ailé 
et ordinairement détruites sous l’anthèse; les autres ovales-lancéolées ou 
lancéolées, plus ou moins arrondies-subembrassantes à la base et acumi- 
nées-aiguës au sommet, insensiblement décroissantes jusque dans la 
panicule. où elles sont bractéiformes; tige de 5-8 décimètres, raide, 
dressée, terminée au sommet par une panicule plus ou moins resserrée 
et corymbiforme ou augmentée de rameaux axillaires ; pédoncules mani­
festement striés, non visiblement dilatés sous le péricline, plus ou moins 
étoilés-farineux et finement glanduleux, à glandes jaunâtres, sessiles ou 
subsessiles, ainsi que le péricline ; celui-ci court, arrondi, tronqué-sub- 
déprimé à la base, resserré au sommet et ventru-conique après l’an­
thèse, muni extérieurement de quelques longs poils glanduleux; styles 
d’un jaune ordinairement brunâtre; achènes marron à la maturité; 
réceptacle denté-fibrilleux. y  Août-septembre.

Massif du Pelvoux Lautaret; pentes du Combeynot, en face de 
Prime-Messe, etc. Se retrouve dans la Loire, sur les montagnes de Pierre- 
sur-Haule, dans les Pyrénées centrales à la Cascade d’Enfer, près de 
Luchon et dans le Tyrol austral-orient d, dans la vallée de Virgen, 
altitude 3500 mètres; etc.

? b. cisteriforme (H. asteriforme, A nv.-T. et Lamotte). —  Diffère du type par un 
port plus stric t, par des feuilles plus fortement denticulées, plus n e r  .uses, réti­
culées- nerviées en dessous plutôt que veinées, arrondies-subcm brassaries à la base 
et, de là, presque régulièrement et plus longuement acurninées-atlénuées en pointe 
jusqu’au sommet, par ses pédoncules plus étoilés-farineux e t m rn is de quelques 
longs poils à base noire, la plupart glanduleux, ainsi que le péric! ne, enfin par ses 
styles jaunes, etc. Juillet-août.

Puy-de-Dôme : coteaux calcaires et argileux de la Limagne : bords des vignes, en 
montant au Puy-de-Var, en faccdeM onl-Ferrand ; Mirabelle, ;rrès Pnom, dans l’allée 
qui conduit du château à la ferme, etc. (Lamotte).
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Obs. — Un échantillon trouvé par M. Briquet de Genève, dans les bois du petit mont 
Salfeve, nous a paru appartenir comme forme à VH. corymbosum, Fries. Cette 
plante non encore signalée, d’une façon authentique, dans les Alpes de F rance ou 
de Suisse, est intermédiaire entre lanceolatum, Vill., et boreale, Fries, e t voisine 
du conicum. Elle diffère surtout de ce dernier par ses feuilles dentées, par sa 
panicule autrement disposée et corvmbiforme, totalement ¿glanduleuse ainsi que 
les pédoncules; par son péricline de structure différente, ovoïde ou subcylindrique, 
à écailles extérieures subaigués et lâchement appliquées-subétalées; par ses achènes 
de couleur moins foncée, etc.

b) Folio sa , Frics, p. p.

Plantes plus ou moins lactescentes et olivâtres, à tiges toujours très 
feuillées, à panicule corymbiforme ou parfois ombelliforme au sommet; 
pour le resie, à peu près comme dans les Corymbosa.

1 * 3 . H . la u r in u m , Arv.-T . (1876). — E. couleur de Laurier. — 
H. mauriannense, Didier. — Aphyllopode ; lactescente et d'un vert olivâ­
tre; hérissée hispide et rude inférieurement, glabre et lisse dans le haut; 
feuilles très nombreuses sur la tige, largement ou étroitement lancéolées, 
atténuées aux deux extrémités ouïes moyennes et les supérieures ses- 
siles et même parfois un peu embrassantes à la base, ordinairement mu- 
n és vers leurs deux tiers inférieurs et surtout vers leur milieu, de dents 
saillantes, cuspidées, rarement presque entières, d’un vert olivâlre en des­
sus, glaucescentes-pruineuses et manifestement réticulées-veinées en 
dessous, glabres ou les inférieures hérissées-hispides en dessous ; tige 
de 8-12 décimètres et pouvant atteindre 1 et presque 2 centimètres d’é­
paisseur, striée ou sillonnée, très feuillée, forte, raide, dure, dressée, 
terminée par une panicule assez grande, resserrée-corymbiforme ou par­
fois ombelliforme au sommet; rameaux et pédoncules étoilés-farineux ou 
presque nus ; ces derniers plus ou moins dilatés sous le péricline qui est 
ovoïde-subturbiné à la base, d'un vert pâle, glaucescent, s’obcurcissant 
un peu par la dessiccation, nu ou pulvérulent, à écailles extérieures très 
nombreuses et très inégales, lâchement appliquées subétalées; ligules à 
dents glabres et styles ordinairement d'un beau jaune sur le vif; achènes 
noirâtres à la maiurité, souvent mêlés d’aulres plus pâles qui paraissent 
avortés ̂ réceptacle denté on lacinié—fibrilleux. y Août-septembre.

b. angustatum. —  Plante relativement assez grêle, à tige bien moins épaisse, 
mais toujours ferme et dure , à feuilles plus étroites et plus atténuées des 
deux côtés.
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Savoie : pentes pierreuses et chaudes de Ja montagne granitique de 
Rocheran, près Saint-Jean-de-Maurienne, altitude 600 mètres, etc. Var. 
b Puy-de-Dôme : broussailles, lieux incultes et rocailleux entre Sola- 
gnat et le bois de Royat; Rhône : environs de Lyon? Haute-Loire : envi­
rons du Puy? etc. Plante rare et peut-être hybride d’umbellatum et de 
rigidum ?

'■) T rld en ta ta , Fries.

Plantes ayant les caractères des Sabauda dont elles se distinguent par 
leur floraison plus précoce, estivale plutôt qu’automnale, par leurs feuil­
les généralement plus étroites, atténuées en pétiole ou les supérieures 
sessiles mais jamais subembrassantes à la base, par leur péricline à 
écailles intérieures généralement moins obtuses ou même subaiguës:

H. in s u e t a m , Jord. — E. inaccoutumée. —  H. ramosum, Griseb., 
p. p. Comment., p. 46, non Kit. — H. boreale, var. insuetum, Fries, 
Epie., p. 130. — Aphyllopode ou pseudophyllopode; plus ou moins bar­
bue-hérissée ou hispide dans le bas, glabrescenle vers le milieu etpubes- 
cente dans le haut ; feuilles lancéolées-acuminées, munies dans leurs deux 
tiers inférieurs et surtout vers leur milieu, de dents plus ou moins sail­
lantes et cuspidées; les inférieures ordinairement bien plus développées et 
atténuées en pétiole; les moyennes et les supérieures sessiles et insensi­
blement décroissantes jusque dans la panicule ou elles sont bractéi- 
formes; tige de 5-8 décimètres, ferme, dure, raide, anguleuse-striée et 
marquée de lignes très distinctes supérieurement,, terminée par une pani­
cule à rameaux dressés en corymbe ou rameuse dès le milieu; pédon­
cules très étoilés-farineux et plus ou moins pourvus de poils simples, ainsi 
que le péricline; celui-ci arrondi-ovoïde, à écailles obtuses ou les intérieu­
res subaiguës, toutes appliquées ou 1-3 extérieures subétalées; ligules à 
dents glabres et styles ordinairement jaunes; achènes noirâtres à la ma­
turité; réceptacle denté ou denliculé-fibrilleux. % Juillet-août.

Loire : bois montagneux autour de Saint-Étienne : Bois-Noir, Roche- 
taillée; Chambon, bois de Feugerolles ; Sail-sous-Couzan, sur la monta­
gne du vieux château (Jordan, Hervier, Legrand).

134. H . K lf i in U M , Hartm., Koch. — E. rigide.,— II. tridentatum, 
gothicum, lapponicum, Fries. — H. Friesii, Hartm. — H. lævigatum, 
W illd. — H. magistri, Godr. — II. sparsifolium, linifolium et filiforme, 
Lindeb. — IL Hausmanni, Sch.-Bip. — IL pseudogothicum, A. T. —
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//. pictnviense, Sauz. et Maill. — H. Boræanum, rigidatum, etc., etc.. 
Jord. — Aphyllopode ou pseudophyllopode ; lisse et glabrescente ou plus 
ou moins hérissée—hispide et rude surtout dans le bas, sur la marge et le 
dessous des feuilles ; celles-ci oblongues-lancéolées, lancéolées ou subli­
néaires, munies dans leurs deux tiers inférieurs et surtout vers leur 
milieu, de dents plus ou moins saillantes et cuspidées, ou parfois presque 
nulle? ; les inférieures atténuées en pétiole, les autres atténuées ou sessiles 
et jamais embrassantes à la base, décroissant en bractées dans la pani- 
cule ou sur les pédoncules; tige de 2-8 décimètres et plus, stricte, dure 
ou compressible, terminée au sommet par quelques calathides pédoncu- 
lées ou par un corymbe muliiflore; pédoncules étoilés-farineux et, en 
outre, souvent pourvus de poils simples mêlés ou non de glanduleux» 
ainsi que le péricline; celui-ci petit ou assez grand, ovoïde ou arrondi 
ovoïde, d’un vert olivâtre, grisâtre ou plus ou moins noirâtre, à écailles 
obtuses ou les intérieures subobtuses, ordinairement toutes appliquées; 
ligules à dents glabres; styles jaunes ou livides; achènes ordinairement 
noirâtres; réceptacle denticulé ou finement lacinié-fibrilleux. ^ Juillet- 
août.

Cette plante, répandue à peu près dans toute l’Europe, comme les H. 
boreale et umbellatum, est également très polymorphe et présente des 
variétés et variations parallèles aux leurs qui passent les unes dans les 
autres par tous les intermédiaires possibles. Nous ne mentionnerons que 
les principales :

a. tridentatum (H. tridentatum, Fries, etc.) —  Péricline généralement p lus petit 
que dans la var. gothicum, à écailles plus étroitem ent lancéolées et paraissant 
moins obtuses ; panicule réduite ou très développée ; tige compressible ou ferme 
et dure, simple ou ram euse; feuilles largement ou étroitem ent oblongues-lancéolées 
ou subliRéaires, très fortement ou faiblement dentées-cuspidées, etc. — C’est la 
variété la plus répandue dans notre circonscription bois des basses montagnes 
et jusque dans les Alpes où elle se confond insensiblem ent avec la  var. gothicum

b. lævigatum (H. lævigatum, W illd.) .— Comme a, m ais t !ge très lisse et souvent 
très  ram euse; feuilles très étroites, laciniées-dentées ou denticulé es, etc.

c. pseudogothicum (H. pseudogothicum, Arv.-T .) . —  Péricline presque du 
boreale ou du gothicum ; feuilles et taille du tridentatum  ; panicule réduite à 
quelques calathides assez grandes, solitaires et le plus souvent très longuement 
pédonculées au sommet de la tige, etc. — Cette forme, peut-être  hybride, vient ça 
et là dans le m assif des Alpes du V illard-de-Lans et se retrouve dans la Loire, à 
Rochetaillée et h Pierre sur-H aute, etc.

d. gothicum (H. gothicum, Fr., etc .). — Péricline généralement plus grand que 
dans la var. tridentatum, à écailles plus noirâtres, plus largement lancéolées et
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paraissant plus obtuses (mais on trouve tous les interm édiaires possib les); styles 
plus souvent jaunes ; tige presque toujours Terme et dure, généralem ent moins 
élevée ; feuilles généralem ent plus courtes, lancéolées ou sublinéaires. —  Plus 
rare dans nos Alpes que la var. tridentatum ; se retrouve aussi sur les montagnes 
de la Loire.

c linifolium (H. linifolium , Sœl. et Lindeb.). —  Péricline de la v a r.gothicum, 
mais tige très grêle et feuilles très étroitem ent linéaires. Celte forme est exactement 
au rigidum  ce que la var. linarifolium  est à Yumbellatum.

f. strictissimum. — Péricline du gothicum , mais bien plus p e tit; tige élancée, 
très raide e t feuilles très étroites.

g. lapponicum (ht .lapponicum,¥R.).—  Péricline du gothicum, mais généralem ent 
plus petit ; tige peu élevée et peu feuillée. Cette forme est au rigidum ce que la 
var. abbreviatum est à Yumbellatum.

d)  S abau da , F ries.

Plantes à floraison automnale, non ou à peine lactescentes ; liges plus 
ou moins feuillée?, à feuilles ovales-lancéolées ou lancéolées, non ou 
peu manifestement réticulées-veinées en dessous, les moyennes et les 
supérieures souvent subembrassantes à la base; panicule corymbiforme 
ou rameuse-subfastigiée, rarement ombelliforme au sommet ; péricline à 
écailles toutes appliquées ou les extérieures subétalées mais jamais squar- 
reuses-recourbées ; siyles ordinairement bruns ou livides, plus rarement 
jaunes.

o . d eitop h jiiu m , Arv.-T., herb. — E. à feuilles deltoïdes. — Plante 
paraissant intermédiaire entre vulgatum, rigidum et boreale; tige ferme, 
plus ou moins élevée et plus ou moins feuillée, souvent lavée ou tachée 
de pourpre ainsi que les feuilles; celles-ci toutes pétiolées ou pétiolulées, 
ovales-lancéolées ou lancéolées, mais toujours de forme rhomboïdale ou 
deltoïde, c’est-à dire, cunéiformes-atténuèes dans les deux tiers inférieurs 
ou rarement rétrécies seulement à la base, du resle fortement dentées ou 
simplement denliculées, peu nombreuses ou assez nombreuses sur la 
lige, glabrescentes ou poilues-hérissées surlout en dessous; panicule 
pauciflore ou mulliflore, terminale ou axillaire à partir du milieu de la 
nge, à rameaux assez courts ou allongés, ordinairement dressés ainsi qi:e 
les pédoncules; ceux-ci très étoilés-farineux, non ou à peine glanduleux, 
légèrement renflés sous le péricline qui est ovoïde-subcylindrique ou 
arrondi-ovoïde, d'un vert plutôt grisâtre que noirâtre, à écailles toutes 
appliquées et obtuses ou les intérieures subobtuses, y  Août-septembre.

Bois des collines située'; au pied de la chaîne granitique de Grenoble
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à Alhvard; massif du Villard-de-Lans. Se retrouve en Suisse et parait 
très répandue dans le centre de la France où elle a été partagée en 
plusieurs formes considérées comme espèces par Boreau et Jordan.

H. giareosnm, Serres (1855). — E. des graviers. — AphyllopoJe; 
feuilles d'un vert un peu sombre, sessiles, arrondies à la base, ovales- 
lancéolées, presque entières ou munies de dents courtes et glandulifor- 
mes, les inférieures seules rétrécies en pétiole et desséchées sous Pan­
thère; tige très feuillée, droite, raide, très cassante, de 8-12 décimètres, 
terminée par une panicule en corymbe dressé-fastigié, composé de 
calathides nombreuses portées sur des pédoncules étoilés-farineux, 
sans poils simples ni glanduleux; péricline resserré au milieu et ventru 
à la base pendant l’anthèse, puis resserré au sommet après la floraison, 
à écailles légèrement farineuses, obtuses sur le frais, paraissant subaiguës 
après la dessiccation, dénuées de poils simples ou glanduleux, porrigées 
et toutes très serrées-appliquées (sur le frais), concolores et un peu ver­
dâtres dans la plante vivante, un peu pâles aux bords après la dessicca­
tion et ne noircissant pas; styles fauves; ligules à dents glabres (Serres). 
x Août-septembre.

Croit en abondance dans un bois dit « Taillis du Temple», sur les 
délaissés d’un torrent, à la Roche-des-Arnauds, près de Gap (Hautes- 
Alpes) (colonel Serres).

h . subvirens, Arv.-T . (1876). — E. verdâtre. — Aphyllopode; feuil­
les d’un vert un peu olivâtre, glauques ou glaucescentes et assez manifes­
tement rêticulées-veinées en dessous, denticulées ou dentées dans la moitié 
ou les deux tiers inférieurs, glabres ou à peine hérissées en dessous où 
elles sont souvent étoilées-farineuses, toujours rudes aux bords, nom - 
breuses ou assez nombreuses, lancéolées ou oblongues, les inférieures 
seules atténuées vers la base et en partie détruites sous l’anthèse, les 
autres sessiles-arrondies et souvent un peu embrassantes à la base, acu- 
minées-atténuèes en pointe au sommet; les supérieures décroissant on 
bractées dans la panicule; tige de 5-10 décimètres, ferme, dressée, mais 
cassante, lisse et tout à fait glabre ou un peu hérissée et rude seulement 
à la base, étoilée-farineuse dans toute sa longueur et surtout dans le 
haut, très feuillée ou assez feuillée, poitant ordinairement au sommet 
seulement une panicule corymbiforme assez développée et souvent ombel-  
hforme au sommet ou réduite et presque racémiforme, à rameaux et 
pédoncules généralement courts étalés-dressés ou arqués-ascendants, 
cioilés-farineux et légèrement i enflés sous le péricline; celui-ci ovoïde,
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assez petit ou médiocre, étoilé-farineux et d'un vert plutôt grisâtre que 
noirâtre, à écailles obtuses ou quelques unes subaiguës, munies sur le dos 
de quelques poils glanduleux et toutes appliquées ou les extérieures, 
2 3, subétalées; ligules à dents glabres et styles jaunes, à la fin un peu 
livides; réceptacle nu ou denté-fibrilleux. y Août septembre.

b. anguslatum (H. dolosum, Bc h n a t  e t  G n .) .  —  T ig e  e n c o re  p lu s  s t r i c t e ;  feu ille s

p lu s  é t r o i t e m e n t  la n c é o lé e s .

Gà et là, dans le massif du Telvoux ; partie supérieure du Valgaude- 
mard aux Clots, à Navettes, etc. (Hautes-Alpes); var b. : partie supérieure 
du val Pesio (Alpes-Maritimes Piémontaises).

t * 5 .  B . B O R E A L E , F r i e s . — E. boréale. — H. commutatum, 
B e c k . et L i n d e b . — H. boreale et sabaudum, G r i s e b . —  H. sylvestre, 
T a u s c h  et F r c e l . — II. dumosum, virgultorum, concinnum, etc., etc., 
J o r d . — Aphyllopode ou pseudophyllopode ; lisse et glabresccnte ou, 
plus souvent hérissée-hispide et rude surtout dans le bas, sur la marge 
et le dessous des feuilles; celles-ci ovales-lancéolées, lancéolées ou oblon- 
gues, munies, dans leurs deux tiers inférieurs et surtout vers leur milieu, 
de dents plus ou moins saillantes et cuspidées, ou parfois nulles ou 
presque nulles; les inférieures atténuées en pétiole ou parfois simplement 
rétrécies vers la base, souvent rassemblées en fausse rosette ; les autres 
sessiles ou même subembrassantes, décroissant en bractées dans la pani- 
cule ou sur les pédoncules ; tige de 2-10 décimètres et plus, ferme, dressée 
ou lâchement ascendante, dure ou compressible, terminée par une 
panicule subcorymbiforme réduite ou très développée ou même rameuse- 
subrastigiée presque depuis la base ; pédoncules plus ou moins dilatés et 
écailleux au sommet, étoilés-farineux et, en outre, souvent hérissés de 
poils simples, mêlés ou non de très petits glanduleux, ainsi que le péri- 
cline;'celui-ci médiocre ou assez grand, arrondi-ovoïde ou ovoïde, d'un 
vert noirâtre ou verdâtre-grisâtre, à écailles obtuses, toutes appliquées ou 
les extérieures subétalées mais jamais squarreuses-recourbées ; ligules à 
dénis glabres; styles bruns ou, plus rarement, jaunâtres; achènes ordinai­
rement noirâtres à la maturité; réceptacle denté ou, très souvent, laciniê- 
fibrilleux. y  Août-septembre.

Celte plante varie extrêmement et l’on peut dire, sans exagération, que 
chaque bois, chaque station a sa forme particulière. Il serait donc, dès 
lors, absolument impossible de songer à en donner même la simple énu 
mération. En ne tenant compte que des plus générales, on a, relative-
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mentaux feuilles, les formes latifolia, rotundifolia, brevifolia et angustí- 
folia, dentata, inciso-dentata et subintegerrima ; relativement à la 
panicule, les formes subcorgmbosa, subumbellata, virgato-ramosa et 
ramoso-subfastigiata ; relativement à T in dûment, les formes glabrescens, 
subhirsuta et hirsuta ; relativement à la disposition des feuilles sur la tige 
et à son développement, les formes pseudophyllopoda, inlerrupta et evo- 
luta, pumila, stricta et data; relativement à la couleur des feuilles et de 
la lige, les formes purpurasccns, obscura, virescens, etc. ; relativement à 
la couleur du péricline, 1rs formes fusca, melanocephala et chlorocephala, 
etc.; et,en outre, quelques variétés ou formes mieux caractérisées :

b. obliquum (H. obliquant, J ord., G . G .) .  — T ig e  o b l iq u e m e n t  a s c e n d a n t e ,  t r è s  

fe u illé e , à fe u ille s  la n c é o lé e s  ; p a n ic u le  â r a m e a u x  in é g a u x  t e n d a n t  à  s e  d i r i g e r  d ’un  

seul c ô t é ;  s o u c h e  p r o d u is a n t  p a r fo is ,  p a r  u n  b o u rg e o n  l a t e n t ,  u n e  ro s e t te  q u i 

a p p a r a î t  d e  s u i te  a p r è s  l 'a n th è s e .  T e r r a i n s  p r in c ip a le m e n t  g r a n i t i q u e s  d e s  e n v iro n s  

de L yon  e t  d u  c e n t r e  d e  la  F r a n c e .

c. fuscidulum, Fr . (H. fuscidulum, Jord.). —  É c a il le s  e x t é r i e u r e s  d u  p é r ic l in e  

lâ c h e m e n t a p p l iq u é e s - s u b é ta lé e s .  —  U n e  fo rm e  d e  c e l te  v a r i é t é ,  à f e u ille s  o v a le s ,  

s e s s i le s  o u  s u b e m b r a s s a n te s  à  la  b a se ,  v ie n t  d a n s  le s  b o is  d e  V a u ln a v e y s  e t  d e s  

c o llin e s  d e  la  r iv e  g a u c h e  d u  G ra is iv a u d a n .

d. orophilam. —  F e u i l le s  a s s e z  m a n if e s te m e n t  r é t i c u î é e s - v e in é e s  e n  d e s s o u s ;  

p é r ic l in e  n o i r â t r e  ; t ig e  s im p le ,  d re s s é e ,  s u b c o ry m b ifo rm e  -o lig o c é p h a le  ou  peu  

ra m e u s e  a u  s o m m e t.  C e tte  fo rm e  e s t  a u  boreale ce  q u e  l a v a r ,  montícola (H. mon­
tícola, Jord.) e s t  bYumbellatum e t  c r o î t  d a n s  le s  m ê m e s  l i e u x ,  c ’e s t - â - d i r e  d a n s  

le s  p â tu r a g e s  a lp in s  o u  s o u s  a lp in s  : L a u ta r e t ,  e tc .

e. pubescens (H. occitanicum, Jord., Didieri, A . - T . ,  e tc .  S o c . D a u p h .  exsicc., 
n .  2151 e t  4606). —  P la n te  s o u v e n t m o lle  e t  l â c h e ,  to u te  g r i s à t r e - p u b e s c e n te  ; 

p é r ic l in e  d ’u n  v e r t  p lu s  o u  m o in s  g r i s â t r e  e t  n o n  n o i r â t r e .  L ie u x  b ie n  e x p o s é s  e t  

c h a u d s ,  b o is  d e  P in s ,  e n  D a u p h in é ,  en  S a v o ie , e n  V a la is  e t  d a n s  le  m id i d e  la 

F r a n c e .

f.  subsabaudum, Fr. (H. sabaudum, Griseb., n o n  Fries. —  E . brevifolium, 
Griseb., n o n  Fr., Tsch. —  B illo t, exsicc. n .  416). —  F e u il le s  c o u r te s ,  p re s q u e  

to u te s  c o n fo rm e s ,  o v a le s - la n c é o lé e s  e t  p lu s  o u  m o in s  d e n té e s  ; p é r ic l in e  n e  

n o i r c i s s a n t  p a s  ou  p e u  p a r  la  d e ss ic c a tio n  ; s ty le s  b r u n s .  E n v iro n s  d e  G re n o b le  à 

N é r o n ,k  P r o v e y s ie u x ;  l’O is a n s ;  b o is  d e  C a n d ie , p r è s  C h a m b é ry  (S a v o ie ) ;  P ro v e n c e  

e t  I t a l ie .  —■ U n e  fo rm e  p e u  d is t in c te  d e  c e t te  v a r i é t é ,  v ie n t  à  T a s s in ,  â B ro u illy  

(R h ô n e ) ; d a n s  la  ré g io n  d e s  T e r r e s -F ro id e s  e t  d a n s  le  m a s s if  d u  V i l l a r d - d e - L a n s  

( I s è r e ) ,  e tc .  —  Il c o n v ie n t d e  r a p p o r te r  e n c o re  co m m e  fo rm e  à  c e t te  v a r ié té ,  

Y H. Tvyperici folium, A .- T .  (1876), c a r a c té r is é  s u r to u t  p a r  s a  t ig e  s o u v e n t  r o u ­

g e â t r e ,  p a r  s e s  fe u ille s  é lé g am m e n t o v a le s - la n c é o lé e s , s e s s i l e s  o u  s u b e m b r a s s a n te s  

à  la  b a se ,  e n t iè r e s  o u  peu  d e n té e s  e t  r e s s e m b la n t  a s s e z  à  c e l le s  d e  c e r ta in s  

Eypericum  e t  q u i v ie n t  s u r  le s  c o te a u x  de S a in t - M a r t in - d ’H è re s  e t  de  la  B a s til le . 

g. validum (H.rigidum  X  borealel — E . validum, A . - T . ,  h e r b . ,  n o n  H e rv ie r ) .  

L  H. validum, Herv. — R e c h e rc h e s  s u r  la  F lo re  d e  la  L o ire ,  d e  m êm e  q u e  YEt
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Lamyi (n o n  ScnuLTz) d e  la  m ôm e p u b lic a t io n ,  p a r a i s s e n t  a p p a r te n i r ,  com m e fo rm es , 

à la  v a r .  a). T ig e  t r è s  f o r te ,  r ig id e  e t  o r d in a i r e m e n t  t r è s  é le v é e , 1 - 2  m è tr e s ,  e t  t r è s  

fe u illé e , à f e u ille s  o b lo n g u e s - la n c é o lé e s ;  p a n ic u le  o r d in a i r e m e n t  t r è s  dév e lo p p ée  e t 

I rè s  fo u r n ie ,  à ra m e a u x  p lu s  ou  m o in s  a llo n g é s . Çà e t  l à ,  e n t r e  le s  p a r e n t s  p ré s u m é s ,  

s p é c ia le m e n t  d a n s  l e  c e n t r e  d e  la  F r a n c e :  v a llée  d e  V i l la r s ,  p r è s  C le rm o n t-F e r ra n d ,  e tc . 

A o û t-s e p te m b re .

h. pseudoboreale (R. heterospermum X  boreale? — H. pseudoboreale, A .-T .,  

h e r b . ) .  —  F e u il le s  la n c é o lé e s ,  a t té n u é e s  a u x  d e u x  e x t r é m i t é s ;  a c h è n e s  d e  c o u le u r  

v a r ia b le  : b la n c h â t r e s ,  r o u s s â t r e s  o u  d ’u n  b a i n o i r â t r e .  Se d is t in g u e  fa c ile m e n t de 

to u te s  le s  fo rm e s  d e  Y heterospermum p a r  s o n  r é c e p ta c le  l a c in ié - f ib r i l l e u x .  Bois 

d e  P ré m o l ( f s è r e ) ;  L a m a lo u - le s -B a in s  ( H é r a u l t ) ;  v a llé e s  v a u d o is e s ,  a u x  e n v iro n s  de 

S a n -G e rm a n o  ( 'P ié m o n t) ,  e t c . ,  e n t r e  le s  p a r e n t s  p r é s u m é s ,  

t .  platyphyllum (H. boreale X  heterospermum? — R. platyphyllum , A. T . ,  

h e r b . ) .  — P la n te  t r a p u e ,  r u d e  e t  b is p id e ,  p lu s  o u  m o in s  é le v é e ;  fe u ille s  p a rfo is  

a s s e z  la r g e s ,  o v a le s  o u  o v a le s - la n c é o lé e s ,  p lu s  ou m o in s  d e n té e s  d a n s  la  m oitié  

in f é r i e u r e ,  s e s s i le s  o u  p re s q u e  e m b r a s s a n te s  e t  s u b c o n fo rm e s  ou  le s  in fé r ie u r e s  

b r iè v e m e n t  a t té n u é e s  ou c o n tr a c té e s  e n  p é t i o l e ;  p a n ic u le  p re s q u e  to u jo u r s  r a c e m i­

fo rm e , à ra m e a u x  c o u r ts  e t  a x i l la i r e s  ; s ty le s  b r u n s  ou  d ’un  j a u n e  liv id e  ; a ch è n e s  

n o i r â t r e s ;  r é c e p ta c le  la c in ié - f ib r i l le u x ,  c a r a c t è r e  q u i le  d is t in g u e  to u jo u r s  de  l'hete­
rospermum. V a llé e s  v a u d o ise s  (P ié m o n t)  e t  A u tr ic h e  m é r id io n a le ,  e tc .

H. sabaudum , L. Fries. — E. savoyarde. — H. autumnale, Griseb. — 
Ne diffère du boreale. dont il nous a toujours paru une simple forme ou 
variété, que par son péricline plus grand, subtronqué à la base et ordi­
nairement un peu poilu, par ses pédoncules moins sensiblement dilatés 
au sommet, par ses feuilles moyennes et supérieures presque cordiformes- 
embrassantes.

Gà et là, dans nos Alpes entre les Gauchoirs et Venóse, etc. Une 
forme vient à Chalmazelle (Loire), etc.

e) U m bcllata .

Principaux caractères des SabaiLda, mais feuilles plus manifestement 
réticulées-veinées en dessous, souvent étroites et sublinéaires; panicule 
habituellement ombelliforme, par exception non ombelliforme; péricline 
à écailles extérieures habituellement squarreuses-recourbées, par excep­
tion appliquées; styles toujours jaunes ou, à la fin seulement, un peu 
livides.

n. îatifoliam, S p r e n g . ,  F r i e s . — E. à larges feuille-, H. umbellatum, 
var. latifolium, G r i s e b .  — H. sabaudum, V i l l . ,  M u t e l . ,  p. p. 1 — Diffère 
de Yumbellatum, par ses feuilles ovales, sessiles ou les moyennes et les su­
périeures sub embrassantes à la base, par sa panicule ordinairement allon­
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gée -racemiforme sous l'ombelle terminale, par son péricline généralement 
plus grand, mais à écailles extérieures égalementsquarreuses-recourbées. 
Sa tige est forte, ferme, assez élevée, plus ou moins scabre ou hispide et 
souvent tres feuillée. Styles jaunes, y  Août septembre.

La Bastille de Grenoble (Griseb.) ; vignes et broussailles de Saint-Mar- 
tin-le-Vinoux et de la Tronche, etc.

1 2 6 . H . IL flB E IjIiA T L îJfï, L. — E. en ombelle. — Aphyllopode 
ou pseudophyllopode ; lisse et glabrescente ou plus ou moins scabre et 
hérissée surtout inférieurement, sur h  marge et le dessous des feuilles ; 
celles-ci linéaires ou oblongues,plus rarement ova'es ou arrondies,presque 
toutes conformes, sessiles-rétrécies à la base, plus ou moins dentées sur­
tout vers leur milieu ou presque très entières ou pectinées-dentées, 
décroissant en bractées dans la panicule ou sur bs pédoncules; tige de 
1-8 décimètres et plus, rigide, assez feuillée outrés feuillée, ascendante 
ou dressée, terminée par une panicule le plus souvent ombelliforme, plus 
rarement racemiforme, corymbiforme ou inordinée; pédoncules étoilès- 
farineux et plus ou moins dilatés et écailleux au sommet; péricline à 
écailles intérieures obtuses, les extérieures plus ou moins squarreuses- 
recourbées et subobtuses ; ligules à dents glabres et styles jaunes ou à la 
fin seulement un peu livides; achènes ordinairement noirâtres à la matu­
rité ; réceptacle denté ou lacinié-fibrilleux. y. Août-septembre.

Cette plante, répandue partout, dans notre circonscription, ainsi que 
dans toute l’Europe, comme le boreale, présente également une multi­
tude de formes, variant avec les stations, mais que l’on peut néanmoins 
renfermer dans un certain nombre de variétés principales :

a. genuinum, Griseb. —  Feuilles linéaires ou lancéolées-linéaires ; tige terminée 
par une panicule en ombelle ; péricline ovoïde-subturbiné à la base, d’abord 
verdâtre, puis noirâtre, â écailles extérieures fortement recourbées.

b. aliflorum, Fr., Griseb. —  Plante émettant, presque depuis la base ascendante 
et à l'aisselle dés feuilles, des rameaux plus ou moins courts et florüères.

c. linarifolium, G.-M. — Feuilles étroitement linéaires, denticulées ou très entières; 
péricline à écailles moins fortement recourbées ; présente une forme filifolia, à 
feuilles filiformes.

d. abbreviatum, Hartm. —  Tige très courte, à feuilles ordinairement linéaires, à 
panicule réduite ou même mono-oligocéphale.

e. montícola (H. montícola, Jord , æstivum, G .-G ., non F r.). —  Tige de 
3 -6  décimètres, droite, stricte, terminée au sommet par une ombelle ou un corymbe 
oligocépbales, à péricline assez grand, très noir par la dessiccation et à écailles 
extérieures plus ou moins recourbées; achènes d’un pourpre noirâtre â la maturité;
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feuilles linéaires, ovales ou oblongues. Plante commune dans les prairies alpines ou 
sous alpines : Lautaret, etc.

f .  s e r o t i n u m  (II. s e r o t i n u m ,  Host.)- — Panicnle en ombelle corymbiforme ; feuilles 
ovales-lancéolées ou oblongues, très nombreuses et souvent entassées vers le milieu 
de la tige. L’i f ,  l a c t a r i s , Bïrx., parait être une forme de cette variété .

g .  b r e v i f o l i u m  ( H .  b r e v i f o l i u m ,  Froei.., p. p ., non Tsch ) .—  Feuilles plus ou 
moins élargies, ovales-lancéolées ou parfois presque rondes ; panicule souvent inom- 
bellée, inordinée ou subcorymbiforme ; écailles extérieures du péricline parfois moins 
fortement recourbées; tige plus ou moins fouillée.

h .  h a l i  m i  f o l i u m  ( H .  h a l i m i  f o l i u m ,  Froel., Fries) .—Feuilles co u rte s , cunéiformes- 
très entières à la base, rhomboldales et bidentées vers le som m et; tige ordinaire­
ment liés ftuillée, à feuilles glaucescenles et souvent réfléchies. V H .  i l i c e to r u m ,  

Johd., parait appartenir, comme forme, à cette variété. Lieux arides et chauds de 
l'Ardèche, de la Lozère et du midi de la France.

7. j a c u b e c c f o l i u m  { H .  j a c o b e s s f o l i u m  Froel., non BonDÈn.E).—  { H .  u m b e l l a t u m ,  
var. v e r b e n a c u m ,  A -T ., in Lamotte P rodr.). — Feuilles aussi larges que longues, 
profondément et inégalement dentées ou sinuées-lobées en avant, rétrécies ou 
sessiles à la base, très nombreuses, entassées et souvent réfléchies dans la partie 
inférieure de la tige; pédoncules dilatés et écailleux au som m et; écailles ex térieu res 
du péricline squarreuses-recourbées comme dans le type. Vignes et lieux arides 
dans l’Ardèche, le Gard, etc.

j .  c o r  o n o p i f o l i u m ,  Fn. ( H .  c o r o n o p i f o l i u m ,  Desf.). — Tige ordinairem ent élevée, 
tiès feuillée ; feuilles pectinées-dentées, glabrescentes ou pubescentes-blanchâlres 
en dessous; péricline à écailles moins recourbées que dans le t}pe.

k .  l i t t o r e u m . —Tige élevée, très hérissée-hispide inférieurem ent; panicule allongée, 
en ombelle ou en corymbe au sommet; péricline à écailles moins recourbées que 
dans le type; achènes de couleur variable à la m aturité, grisâtres, rougeâtres ou 
noirâtres.

? I. s a l i c i f o l i u m  ( H .  s a l i c i f o l i umi) Reverch. in A .-T ., 1870). — Plante d'un vert 
u n  p e u  o l i v â t r e ,  p u l v è r u l e n t e - è t o i l ê e - f a r i n e u s e  sur toutes ses parties; tige 
ordinairement t r è s  é le vée  e l  t } ^s  fo u i l l é e , terminée par une panicul e r e s s e r r é e  en  

c o r y m b e  o u  e n  o m b e l l e  a u  s o m m e t  ; pédoncules non ou très obscurém ent dilatés 
au sommet; péricline s u b a r r o n d i  à écailles v e r d â t r e s - p u l v é r u l e n t e s , les inté­
rieures obtuses, les e x t é r i e u r e  su b a ig u 'ê s  l â c h e m e n t  a p p l i q u é e s  (non squar­
reuses-recourbées) ; styles d ' u n  b e a u  j a u n e  ; feuilles é t r o i t e m e n t  l a n c é o l é e s  

ou oblongues, a t t é n u é e s  t r è s  a i g u ë s  a u  s o m m e t ,  denticulées ou trè s  en tières, 
toutes sessiles, excepté les p lu s inférieures détruites sous l’anthèse. Ribiers (Basses- 
Alpes), dans les bois du m ont Rognouse, etc.

II. brevifoiium, Tauscii, Fries. — E. à feuilles courtes. — CcFe 
plante diffère du latifolium (Spheng.), dont elle a un peu les feuilles, mais 
plus courtes, surtout par sa panicule lâchement subcorymbiforme et non 
onibelliforme, par son péricline plus petit, à écailles tontes appliquées ou 
les extérieures, 2-3, subélalérs mais non squarreuses-recourbees. Elle

LES IIIERACIUM
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diffère de.Yumbellatum, L., par les mêmes caractères et, de plus, par la 
forme de ses feuilles qui sont ovales-lancéolées, arrondies-sessiles ou sub­
embrassantes à la base, comme dans le sabaudum, L., Fr., mais avec une 
réticulation différente et semblable à celle de Yumbellatum. Son péricline 
est d'un vert grisâtre et jamais noirâtre ; ses styles sont d’un beau jaune; 
sa tige est élevée, 5-10 décimètres, et ordinairement très feuillée ou 
assez feuillée. % Août-septembre.

Provence et France méridionale : bois des environs d’Annot (Basses - 
Alpes) ! etc. Italie et midi de l’Europe.
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73
77
79
29
20
17
32
74
69
29
26
23
80
76
86

116
106

93
78
8

102
89
69
11

36

T A B L E  A L P H A B É T I Q U E
DES ESPÈCES

H I E R A G I U M

108
42
49 

105
41 
13 
61 
44 
37

102
20

9
10
8
3

50 
80

3
97
42 

122 
126

71 
69
72

B u rn a t i .

cærulaceum.
cæsioides.
cæsium.
callianthum.
ealycinum.
caricinum.
cenisium.
cephalotes.

1 ceratodon. 
chloræfolium. . 
chloropsis. 
chondrilloides. 
cinerascens. 
cirritum . 
columnare. 
conicum. . 
conringiæfolium. 
constrictum. 

i coriifolium.
| corymbuliferum.
I Cottianum.

crepidifolium.
| cyaneum.
! cymosum. .

18 dasytrichum.
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del phinale. 
deltopbyllum. 
dentatum. . 
doronicifolium.

elougatmn.
epimedimn.
eriocerinlhe.
enophyllum.
exilcnlum.
cxpallens.

falcalum. 
la ll ax.
farinulentum.
Faurei.
Favreanum.
Ilamnuila.
floccosum.
floienlinum.
florentinoides
fucidonim..
l'uliginatuni.

glaciale.
glanduliferum.
glareosum.
glaucum.
globularifoliurn.
gnaphalodes.
gombense.
Gremlii.
hemiplecum.
heterodon.
heterophyllum.
heterospermura.
hispidulum.
huinile.
hybridum. .
hypochœrideuin.

inclinatum. 
insuetum. . 
intertextum . 
intybaceuni. 
isatidifolium.

jaceoidcs.

Jordani. 60
juranum . 91

Kochiai.um. 02

lacerum. 44
lactucifolium 105
lævicaule. 84
Lagged. 12
lanatum. 59
lanatellum. 63
lanceolatum. 96
lansicum. 58
lasiophyllum. 67
latifolium. 124
laurinum . 117
leiopogon. . 6G
lepidum. 79
leucochlorum. 38
leucophæum. 22
leucopsis. 40
Liottardi. 61
lithophilum. 67
longifolium. 53
lychnioides. 63
lycopi folium. 98
macilentum. 90
melandryfolium 57
melanops. 75
menthifolium. 35
mespilifolium. 93
mollitum. 100
murorum. . 82
Muteli. 25

neoprenanlhes. 94
nevrophyllum. 100
Neyræanum. 20
ochroleucum. 109
oligocephalum. 66

pallesceus. 83
Pam phili. 2 0
parcepilosum. 103
pedemontanum. 48
Peleterianum. . 3

I petrophilum. 50

4 7
120

34
98

28
89
S3
27
90
78

19
1 4

03
3

39
9

37
16
10

4
39

6
39

121
18

6
64
99
33

89
43
48

113
43
45

4
74

21
118

33
111

94

91
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picroides. 110 scariolifolium. 108
piliferum. 38 Schmidtii. . 70
pilose',la. o sclerotrichum . i:;
plantagineuiu 31 scorzonerifolium. 31
porrectum. 33 segureum. . 90
piæaltum. 15 semilanatum. G1
piæcox. 81 seneciflorum 99
præusturo. 75 seusanum . G 5
pratense. 10 Smilhii. 7
prenanlhoides 93 spurium . 11
pri muli forme. S j squalidum. 45
prionatum. 35 J stalicifolium. 2
pseudocerinthe. 51 subalpinum. 88
pseudojuranum 92 subincisum. 77
psuidolanatum. GO ! snbnivale. 40
pseudopicris. 110 subvirens. 121
pteropogon. 89 syraphytaceum. 112
pulcbrum. 30
pulmonarioides 49 Ihapsifolium 55
pyrrhanthes. 9 Ibapsoides. 50

translucens. 84
Ravaudi. 58
rapunculoides. 87 umbellatum. 125
Reboudianum. G3 urticaceum. 47
rigidum. 118 uslulatum. 3G
rupestre. 64
rupicolum. G8 valdepilosum. 101
rupigenum. 4G vallesiacum. 97

villosum. 27
sabaudum. 124 viride. 73
sabinum. . 13 viscosum. 107
saussureoides. 3 vogesiacum. 54
saxatlle. 52 i vulgatum. 85

FIN DF, Ll  TABLE ALPHABÉTIQUE

l Y o a — i m r  it i m i: K i li r i  r .«a t  a i n e , 4,  e u e  e n T i L
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